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Cher Moksieub, 

La manière aimable avec laq'j-ell- ^ jl 
cueillir mes démarches auprès (kr'<yj.. i*; 
cieux que vous m'avez fournie à dif-:';':'::»*: 
lance que vous avez témoig:nèe ai bu**f ^ i^-^ :-. 
ces marques d'une cordiale coii:ra>mj;- i:. i_. • .:- 
offri^ cette étude. Vous qui ét^-t . ui >r :.. .-..-r ^.-.. 
brillante pléiade de sayants do::': . inx^iz^ >r ^ .i;^ 
nore, vous qui êtes l'émule «: i^ i:jr;_-ti>r. ^ ^. » 
Sjôgrén et des Lônnrot, vuui ajul';-?: .-r . _ 
gent envers un nouveau vcll c^ >-: v— i^"- - :- 
peuple finnois et son amour pju? . *f...^ ^ ^.-. ^^ 
noises ont encouragé à €ntîviiî>fi:-j- a*r >■ ^ 
et si difficile. 

Loin de moi rambitioi. î*- -^ /•_ .^ . r.^ - - 
grammaticaux des ALlqv. s: Ci-; V^^r^r^ * 
seulement voulu ofTrir au pui-j isir.i ^^^ * ^ 
maire vêpse outchoudt Cl *i/r. -t.i.:^ . 
faire une idée générait ûk '>?!> -sLi.-iv- . f»r ^ 
finnois-suomien, a prcicur ui»- -'i>..*<.- >^- 
grands monuments hXV^THir^: î^ ^ui»^. 
peut-on pas dire sans ^Zùt.wrrr.^s^: Ljr- ^ -.x^ 
à côté de l'Iliade, dtJ './en ' ' "" "^ 
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Paradis perdu, de la Louisiade, — ces grands chefs-d'œuvre de 
l'esprit humain ? 

Wainàmôtnen, TOrphée finlandais, a su tirer de sa harpe ma- 
gique des sons aussi mélodieux et aussi saisissants que son grand 
devancier. L'ingénieux forgeron Ilmarinen, et surtout le jeune et 
insouciant Yonkahainen, sont autant de types frappants qui feraient 
honneur au génie d'un Milton ou d'un Camoëns ; et la sombre 
Louhi, cette reine rusée et féroce du triste pays de Pohjola, rap- 
pelle vaguement la fière et indomptable Brunehault des Niebelun- 
gen. Nous possédons d'excellentes traductions de ce magnifique 
poëme, mais elles ne peuvent être comparées à l'original dont la 
lecture a été une révélation pour moi 

Je m'estimerais donc heureux si mon essai pouvait réussir à 
attirer l'attention sur la langue vêpse ou tchoude du Nord, dont 
nous ne possédons pas de grammaire complète. 

* Fort de votre appui, j'ofire mon modeste travail au public 
compétent, avec toute confiance, sachant qu'il me sera tenu compte 
d'un pareil efibrt. 

L'AUTEUR. 



I^aris, le i«' mars 1875 



Nous possédons deux travaux grammaticaux sur la langue 
vêpse ou tchoude du Nord. M. Lônnrot publia en 1853 une dis- 
sertation académique sous le titre : Om det nordtschudiskasprâket, 
et M. Ahlqvist fit paraître en 1859, dans les Acta Societatis scien- 
tiarum fennicœ^ un travail intitulé : Anteckningar i nord-tschudis-' 
kan. Ces deux publications, d'une très-grande valeur scientifique., 
se complètent mutuellement. Le travail de M. Lônnrot ne traite 
que les formes verbales d une manière approfondie et ne fait 
qu'effleurer le reste de la grammaire ; les remarques de M. Ahlq- 
vist examinent par contre le nom et les autres parties du discours, 
laissant le verbe complètement de côté. Tous deux ont fait précé- 
der leurs observations grammaticales d'un certain nombre de 
textes schoudes, le finnois en regard, qui sont très-importants; 
M. Ahlqvist a en plus ajouté un vocabulaire tchoude-suédois-fin- 
nois-russe qui est précieux à consulter. Considérant que ces deux 
publications sont incomplètes, ce qui n'enlève rien à leur valeur 
incontestable ; nous avons cru nous rendre utile en réunissant et 
en groupant ces éléments épars, et nous y avons ajouté une série 
d'observations basées sur nos propres études. Nous nous sommes 
senti d'autant plus porté à entreprendre ce travail, que la langue 
vêpse nous a paru depuis longtemps de la plus haute importance 
pour l'ensemble des études altaïques et plus particulièrement 
ougro-finnoises. Dans notre introduction, nous allons essayer de 
donner les raisons qui nous ont fait adopter cette opinion. 

Quant à l'orthographe des mots tchoudes, nous avons main- 



— 6 — 

tenu celle choisie par Lônnroth et Ahlqvist. Il n'est pas inutile 
de faire remarquer que Tétude de M. Lônnrot ne s'occupe que 
du dialecte d'Oyat, tandis que le travail de M. Ahlqvist comprend 
surtout le dialecte d'Onega, sans négliger pour cela entière- 
ment les dialectes méridionaux. 

Nous ne saurions assez remercier MM. les docteurs Eneberg 
et Raphaël Hertzberg, tous deux finnois de naissance, des con- 
seils utiles qu'ils ont bien voulu nous donner. 



INTRODUCTION 



La langue vêpse ou tchoude du Nord .renferme des formes 
plus-anciennes que le flnnois-suomien, et son étude est indispen- 
sable pour tous ceux qui s'occupent de la philologie comparée des 
idiomes ougro-finnois. 

Nous allons tout d'abord établir les preuves qui nous ont con- 
vaincu de la haute antiquité de cet idiome. 

Ces preuves sont au nombre de trois : 

I. Les formes finnoises sont souvent le résultat d'une contrac- 
tion de la forme primitive qui se retrouve dans le vêpse. Nous 
avons déjà essayé d'établir, dans uh travail récent, que les radi- 
caux des différentes langues ougro-finnoises s'étaient formés du 
thème primitif que nous retrouvons souvent dans le suomi, par 
contraction, par élimination et par rejet. Avec quelques légères 
modifications, nous pouvons étendre notre démonstration sur les 
rapports du suomi avec le vêpse, et nous pouvons établir les trois 
règles suivantes : 

A. — La forme radicale finnoise s'est formée du vêpse : 
a. — Par contraction ; les radicaux se sont contractés en rem- 
plaçant deux consonnes différentes par deux consonnes seinbla- 
bles. En remontant à la racine finnoise, nous pouvons nous con- 
vaincre aisément que la forme à deux consonnes différentes est 
plus ancienne que celle à deux consonnes semblables; p. e. : 

vêpse; amhun, -bta; flnn. ammun-mpua, tirer; 
V. amudan, -uta; f. ammennan -ntua, puiser; 
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V. andan, -dla ; .f. aman, -ntaa, donner , 
V. bardakasy -khad ; f. parrakas, barbu ; 
V. hambaSy -bhad; f. hammasy dent (râd. hampaha) ; 
V. hapanduSy -^d ; f. hapannuSy aigreur ; 
V. jalgas, ^ed ; f . jalas, pied de traîneau ; 
V. jandehy -dhed; f. jànne, nerf; 
V. kandauy -dta; f. kannan, -niaay porter; 
V. kertan, -tta ; f. kieiràn, -rtàd, tourner ; 
V. kindaSy ad ; f. kinnas, mitaine ; 
V. kUndan, -dla; f. kilnnâny -ntàà, labourer ; 
V. kundus, •ed; f. kiinnuSy seuil ; 
V. lambaSy -bhad ; f . lammas, mouton ; 
V. laudehy -hed ; f . lanne ; rein ; 
y. leiktariy -kata ; f . leikkaan, 'kata, couper ; 
V. lendan, -leta ; f. lenn&Hy •ntMy voler ; 
V. /îrfn, -ai; f. linnay château ; 
V. pardan, -dta; f. pUUdàny'iiutMy demander, exiger ; 
y. puhaldaHy -dta ; f. puliallan, -Uaa, souffler ; 
V. rinduSy -ed ; f. rinnuSy poitrail ; 
y. uindariy ^nata; f. uinaan, ^nata^ sommeiller ; 
y. mldaline, -iéed; f. vallallinen ou valloillineny puissant; (rad. 
tetUa.) 

b. — Par élimination ; les radicaux ont éliminé des consonnes 
au milieu des mots ; p. e. : 

y, abudan, -tta ; f . autany -ttaa, aider ; 

y. algotan, -tta ; f . alotan, -Haa, commencer ; 

y. avadim, red; f. at?atn, clef ; 

y. avaidauy -ita; f. avaun, -ata^ ouyrir ; 

y. âges, ^ehed ; f . âes^ herse ; 

y. hiam; f. Ma {hiha)y manche ; 

y. higostun ^uda ; f . hiostun, -«a, suer ; 

y. igeUy ^ed; f. ien (rad. ikene)y genciye; 

y. jagan, -ada; f. jaan, -kaa, partager ; 

y. jalgas j -ed ; f. jalas, pied de traîneau ; 

y. keserdauy kezerdan, -dta, f. kehrMn, nitâ, filer; 

y. kqjeh, -^ged ; f . koi, mite ; 

y. kudai, kudaim-ed ; f . Aruti, lune ; 

y. kurdis-dhed ; f. kuuro, sourd; 
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V. kuvahaine^ -ised; f. kavainen, l'ombre; 

V. làmbitan^'tta; f. lâmmitàn, -UM^ réchauflfer, chauffer; 

V. lavedus, -ed; f. leveils, largeur; 

V. lugen^ -eda; f. luen, lukea, lire; 

V. magadan^ -gada; f. makaan, maala^ gésir, être couché; 

V. nagen, mhla; f. niien, nâhdà^ voir; 

V. nimedan, -ada; f. nimeâny 'metà^ nommer; 

V. pinodan, -ada; f. pinoan, 'Ota, entasser du bois ; 

V. rigendus, -ed; f. riento, hâte, zèle; 

V. rugis, -gihed; f. mis, seigle; 

V. savahine,~ised; f. savinen^ argileux; 

V. sebadan, -ata; f. sepaàn, -vàla, embrasser; 

V. selgidan, -tta ; f. selitàn, -tta, expliquer ; 

V. soladan, -ta; f. solaan, -lata, bruire, cliqueter ; 

Y. sugin, -ida; f. suin, -ukia, brosser ; 

y. sulgeUy -gta ; f. sulen, siiljen, -Ikeà, cracher; 

V. tagon, -oda ; f . taon, -akoa, forger ; 

V. tegen, -tehta; f: teen, -ehdd, faire ; 

V. toradaj, -ad ; f. toraaja, querelleur ; 

V. toradan, -ta ; f. toraan, -ata, injurier, traiter de ; 

V. îugedan, -ta; f. tukean, -ta, appuyer; 

V. ujun, -ttda; f. uin, -ida, nager ; 

V. uppodan, -upta; f. uppoan, -ta^ se noyer ; 

V. ûz, '-ûded ; f. ûsi, gén. ûden, neuf, nouveau ; 

V. vargas, -ghad ; f. varas (rad. varkaha), voleur ; 

V. vargastan, -tta; f. varastan, 4taa, voler, dérober; 

v. vigatoin-omad ; f. viatoin, innocent; 

V. vos, 'Voded; f. viiosi (rad. vuote), année. 

c. — Par adoucissement, des consonnes au milieu et la fin 
des mots ont disparu et ont fait place à des voyelles (diphthon- 
gues), p. e. : 

V. abedf -ad; f. apea , affligé, triste ; 

V. hibj-ad ; f. hipià, peau ; 

V. hild, -ad ; f. hilja , doux, silencieux ; 

V. kadag-ad ; f . kataja, genévrier ; 

V. kagl ; f . kaula , cou ; 

V, karged; f. karkea, raboteux, acerbe ; - 

V. kibed, -ad ; f. kipeà, indisposé ; 
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V. kojed, 'Cged; f. koi, mite ; 
V. korged-gtad; f. korkea, haut; 
V. laged, --ad; f. lakea, uni, plat ; 
V. laved-ad ; f. lavea, large ; 
V. libed, -ad; f. lipeà, lessive, lisse, glissant; 
V. maged, ad; f. makeay doux; 
V. muigedy -igtad ; f . muikea^ sur, aigrelet ; 
V. muigtus, -ed; f. mnikeits^ aigreur; 
V. nagl, -ad; f. naula, clou; 
V. nagr, -ad; f. nauru, le souris ; 
V. nagran, -rda; f. naiiran, -aa, sourire ; 
V. nagris, -rhed; f. nauris, navet ; 
V. n*egl, -ad; f. neula, aiguille; 
V. oiged, -gtad; f. oikea, juste; 
V. orhy -ed ; f . on, étalon ; 

V. pardan, ^dta ; f. piiudàn, -Uutoa, demander, prendre ; . 
V. ragend, -od; f. rainta, pot au lait (où on met le lait sortant 
de la vache) ; 

V. sabr, -od; f. saura, meule; 

V. sàrgen;-rkta; f. sàrjen, -rkect^ casser ; 

V. segl, -ad; f. seida, tamis; 

V. soged, -ad; f. sokea, aveugle; 

V. valged, -gtad; f. vatkea, flamme. 

B. — On pourrait ramener cette première règle également à un 
autre principe énoncé dans notre travail sur la mutation des con- 
sonnes dans les langues ougro-finnoises. 

Nous avions dit : 

1° Aux explosives fortes finnoises correspondent des explo- 
sives douces dans les langues congénères. 

Nous pouvons dire que le g, 6, d, vêpses correspondent aux 
A, p, t finnois, de même que le A:, p, t vêpses aux kk, pp, tt 
finnois. 

Nous renvoyons sous ce rapport aux nombreux exemples que 
nous avons donnés dans le travail précédemment indiqué. 

2° Aux explosives finnoises correspondent des spirantes et 
leurs dérivés dans les langues congénères. 

Ce principe de mutation s'observe' dans le finnois même et 
nous pouvons le constater également entre le finnois et le vêpse. 
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Ainsi nous voyons l'explosive labiale forte en finnois, p, de- 
venir au génitif une spirante labiale douce, v. 

p. e. : leipë, pain ; gén. leivàn ; 

halpa, bon marché; gén. halvan; 
lepo^ tranquillité ; gén. levon^ etc. 

De même, nous pouvons aisément constater qu'à l'explosive 
labiale vêpse correspond souvent la spirante labiale finnoise ; p. e.: 

V. kerbon^'bta; f. kirvon, -poa, se détacher ; 
V. kebin^ -^id; f. kepea, keveâ^ vite, vif; 
V. rebitan^ -tada; f. revin, repià^ déchirer; 
V. robeh, -eged; f. rove, vase fait de l'écorce blanche du bou- 
leau. 

V. sàrbim^ -ed; f. sârvin^ viande, ce qui se mange avec du pain. 

V. Bobadf 'bide; f. sovat^ les vêtements ; 

V. turbas, -6Aad; f. turve, tourbe; 

V. tuttabf -ad; f. tuttava, etc., personne de connaissance, ami. 

Ces exemples suflSront pour prouver qu'un principe d'adou- 
cissement a présidé aux formations des radicaux finnois-suomiens. 

II. L'harmonie des voyelles qui exerce une influence capitale 
sur les formations grammaticales du finnois n'existe pas en vêpse, 
aucun vestige même n'est là pour prouver qu'elle aurait pu 
exister à une certaine époque. Nous avons essayé de démontrer 
dans notre travail cité plus haut, que l'abstraction phonétique 
était une loi organique intérieure des langues ougro-finnoises 
qui a une tendance manifeste à s'établir dans tous les idiomes de 
ce groupe de langues. La ressemblance du vêpse et dulivonien, 
langue qui ne connaît pas non plus cette loi, avec le finnois suo- 
mien est si grande, que si cette loi avait jamais exercé une 
influence sur les formes grammaticales de ces langues, il en sub- 
sisterait une trace quelconque, d'autant plus que dans certaines 
langues bulgare, permienne et ougrienne où cette ressemblance 
disparait de plus en plus, grâce aux influences limitrophes, nous 
rencontrons cependant des vestiges manifestes de cette abstrac- 
tion phonétique. 

Cette loi n'a pas existé dans l'origine, nous pouvons prouver 
ceci par le magyar. Les formes de suffixation ont été, à une cer- 
taine époque, toutes faibles ; dans les monument» de la langue 
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magyare, nous rencontrons pour les suflSxes du datif, de Tillatif, 
de rinessif, de l'ablatif, du comitatif exclusivement les formes : nëk, 
bëlë, bë, bën, tôl et vël. La présence de ces suflSxes à voyelles douces 
ne se borne pas seulement à l'oraison funèbre, mais nous pouvons 
également constater son existence dans la traduction de la Bible 
et dans le dialecte des Palotses. Le magyar n'ayant pas eu ces 
formes primitivement, mais les ayant établies petit à petit, nous 
pouvons en conclure que l'abstraction phonétique était une loi in- 
hérente aux idiomes ougro-finnois qui arrivaient à un libre déve- 
loppement, et qu'elle faisait partie du génie de ces langues même» 

D'un autre côté le vêpse ne l'ayant jamais possédé, nous 
pouvons considérer ce fait comme venant corroborer en faveur de 
l'antiquité de cet idiome. 

III. La terminaison vocalique qui caractérise au plus haut 
degré la langue finnoise-suomienne fait encore défaut au vêpse. 
Nous pensons encore que c'est là une innovation moderne du fin- 
nois. La tendance du finnois à rechercher des chutes trochaïques 
est si grande, que même les mots étrangers sont modifiés de cette 
façon et ils sont appropriés aux exigences de la langue qui les 
incorpore. Les radicaux vêpses prennent à l'indéfini une voyelle à 
liaison. Cette voyelle n'est certainement pas le vestige d'une an- 
cienne terminaison vocalique, car sans cela elle serait toujours 
semblable à la voyelle finale qui lui correspond en finnois. La 
voyelle à liaison du vêpse en diflfère même souvent. D'un autre 
côté, nous voyons fréquemment le finnois changer la consonne 
finale du thème vêpse en voyelle. Ainsi le d est presque toujours 
remplacé par un a ; p. e. : 

V. valged^gtad; f. valkea; 
V. soged, -ad; f, sokea; 
V. oiged, ^gtad ; f, oikea ; 
V. muigedf -igtad; f . muikea ; 
V. liped, Hid; f. lipeà; 
V. korged, -^tad ; f . korkea ; 
\. karged, gtad; f. karkea; 
V. abed, -ad ; f . apea ; 
V. laged, -ad ; f . lakea ; 
V. lavedy -ad; f. lavea, etc. 

Les principes organiques qui régissent le finnois lui-même, 
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nous autorisent à considérer les formes vêpses, dans ce cas, 
comme plus anciennes que les formes finnoises qui sont certaine- 
ment le résultat d'un adoucissement. 

Nous sommes loin de considérer le vêpse comme étant la 
langue mère du flnnois-suomien. Non, nous pensons seulement 
que le vêpse ou ancien tchoude peut être considéré comme la 
sœur ainée du suomi. 

Le livonien découle du vêpse comme le vote et Tehstonien 
découlent du suomi. Le lapon, enfin, occupe une place intermé- 
diaire entre toutes ces langues et il renferme des traces qui le 
font remonter également à une très-ancienne origine. 



ESSAI DE GRAMMAIRE VÊPSE 



ou TCHOUDE 



§ I 

LES SONS. 

Les lettres vêpses sont les suivantes : 

a, d, b, d, e, f, g, h, i,j, k, /, m, n, o, ô, ô, p, r, s, z, s, t, d, u, 

L'a se prononce comme Té français dans le mot poète ; 

L'e est toujours ouvert comme dans parlé: 

j, comme le y français dans moyen, doyen ; 

ô, comme un son intermédiaire entre Vo, Ye et Vô, ce son est 
très-difficile à prononcer ; 

ô = eu français dans eux ; 

s = ss dans laisser ; 

z = s français dans léser ; 

é = comme le ch français ; 

d = comme le ch espagnol dans mucho (moutcho) ; 

u = toujours ou ; 

w = u français ; 

t? = V français, w allemand. 

• Le vêpse se sert aujourd'hui des caractères russes ; néanmoins 
les consonnes z, s, c qui trouvent leur équivalent dans le russe 
ne sont nullement venues dans le vêpse par Tintermédiaire du 
russe ; ce sont des consonnes originairement ougro-flnnoises, 
preuve que nous les retrouvons dans le lapon qui, au point de vue 
des sons, est certainement la plus riche de toutes les langues 
oagro-flnnoises. 

Les consonnes /, n, r, etc., sont susceptibles d'une prononcia- 
tion mouillée et nous les écrirons alors /', n\ r\ etc. 
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§11 

PHONÉTISMK. 

L'abstraction phonétique qu'on appelle l'harmonie des voyel- 
les n'existe pas du tout dans la langue vêpse. Cette loi, qui est 
' un des principes constitutifs des langues finnoise, magyare, mon- 
gole, tongouse, etc., fait complètement défaut au vêpse ou 
tchoude. 

Les voyelles des suflSxes sont toujours dures ou neutres, 
jamais douces (pour les sufiixes casuels : a, u ou e, jamais à, ô 
onU). 

La diphthongue ei se prononce souvent comme y ; p. e : ei, pas, 
non; aussi, y ; leib, pain, lijb; heiden, gén. pi. du pronom ils, hij- 
den; teile^ datif du pron. vous, tijle; seison, je suis debout, «y- 
8on; etc. 

Ue bref, dans les syllabes terminales, prend souvent le son de 
Vo; p. e. : nene = éeno, ce, cette; hànen = hànon, gén. du pron. 
son, sa ; tulen = tulon, je viens ; etc. 

Dans plusieurs mots Ve se rapproche à ce point de l'ô', que 
nous avons préféré de lui substituer souvent cette dernière voyelle ; 
p. e. : mo, nous; ^ô, vous; M, ils; vôl, encore; pôVgastuda, s'épou- 
vanter, être saisi de frayeur; pour me, te^ he, veel, pergastuda. 

Les voyelles longues ainsi que les diphthongues ie, uo, iêô, 
qui se changent ordinairement en ee, oo, ëô, ont en vêpse une lon- 
gueur peu définie. Dans les syllabes ouvertes, elles sont plutôt 
brèves que longues. Ainsi, on dit plutôt : maha, sous la terre ; 
m'elen, intelligence (gén.); m/cn, je coupe ; joda, boire; suhu, dans 
la bouche (avec mouvement) ; pUta, prendre (du poisson) ; jàda^ 
rester en arrière ; soda, manger ; que : maaha, meelen, piiiita, 
jdada, etc. Si la syllabe, au contraire, est fermée, les longueurs 
se font mieux entendre; p. e. : maas, dans la terre; meelhe, dans 
Tintelligence (avec mouvement) ; viilla, couper ; joomha, pour' 
boire; suun, bouche (gén.); puûlkamaiy que nous prenions; jMn- 
dos, reste ; sôômne, la nourriture ; etc. 

Les consonnes b, d, g, k, /, m, n, p, r, s, t, peuvent se présenter 
comme dures ou douces. Dans le dernier cas, nous les écrirons 
avec une 'et elles se prononcent d'une façon mouillée, comme si 
elles étaient suivies d'un i, p. e 
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b'eglij, l'évadé ; id'su, drèche ; kuund^el, larme ; kud'siy jeune 
chien ; g'âga, anse ; gàgi^ coucou ; k'eliky machine pour le lin ; 
Fet, âtre ; l'ebe, pli, ourlet ; sel' g, dos ; m*es, homme ; n'ât, martre; 
n'dhta, yoïv\hdr'g, bœuf; r*ehtil, rôtissoire; sibalk, fraude; sel" 
laine, ortie; andais, il donnerait; lask, paresseux; fàhk, épis; 
firpan, je supporte ; màn\ il alla ; p'eksta, battu ; gor'a, tris- 
tesse; etc. 

Quand la consonne dure /, placée à la fin de la première syl- 
labe, est suivie d'une autre consonne, elle se change en v ; p. e. : 
pour sildane, petit pont ; hilda, écraser ; olda, être ; olgotaîa, en- 
voyer ; tolkta, pousser ; solm^ nœud ; polsun, je rampe ; polved, les 
genoux : tulkatei, venez-vous ; sulg, plume ; kooltas, ils meurent ; 
on prononce sivdane, hivda, ovda, ovgotada, tovkta ; etc. 

Les voyelles a et e, qui précèdent souvent cet /, se changent 
en et ô* ; p. e. : valgtus, blancheur ; palktan, je loue ; kalm, le 
tombeau ; valmita, faire, conficere ; salptan, je ferme ; talvele, en hi- 
ver ; peld, champ ; relg, dette ; pelvas, lin ; pelvhasine, de lin, etc., 
se prononce comme : vovgtus, povkûan, kovm, vovmita, sovptan, fo- 
vele, pbrd^ vovg, povvas, povvhasine. 

Il y a, outre Vs ordinaire, trois espèces de sifflantes en vêpse. 
La première : s, répond au son ch russe ; la seconde : s', au j russe ; 
et la dernière : s, au tch russe. 

La loi de l'adoucissement des consonnes, qui joue un rôle si 
important dans le suomi, n'existe pas dans le vêpse. Les thèmes : 
huba, mauvais ; kodi, logis, domicile ; viga, faute, font au génitif : 
hubauj kodin, vigan. 

Nous pouvons au contraire constater une sorte de durcisse- 
ment de consonnes ; les consonnes 6, rf, g, deviennent presque /), 
^, A: à la fin des syllabes ; p. e. : hoob, couverture de traîneau en 
feutre; randha, près du bord ; emdg, hôtesse, se prononcent comme 
hoop, rantha, emâk. 

Le j final se prononce comme un g mouillé ; p. e. : velj^ frère, 
prononcez : velg' ; korj = korg' ; etc. 

Un phénomène phonétique qui caractérise le vêpse est la con- 
traction des mots. Quand les racines de cette langue s'augmen- 
tent de suffixes, la dernière voyelle du radical est éliminée, si 
toutefois les consonnes qui la précèdent et la suivent peuvent être 
placées à côté l'une de l'autre. 

P. e. : abedahrie, triste, pour abedahine; galliSf cher, gén. galhen; 

2 
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humbar, mortier, humbren; istum, je suis assis, istta ou istuda; 
joutsen, cygne, jousnen ; jumalatoi, impie, jumalatman ; kainol, creux 
de l'aisselle, kainlon; kerin, pelotonner, ker'td; korged, haut, kor- 
tan; kudam^ clair de lune, kuudman; kutsun, j'appelle, kutslen; 
kilUnd'el, larme, kiliindlen; kàsken, j'ordonne, kàstta o\i kâskta ou 
kâskeda; louna, midi, lougen; làhte, source, làhtken; meelhine, intel- 
ligent, i^ourmelehine; muignen, j'aigris, i^our muigenen ; ncUghine, 
affamé, pour nàlgahine; paimen, berger, paimnen ; pastan,je rôtis, 
paétta ou paétada ; peigol, pouce, peiglon ; pettel, batte de fer, pet-- 
len ; r*ehtil, rôtissoire, r'ehtlân ; roivas, gerbe, paquet de lin, roi- 
vhan; rusknen^ je rougis, pour ruskenen; sanged, gros, santan; 
tahktan, j'aiguise, pour tahkadan; tappin, brisoir, tapmen; t'sibun, 
je me balance, ùiipta ou t'sibuda ; voise^ drogue, médicament, 
voisken^\ etc. 

Si la voyelle éliminée est précédée de deux consonnes, la pre- 
mière de ces consonnes disparait également. Voilà la raison pour- 
quoi on écrit : galhen^jousnen^ kôrtan^ kàstta, longen, santan, tapmen 
au lieu de : gallhen, joulsnen, korgtan, kàskta, lovngen^ sangtan, 
tappmen; etc. 

Le d qui suit la voyelle éliminée se change en t, on écrit donc : 
istta, kortan, kàstta, paétta, santan, tahktan, t'siipta, au lieu de : 
istda, kordan, kàstda; etc. 

Nous pouvons donc énoncer en dernier lieu la loi phonétique 
suivante qui, quant à son importance, correspond à la loi de l'a- 
doucissement des consonnes qui régit en quelque sorte les forma- 
tions grammaticales du flnnois-suomien : 

Le thème vêpse se contracte chaque fois quil doit être augmenté 
d'un suffixe, soit casuel, soit verbal, cest-à^dire : la voyelle placée entra 
deux consonnes congénères est éliminée ; si cette voyelle est précédée de 
deux consonnes, la première disparait et la consonne explosive douce d, 
qui suit la voyelle éliminée, se durcit en t. 

§ III 

LE SUBSTANTIF. 

Le nom vêpse, ainsi que les noms dans les autres langues 
altaïques, exprime les différents cas en ajoutant des suffixes 

1. Les formes contractées sont dans ce cas des infinitifs ou des gOnitifs. 
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(le vestige d'anciennes postpositions) au radical. Les cas formés 
à l'aide de ces suflSxes, qu'on appelle suflSxes casuels, sont au 
nombre de 9 : 

1. Le nominatif. — 2. Le génitif. — 3. L'indéfini. — 4. L'i- 
nessif. — 5. L'illatif. — 6. L'adessif. — 7. L'allatif. — 8. L'a- 
bessif. — 9. Le translatif. — 10. L'essif. 

Avant de passer rapidement en revue les difiTérents cas et leur' 
emploi, il ne sera peut-être pas inutile d'attirer l'attention sur les 
substantifs qui, avant de s'accoler les suflSxes casuels, se contrac- 
tent en éliminant des voyelles, des consonnes, et en durcissant le 
d de la dernière syllabe en t. Le nombre de ces noms est assez 
considérable, et nous voyons par cela combien la loi sur ces con- 
tractions, que nous avons énoncée plus haut, est importante. Un 
grand nombre d'exemples, contenus dans notre paradigme, repose 
exclusivement sur l'application de cette loi organique. 



PARADIGME DE DÉCLINAISONS DANS LE DIALECTE d'OYAT : 



SINGULIER. 

Nom. luga^, neisne^, lahte^, 
Gén. lugun, neitsen, lâhtken, 
Indéf. lugut, neitisty Idhtet, 
Inès, lugus^ neitseSy Idhtkes^ 
Illat. liiguhu^ neitshe^ Idhtkehe, 
Adess. luguly neitsel, làhlkel. 
Allât, lugule^ neitsele, làhtkele, 
Abess. luguta, neitseta^ làhtketa, 
Transi, luguks, neitseks, làhtkeh, 
Essif. lugun, neitsen^ tàhlken. 



PLURIEL. 

lugud^ neitsed, làhtked. 
luguiden, neitsiden, làhtkiden. 
luguit, neitsit, làhtkit. 
luguis, neitsis, làhtkis. 
luguihe^ neitsihe^ lâhtkihe. 
luguil^ neitsil, lâhtkil. 
luguile, neitsiley làhtkile. 
luguita^ neitsita, làhtkita. 
luguiks^ neitsiks^ lahtkiks, 
luguin, neitsin, Idhtkin, 



Ce paradigme se rapproche beaucoup plus de celui de la décli- 
naison finnoise que les paradigmes donnés par M. Ahlqvist. L'indé- 
fini est t pour les deux nombres, et non pas d comme dans le dia- 
lecte d'Onega ; Vs de l'inessif et du translatif ne se change pas en 
s au pluriel. 



1. lugUy chiffre, nombre. — 2. netmp, jeune fille, fille. — 3. pttt7. 



PARADIGME Di 



I. 



Singulier 


finnois 
maa 


Nominat . 


ma 


Génitif. . 


ma-n 


Indéfini. . 


ma-d 


Inessif. . 


mas 


lUatif . . 


ma-ha 


Adessif. . 


mal 


AUatif. . 


ma-le 


Abessif. . 


ma-ta 


Translat . 


ma-ks 


Essif. . . 


ma-nn 



fin.puu 



pu 

pu-n 

pu'd 

pus 

pu'ha 

pu-l 

pu'le 

pu'ta 

pu-ks 

pu-nn 



la terre, l'arbre. 

(le (la terre), (l'ar- 
bre). 

presque dans le 
sens partitif. 

dans — — 

dans (avec mouve- 
ment), 
par, près, chez — 

(allant) à, auprès. 

sans — — 

devenir — — 

comme — — 



fin. tuhka 

Cheveu. 



tuhk 



-an 

-ad 

-as 

-ha 

-al 

-aie 

-ata 

-aks 

-ann 



fin. sulka 



Plume. 



sulg 



-an 
-ad 
--as 

-al 

-aie 

-ata 

-aks 

--ann 



finn. sillQ 
Pont. 



sild 



-an 

-ai 

-ÛS 



Pluriel. . 
Nominat. 
Génitif. . 
Indéfini. . 
Inessif. . 
lUatif • . 
Adessif. • 
Allatif. . 
Abessif. . 
Translat . 
Essif. . . 



ma-d 


pvrd 


ma-i-d'e 


pt^i'd'e 


ma-i'd 


pu-i-d 


ma-i-s 


pU'i-é 


mor-i-he 


pvri-he 


ma-i-l 


pu-i-l 


ma-i-le 


pvri-le 


ma-i'-ta 


pur-i-la 


ma-i-ké 


pu-i-ks 


ma-i-nn 


pw-i-nn 



les terres, les ar- 
bres. 

des terres, des ar- 
bres. 

des dans le sens 
partitif. 

dans — — 

dans (avec mouve- 
ment), 
par, près, chez — 

(allant) à, auprès. 

sans — — 

devenir — — 

comme — — 



tuhk'-ad 



. V 

"i'-he 

4'ta 
'i'ks 



sulgnid 



H'd 

. V 

-i'he 

"i-le 
'i-la 
'i-ks 



ild-ad 



-d-H 
-d-t-fe 

-d-i-fc, 



IXES CASUELS. 



IL 


1. kala 


fin. kataja 


ûn.kuolijn 


ûn.notkea 


fînn. lei)eà 


fin. valkea 


fin. korkea 


fin. silmà 


ûsson. 


Genévrier. 


Le mourant 


Flexible. 


Large. 


Flamme. 


Haut. 


Œil. 


a 


kadag 


kolii 


nnjel 


• aged 


valged 


korged 


silm 


-n 


-an 


-an 


-an 


-an 


ralgUan 


kortt-an 


•^n 


-rf 


'ttd 


-ad 


-ad 


-ad 


-■ad 


-ad 


-ad 


-s 


-as 


'OS 


-as 


'OS 


-as 


-as 


-as 


-ha 


-aha 


-aha 


-aha 


-aha 


^aha 


-aha 


-ahd 


4 


-al 


-al 


-al 


-al 


-al 


-al 


-al 


4e 


-aie 


-aie 


-aie 


-aie 


-aie 


-aie 


-aie 


4a 


-ata 


-nta 


-ata 


~ata 


-ata 


-ata 


^ata 


'ks 


-aks 


-aks 


-aks 


Hiks 


-aks 


-akfi 


-aks 


-nw 


-ann 


ann 


-ann 


-anw 


-ann 


-ann 


. -^nn 


a-d 


kadag^ad 


koli-ad 


nojél-ad 


laged^d 


valgt-ad 


kortt-ad 


siltn-ad 


Ô4''d'e 


kadag4'd'e 


kole4-d'e 


4-d'e 


'ird'e 


4-d'e 


4-d'e 


-i-d'f , 


-ô^i-d 


-tW 


-e4-d 


4-d 


4-d 


4-d 


4^d 


-i-d 


1 


• V 


• V 


• V 




. V 


. V 

-%-s 


• V 

-t-$ 


'ô4-hp 


4-he 


-^4416 


44ie 


4-he 


4-ha 


44ia 


44ia 


4i44i 


44 


-e44 


44 


44 


44 


-i-/ 


44 


'4i44e 


44e 


-c4-4e 


4-le 


4-le 


44e 


4-le 


4-le 


-Ô44a 


44a 


-en-ta 


44a 


4-ta 


4^!a 


4-ta 


4-tn 


-ô-i-ks 


• ? " 


-e44i$ 


-?-W 


-i-kè 


. J V 


4-ks 


-i-ks 


-ô-i'-nn 


4-nn 


-e-i-nn 


4''nn 


4''nn 


-i-nn 


-i-nn 


-i-nn 



PARADIGME D 



IL 1 m. 




IV. 


Singulier 


fin. elàja 


finn. lintu 


fin. 


notko 


finn. kivi 


finn. 


hiili 


f. huhmat 


f . jiimim 




Le vivant. 


Oiseau. 


Vallée. 


Pierre. 


Charbon. 


Mortier de 
bois. 


Riche en 
blé. 




"■ 


— 




— 


— 


- 


— 


— . 


— . 


Nominat . 


eldi 


lind 


uig 




kivi 


Ml 




humbar 


jUvud 


Génitif. . 


tldj^an 


"Un 




-un 


kiven 




-en 


humbr-en 


-^ 


Indéfini. . 


-ai 


-ud 




-Md 


-ed 




-ed 


-ed 


jûvut^ 


Inessif. . 


-as 

• 


-MS 


1 


'US 


-s 




-es 


-es 


• 

iUvui-et 


lUatif.. . 


-aAa 


"Uha 




'Uha 


-Afl 




'Cha 


-cha 


■tk 


Adessif. . 


.fl/ 


'Ul 




-m/ 


-/ 




-el 


-el 


■A 


Allatif. . 


-a/c 


-ule 




"Ule 


-le 




-ele 


4le 


■à 


Abessif. . 


-afa 


-uta 




'Uta 


-ta 




-eta 


'Bta 


•ett 


Translat . 


Hiks 


-uks 




"Uks 


-ks 




-eks 


-eks 


■é 


Essif. . . 


Hinn 


-unn 




"Unn 


-nn 




-enn 


-enn 


•m 


Pluriel. . 




















Nominat . 


elàJHid 


lind'-ud 


uig- 


'Ud 


kive-d 


hil-ed 


humbr-ed 


jûvud-ed 


Génitif. . 


elUrU'e 


lind-U'd^e 


uig- 


* * If 
■n-d e 


kiV'i-d'e 


hil-i 


'd'e 


"i-d'e 


.W( 


Indéfini. . 


'-i'd 


-tt-rf 




"ii-d 


'i-d 




'i-d 


-i-d 


-w 


Inessif. . 


• V 






• » V 


. V 




• V 


m V 


-i-. 


lUatif. . . 


"i^ha 


-ii-hn 




4i-ha 


'i-ha 




-i'ha 


-i-ha 


-/4 


Adessif. . 


'i'I 


-ÛW 




'1x4 


-« 




-i'I 


-i-l 


• 


Allatif. . 


-i-fe 


-Me 




"ii-le 


-i4e 




-i'ie 


'ir-le 


• 

-H 


Abessif. . 


-i'ta 


-ii'ta 




-ii-ta 


-i'ta 




'i4a 


-i-ta 


-i-t 


Translat . 


'i-ks 


'ii-ks 




'ii-ké 


-i-ks 




'i-k^ 


-i-ks 


-i-i 


Essif. . . 


-t-nn 


-ii-nn 




-ft-wn 


-t-nn 




-t-nn 


-t-nn 


-t-n 



















FFIXES CASUELS. 



V. 


VI. 






nn. mato 


f. kukkaro 


fin. made 


fin. lanne 


fin. noita- 


ûn.avanto 


fin. kuuro 


fin. rakas 


Ver. 


Bourse, 


Lotte. 


(Rein) 
Hanche. 


sana 

Parole 


Trou dans 
la glace. 


Sourd. 


Cher. 


"^ 


"~ 


— 


— 


magique. 


—, 


— 


— 


nado 


kukor 


madeh 


landeh 


puheh 


làhteh 


kurdis 


armas 


-w 


kukr-on 


-en 


landh-en 


puheg-en 


làhtk-en 


kurdh-en 


armh-an 


-rf 


-od 


-ed 


-ed 


-ed 


-ed 


'ed 


-ad 


'S 


-os 


-es 


-es 


-es 


-es 


-es 


-as 


•he 


'Ohe 


-ghe 


-eh'' 


-ehe 


-ehe 


'ehe 


-ahe 


-/ 


-ol 


-el 


-el 


'el 


'd 


'el 


-al 


4e 


-oie 


-ele 


-ele 


-ele 


-ele 


-ele 


'aie 


-ta 


-ota 


-eta 


-eta 


-eta 


-eta 


-eta 


-ata 


'ks 


-oks 


-eks 


-eks 


-eks 


-eks 


'eks 


-aks 


-nn 


-onn 

• 


•enn 


-enn 


-enn 


-enn 


-enu 


-ann 


lado-d 


kakr-od 


madeh-ed 


landh-cd 


pnheg-ed 


lahtk-cd 


kurdh-ed 


armh'Ud 


H'd'e 


ktikro-id*c 


-i-d'e 


-i-d'e 


4-d'e 


4-d'e 


4-d'e 


4-d*e 


-i'd 


'i-d 


4-d 


-i-d 


4-d 


-i-d 


'i-d 


'i'd 


-i-s 


• V 

-l-S 


-i'S 


-I'S 


• V 

-l-S 


• V 

-t-s 


m V 

'l-S 


m \ 

'I'S 


-i-ha 


'i'ha 


4-h( 


-i'he 


4-he 


44ie 


'i'he 


4'he 


-?-/ 


-i-l 


-/-/ 


44 


-i-/ 


-i-/ 


-/-/ 


'i4 


'i'ie 


44e 


44e 


-/-/e 


4'le 


44e 


-i4e 


-f.fe 


4'îa 


4-!a 


-i-ta 


'i'ta 


'i'ta 


-i'ta 


-i'ta 


4'ta 


-i-ks 


-i-ks 


4'ks 


4'ks 


-i-ks 


-i-ks 


4-ks 


-i'ks 


-i-nn 


4-nn 


4-nn 


'i-nn 


'i-nn 


'i-nn 


'i-nn 


'i-nn 
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l'emploi des cas. 



1. Le nominatif. — Le sujet de la phrase se met toujours au 
nominatif, p. e. : Ûhtdi kala vedes; le poisson est toujours dans 
l'eau. (Ici kala, poisson, le sujet delà phrase, est au nominatif)... 
A sinun mezi milei vaise maged ; tandis que ton miel est pour moi 
Sieulement doux. KUziikadag kukôin-karangaisel ; demanda le gené- 
vrier à l'églantier. Jumalan-lindiine istiihe lambhan pale ; l'hiron- 
delle (le petit oiseau de Dieu) s'assit sur le mouton. N'etsen sàdan 
sikSy sanii lambas, je le fais (pour cela), dit le mouton ; etc. 

Le complément direct qui suit l'impératif se met également 
toujours au nominatif; p. e. : Sina-s'e pUhitades voida pà it'seis i pesé 
roJja it'seis ; mais toi, quand tu jeûnes, oins ta tête et lave ton 
visage (Évangile selon saint Matthieu, chap. VI, vers. 19). (Les 
mots pâ, tête, et ros'ja, visage, sont ici au nominatif.) Openda sa 
mintài, kurg, lendmaha; apprends-moi, grue, à voler {kurg, grue). 
Kuiteisilei, reboijetaoli, comment te trouvas-tu, renard, envolant? 
(reboi, renard) ; etc. 

2. Le génitif. — Quand le génitif a la signification du génitif 
de nos langues, il précède en vêpse toujours le nom auquel il se 
rapporte * . 

LàmhdmV tuuliaisen al, mi sisaren armastusen al; il fait plus 
chaud, placé sous le vent, que placé sous la grâce d'une sœur. 

Jestlis'e pôldohiené heinàn, kudam tànàmbai kasvab, a homen linob 
pdèhe lukaitud^ Jumal mugasobitab, eigvbl enambal teit, vàhà-v'eriad? 
Si donc Dieu revêt ainsi l'herbe des champs qui est aujourd'hui 
sur pied et qui.demain sera jetée au four, ne vous vêtira-t-il pas 
beaucoup plutôt, ô gens de petite foi? (chap. II, vers. 30.) 

Dans le vêpse, cette règle n'est d'ailleurs pas absolue ; p. e. : 
Etskatei-se eismai tsarstvat Jumalan i prandat hànen, i kaik rCetsd 
panese teile ; Mais cherchez premièrement le royaume de Dieu et 
sa justice, et toutes ces choses vous seront données par-dessus. 

Le génitif remplace l'accusatif des autres langues quand celui- 
ci est pris dans un sens déterminé ; p. e. : Ak vanh vinan joob, 
laho pu veden vedab ; La vieille femme boit le vin, comme le bois 
pourri absorbe l'eau. Ei aig m'est varasta m'es aigan varaslab ; Le 

1. Gomme en finnois, magyar, mongol et mandchou. 
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temps n'attend pas Thomme, mais l'homme attend le temps. Paim- 
nele sina lazget otta idesais kaiken nahkha-sai villan ; Au berger tu 
permets de prendre sur toi, jusqu'à la peau, toute ta laine... etc. 
Le génitif du pluriel n'exprime jamais le complément direct; 
on le remplace dans ce cas par le nominatif du pluriel; p. e. : 
Anda Jumal aigad mànta, pàivad kuluda; Que Dieu fasse écouler 
les temps, écouler les jours. iV'e^sar^6oi, kutoli kalad dorogalerojint; 
Lorsque le renard avait jeté les poissons sur la route... ; etc. 

3. L'indéfini. — Correspond généralement au de partitif fran- 
çais; il remplace toujours le complément direct quand le verbe 
n'exprime pas une action bien définie ou quand ce complément 
n'est pas déterminé d'une fad)n absolue. Très-souvent l'indéfini 
remplace aussi le nominatif des autres langues, p. e. : 

Homendes mudreinemb elitat. Le matin est plus sage que le soir; 

Ei % tsar kuldat sô. Même le roi ne mange de l'or ; 

Ehtal itkent, homisol nagrant. Le soir des pleurs, le matin 
des ris; 

Ei severs m'ehit, kuvers kadjit. Il n'y a pas autant d'hommes 
que de culottes. 

4. L'inessif. — Ce cas correspond à la préposition dans; p. e. : 
ijhtài kala vedes, ei ilhidi lasjames. Le poisson est toujours dans 
l'eau, mais il n'est pas toujours dans le filet; 

/ kons ristitei, ala oie kut listemerad, kudamod lubitas sinagogois 
i irdal seiéuteldas risl'mahase, mise rCdhtaié heit rahvas. Et quand tu 
prieras, ne sois point comme les hypocrites ; car ils aiment à prier 
en se tenant debout dans les synagogues et aux coins des rues, 
afin d'être vus des hommes. 

5. L'illatif. — Ce cas correspond généralement à la préposi- 
tion dans, avec mouvement; p. e. : 

Ei kaht tsarit [iihthe lidnaha mukikoi. Deux rois ne peuvent se 
placer dans un château. 

Quelquefois l'illatif correspond au datif des autres langues ; 
p. e. : kiillal antla kiilaha, assez pour donner au village. 

Lajint ranat ei tege, kun puul pdha ei isklu. Le chien (l'aboyeur) 
ne fait point de blessure, si on ne le frappe pas avec du bois sur la 
tête. 

6. L'adessif. — Ce cas correspond aux prépositions par, près, 
chez, au moyen de, etc. ; p. e. : 

Ei kirhul etdhaks mànta. Avec la hâte on ne peut aller loin. 
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M'es minelei elà, a radol. L'homme ne vit pas par le nom, mais 
par le travail. 

7. L'allatif. — Ce cas s'exprime par la tournure allant à, au- 
près...; par cela même il correspond le plus souvent au régime 
indirect français; p. e. : 

Toden sanon telle. En vérité, je vous dis : (Saint Mathieu, 
chap. VI, V. 2). 

/ jata meile velgad meiden, kut i mô jatamai velgmkoile icemoi. 
Et nous quittons nos dettes comme nous quittons les dettes à nos 
débiteurs (t6/rf, v. 12). 

Ni-ken ei voi slmis'ta kahtele bajarile. Nul ne peut servir deux 
maîtres [ibid, v. 24.) 

Anda valdatpahale. Donne le pouvoir au méchant. 

Otjale uksgrdh, sanojale sada gr'àhat , Celui qui prend un péché 
à celui qui dit cent péchés ; etc. 

8. L'abessif. — Ce cas s'exprime par la préposition sans, p. e. : 
Ei koir ujamaha opete hàndat ligotamata Le chien ne peut ap- 
prendre à nager sans se mouiller la queue. 

9. Le translatif. — Ce cas exprime un état passager, un état 
de transformation, comme devenir homme, etc., p. e. : 

Osai rist'U toisen necastjas mudreniaks tegche. L'homme heu- 
reux devient sage par le mal d'autrui. 

10. L'essif. — Ce cas correspond à la préposition comme ; 
p. e. : Anda mehann. Donne comme homme. 

Mise sina ed osiitaisitei raffan edespuhitajaiin... Afin qu'il ne pa- 
raisse point aux hommes que tu jednes... 

QUELQUES OBSERVATIONS SUR LA FORMATION DES CAS. 

a. L'élatif et l'ablatif se forment de l'inessif et de l'adessif, à 
l'aide de la postposition pai ou pài. 

h. Us final de l'inessif et du translatif se change au pluriel 
en s. 

c, L't* final des substantifs et adjectifs de la troisième classe 
se change , dans le dialecte d'Onega, en w, mais il reste inva- 
riable dans le dialecte d'Oyat. Le même fait a lieu dans le dialecte 
d'Onega pour Vu du prétérit. 

d. L'n du génitif pluriel disparaît dans le dialecte d'Onega, et 
il est conservé dans celui d'Oyat. 
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e. On trouve le vestige de certains cas qui ont disparu aujour- 
d'hui, dans quelques postpositions; p. e. : un armhuttey si doux; 
sen ulàhte^ si haut (prolatif) ; jàlgelli, l'un après l'autre ; palidi, 
par, en franchissant ; sirici, le long de, en passant; etc. 

§ IV 
l'adjectif. 

Le comparatif des adjectifs se forme par l'addition de la syl- 
labe -mi, précédée d'une voyelle de liaison. Cette voyelle est gé- 
néralement un e. Quand l'adjectif se termine par un a, cet a se 
change en e. La contraction du radical a lieu suivant les règles 
énoncées plus haut; p. e. : 

kuiv, sec, comp. kuiv-e-mb. 

vahv, fort, comp. valw-c-mb. 

vanh, vieux, âgé, comp. vanh-e-mb. 

luja, ferme, solide, comp. Inj-e-mb. 

madal, bas, comp. madal-e-mb. 

kover, enclin, comp. korer-e-mb. 

pimed, obscur, comp. pimed-e-mb. 

pehmed, mou, comp. pekind-e-mb. 

k*ehkar, rond, comp. kchkar-e-mb. 

terveh^ tout, entier, comp. tervà^e-mb. 

oiged, droit, comp. oigUe-mb, 

puhtas, pur, net, propre, com^. puhth'emb. 

mûged^ aigre, comp. mùgUe-mb, 

valged, clair, lumineux, comp. valgt-e-tnb. 

Les comparatifs des adjectifs se déclinent d'après la première 
classe des substantifs, ils prennent tous a comme voyelle de liai- 
son; p. e. : kuiv, comp. kuivemb, gén. kuivemb-a -n, indéf. kui- 
vemb-a-d, ines&iî knivemb-a-s ; etc. 

Le superlatif des adjectifs se forme à l'aide des adverbes samii 
(russe, samii) et lujas; p. e. : 

Samii kuiv, très-sec; lujas korged, très-haut ; etc. 

Dans le dialecte vépse d'Oyat on forme le superlatif à l'exemple 
du finnois-suomien, par l'addition de la syllabe -m. 

Voici quelques exemples sur la place que le comparatif vêpse 
occupe dans la phrase : 
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Uhtai uns comemb ensne hot paremb. Toujours le nouveau (est) 
plus agréable, quand même Tancien (serait) meilleur ; 

Làmbemb tuiiliaisen al, mi sisaren armastusen al. Il fait plus 
chaud se tenant sous le vent que se tenant sous la grâce d'une 
sœur. 



§ V 



NOMS DE NOMBRE 



NOMBRES CARDINAUX. 

1. uks, gén. iihten; 

2. kaks, gén. kahten ; 

3. kolmCjgén. kolmen ; 

4. nel, gén. nellan ; 

5. viis, gén. viiden; 

6. kuuz, gén. kuuden; 

7. seitsme, gén. seitémen; 

8. kahtsa, kahehsa, gén. kahchsan; 

9. ilhtsà, uhehsd, gén. ûhehsàn; 
10. kilmne, gén. kiimnen; 
H. ilks-tost-kume ; 
12. kaks-tost'kiime ; 
20. kaks-kume; 

30. kolme-kUme; 
100. sadi; 
200. A:aA:s «arfad ; 
1000. tuha; 

Les nombres partitifs (fractionnaires) sont : pol\ kolmandes, 
n'elldndes, viidendes, etc. 

Les nombres collectifs sont : kaksnik, kolmnik, rCelnik, mis- 
nik; etc., amas ou faisceau de deux, de trois, de quatre ; etc. 

Enfin les nombres adverbiaux : ûhtessi, kaklessi, kolmaséi, etc 



NOMBRES ORDINAUX. 

ezmàine, 

toine (gén, toisen,) 

kolmans. 

n'ellàns, 

viidens, 

kuudens. 

seitémens. 

kahtsans, kahehsans, 

iihtsàn, uhehsâns, 

kiimnens. 

iikS''tost''kumnens . 

etc. 



VI 



LES PRONOMS. 



Les pronoms personnels sont : 

Sing. 1^® pers. mina; 2® pers. sina; 3® pers. hdn. 
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Plur. l'^^ p. mo; 2« p. tô; 3® p. h'ô. 

Comme dans les autres langues ougro-finnoises, les pronoms 
possessifs s'expriment en vêpse à l'aide de la suffixation. 



SINGULIER. 


PLURIEL. 


l'^' p. -m, -w, 


-moi. 


2^ p. -ii, 'S y 


'tei. 


3^ p. 'ze. 


-zei, -ze. 



Les pronoms personnels se déclinent de la manière suivante : 



SINGULIER. 



PLURIEL. 



Jre pERS. 2« PERS. 3« PERS. 1" PERS. 2« PERS. 3« PERS. 



Nomin . 
Génitif. 
Indéf. . 
Inessif . 
Illatif. . 
Adessif. 
Allatif.. 
Abessif. 
Transi . 
Essif. . 



minuin ; 
mindâin ; 
minusain ; 
minuhuin ; 
milain ^ ; 
milein 2 ; 
minutain ; 
minuksein; 
minunain ; 



stnai 
sinuis* ; 
sindâis* ; 
sinusais' ; 
sinuhuh*; 
silais' ; 
sîleis' ; 
sinutais* ; 
sinukseis* ; 
sinunais' ; 



h an ; 
hàneze ; 
hàndaze ; 

hàncheze; 
hànelaze ; 

hànetaze ; 
hànekseze ; 
hànenaze; 



meidemoi ; 
meidamox ; 
meis*amoi ; 
meihemoi; 
meilamoi ; 
meilemoi ; 
meitamoi 
meiks émoi; 
mcinfimoi ; 



teidatei ; 

teihetei ; 

teiletei] 
teitatie ; 



heidez(t. 

heidaze, 

heis*aze. 

heihcze, 

heilaze^ 

heileze, 

heitaze. 

heiks*eje, 

heinaze. 



Il est facile de décomposer les différentes formes pronomi- 
nales. On ajoute au radical du pronom personnel le suffixe casuel 
et puis le suffixe possessif; p. e. : le radical de la seconde per- 
sonne du singulier est sin ; le suffixe de l'indéfini est d ; celui du 
pronom possessif de cette même personne est is, donc : sin^d-a-ié; 
inessif, sin-u-s-a-is ; illat., sin-u-hr-ié; abessif, sin-u-ta-uis ; etc. 

Le pronom réfléchi ice, même, se décline d'une manière ana- 
logue. 

Les pronoms démonstratifs sont : se, ce, cette ; sese ou seso, 
celui-ci, celle-ci; n'etse^ celui-ci; mugoi, mugoitVe, tel, telle; nêw- 
gùine, tel-ci, telle-ci ; etc. 

Ces pronoms se déclinent de la manière suivante : 



i. Aussi : minain; 2. aussi : minein. 
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SINGULIER. 




PLURIEL. 


Nom. 5ô, ce, cette; 


n etse fCelm-ci. 


ned, ces, 


celles ; 


nenedyCe 


Gén. sert; 


n'etsen. 


nide ; 




n'enid'e, 


Indéf. sida; 


rCetsida. 


nid ; 




n'enid. 


Iness. sis^siia; 


n'etsis. 


nié ; 




nenis. 


niât, sihe; 


n'etsihe. 


nihe ; 




n^enihe. 


Adess. sil; 


n'etsil. 


nil; 




n'enil. 


Allât, sile; 


n'etsile. 


nile ; 




n'enile. 


Abess. sita; 


n' et sita. 


nitn ; 




n'enita. 


Transi, siks; 


n'etsiks. 


niké; 




n'eniks. 


Essif. sin ; 


n'etsin. 


nin ; 




n'enin. 



Les pronoms interrogatifs et relatifs sont : kudam, lequel, 
mitfe, quel", fcen, qui? mi, quoi? 

Ces pronoms se déclinent d'une manière régulière. 

Les pronoms indéfinis sont : erasy une autre ; koje-ken, personne 
(quelconque) ; koje-mi, quelque chose; kenni, qui que ce soit; mini, 
quoique ce soit; miken, nul, aucun; mi-mi, nul; kaikutte, cha- 
cun ; etc. 

Ces pronoms se déclinent comme les précédents. 

§ VII 

LE VERBE. 



Il y a trois voix en vêpse : la voix active, la voix réfléchie et 
la voix passive. Les deux premières peuvent être affirmatives ou 
négatives. 

Il y a des verbes en vêpse qui peuvent se conjuguer à la fois 
d'après la voix active et d'après la voix réfléchie; on appelle cette 
conjugaison la voix intermédiaire (forma média.) 

Pour un grand nombre de ces verbes, il n'y a point d'équiva- 
lent dans la langue française, nous sommes donc obligé de nous 
contenter de l'infinitif ordinaire français pour les traduire. 

Ces verbes sont : 

ajelemoi, ajeltase, aller en voiture ; 

andamoi, anttase, se donner ; 

ehtimoi, ehtt'ase, avoir temps à, joindre, parvenir à ; 
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haigastelemoi, -Itase, bâiller ; 

haasktamoi, ^skalase, franchir ; 

herastamoiy -stadase, se réveiller ; 

ihastelemoi, -stadase^ se réjouir; 

istlemoiy isteltase, avoir l'habitude d'être assis; 

Ukeskandemoi, skàtase, commencer à pleurer ; 

jomoi, -jodase, se griser; 

jugendamoi, -getase, choir ; 

kandisemoi, -stase, planer ; 

katsomoi, -tstase, voir devant soi ; 

lagimoiy -jidase, injurier, traiter de ; 

lasksmoi, -sktase, s'abaisser ; 

lugemoiy -gedase, lire ; 

lugeskandemoi, -skatase, commencer à lire ; 

làhendamoi, -hetase, s'approcher; 

làmbitelemoi, -teltase, se réchauffer ; 

momoi, môdase, être vendu; 

nàritelemoi, -teltase, dissimuler ; 

opendamoi, -petase, s'apprendre; 

palktamoi, -Ikatase, être loué, être marchandé; 

p'ôrgastelemoi, -steltase, avoir peur ; 

pidamoi, -dadase, se servir ; 

polgimoi, ^poikfase, vêler ; 

ruUimoi^ -tst'ase, être dénoué ; 

satptamoi, -Ibata^e, être fermé; 

samoiy -sadase, tenter, aspirer après; 

segoimoiy -goitase, se mêler de quelque chose ; 

seismoiy seistase, s'arrêter ; 

seisotamoiy -tadase, se placer ; 

sUrdamoi, surttase, changer de place, se mouvoir; 

sobimoi, -bidase, s'habiller ; 

surendelemoi, -Itase, être orgueilleux ; 

tegemoi, fehtase, devenir ; 

toradamoi, -ratasSy se battre; 

îmkitsemoiy -tase, être affligé ; 

tugestelemoiy -Itasey vaciller ; 

vagastelemoi, -Itase, s'efforcer; 

valmitsemoi^ -tase, s'apprêter 

vardeitsemoi, -tase^ se garder ; 
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vastoimoi, vastoitase (se servir d'un outil pour se frotter dans 
le bain). 

vilustelemoiy -steltase, se rafraîchir. 

La conjugaison vêpse comprend huit modes, savoir : 

1 . Le présent. — 2. Le prétérit. — 3. L'indéfini. — 4. Le 
conditionnel. — 5. L'éventuel. — 6. L'impératif. — 7. Le 
substantif. — 8. L'adjectif. 

Le présent et le prétérit correspondent aux mêmes temps du 
français (prétérit : passé défini et imparfait.) 

L'indéfini est difficile à rendre en français ; une circonlocution, 
au moyen du conditionnel du verbe pouvoir, s'approche assez de 
la véritable signification de ce temps en vêpse; p. e. : 

Vassikad jàid jolemaita^ mis neil jtia antanesse? Les veaux res- 
tèrent sans boire, que pourrait-on leur donner (à boire)? 

L'éventuel est untempspropre à la langue vêpse, qui est encore 
plus difficile à traduire dans une autre langue. Dans l'indéfini, 
la possibilité de l'action est complètement indépendante de la 
volonté de celui qui parle, tandis que dans l'éventuel, l'action, 
quoique également dubitative, dépend de la volonté de celui qui 
parle; p. e. : 

Sadarublat mina n'etsiit hebos maksneisin. Je pourrais bien payer 
cent roubles pour ce cheval. 

Un autre mode qui est très-important et duquel il faut bien se 
rendre compte est le mode substantif. Ce mode est susceptible 
d'accoler les suffixes casuels, ce qui donne à la langue vêpse une 
griande variété de formes qu'un finnois seul est à même de bien 
comprendre. Ainsi, p. e. : 

MODE SUBSTANTIF DU VERBE DONNER. 

Infinitif : andta, donner ; 

Illatif : andha, à donner, pour donner ; 

Inessif : andles, dans le donner ; 

Instrum. : andten, au moyen de donner; 

Inessif : andmas, dans le donner ; 

Illatif : audmaha, avec l'intention du donner ; 

Adessif : andmal, avec le donner, près du donner ; 

Abessif : andmata, sans donner. 
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En alieniaud : Geheriy um zu geben, im geben, vermittelst des 
yebenSi imgeben, um zu geben {mit der Absicht), bei dem geben, [mit 
dem geben) i ohne zu geben, 

ADJECTIF. 

Présent : andab, donnant; 

Parfait : andnn, avoir donné. 

Ce dernier mode est encore dans son emploi propre aux lan- 
prues finnoises, car jamais la forme adjective ne peut se rencontrer 
seule. 

La forme passive est généralement impersonnelle et la forme 
réfléchie est prise souvent dans le sens passif. 

En examinant attentivement les paradigmes suivants, on se 
convaincra facilement de la grande influence que la loi de la con- 
traction des mots exerce également sur les différentes formes 
verbales. Il serait impossible de se rendre compte des formes 
casuelles et verbales sans l'étude approfondie de cette loi phoné- 
tique. 

CONJUGAISON ACTIVE AFFIRMATIVE. 



I. 


PRÉSENT. 




Sing, 1. Riidan {je donne) , 


tegen {je fais) , 


salptan {je ferme) . 


2» andat, 


teget. 


salptat. 


3. andab, 


tegob, 


salptab. 


Plur. 1. andamai, 


tegemai, 


salptamai. 


2. andatei. 


tegetei, 


salptatei. 


^andaba, 
' 'landtas, 


tegeba, 


salptaba. 


t'ehtas, 


salpatas. 


II. 


PRÉTÉRIT. 




Sing. 1. andoin, 


tegin. 


salpsin, . . 


2. andoit, 


tegit, 


salpsit. 


3. andoi, 


tegi, 


salbais. 


Plur. 1. andoimai, 


tegimai, 


salpsimai. 


2. andoitei, 


tegitei, 


salpsitei. 


i andoiba, 
"(andtihe, 


tegiba. 


salpsiba. 


t'ehtihe, 


salbatibe. 



3 
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Sing. 1. andanen, 

2. andanet, 

3. andanob, 
Plnr. 1. andnemai, 

2, andnetei, 
( andneba, 
'(andtanes. 



Sing. 1. andaisin, 

2. andaisit, 

3. andais, 
Plur, 1. andaisimai, 

2. andaisitei, 

^ ( andaisiba, 

'^àndtais, 



III. INDÉFINI. 

t'ehnen, 

t'ehnet, 

t'ehnob, 

t'ehnemai, 

t'ehnetei, 

t'ehneba, 

t'ehtanes, 

IV. CONDITIONNEL. 

tegeibin, 

tegeisit, 

tegeis, 

tegeisimai, 

tegeisitei, 

tegeisiba, 

t'ehtais, 



salbanen. 

salbanet. 

salbanob. 

salbanemai 

salbanetei. 

salbaneba. 

salbatanes. 



salptaîsin. 

salptaisit. 

salptais. 

salptaisimai 

salptaisitei. 

salptaisiba. 

salbatais. 



V. ÉVENTUEL [Eventwtis), 



Sing. 1. andneisin, 

2. andneisit, 

3. andneis, 
Plur. 1. andneisimai, 

2. andneisitei, 
andneisiba, 



3. 



f andtaneis, 



Plur. i: 



Sing. 2. anda. 
3« andkaha, 
^andkamai, 
f andkam, 
(andkatei, 
( andkat, 
( andkaha, 



2J 



3. 



r andtakaha. 



t'ehneisin, 

t'ehneisit, 

t'ehneis, 

t'ehneisimai, 

t'ehneisitei, 

t'ehneisiba, 

t'ehtaneis, 

VI. IMPÉRATIF. 

tege, 

t'ehkaha, 

t'ehkamai, 

t'ehkam, 

t'ehkatei, 

t'ehkat, 

t'ehkaha, 

t'ehtakaha, 



salbaneisin. 

salbaneisit. 

salbaneis. 

salbaneisimai 

salbaneisitei. 

salbaneisiba. 

salbataneis. 



salpta,* 
salbakkaha. 
salbakkamai. 
salbakkam. 
salbakkatei . 
salbakkat. 
salbakkaha. 
salbatakaha . 



V 
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VII. SUBSTANTIF. 

Indéfini andta, t'ehtâ, salbata. . 

Illatif andha, tegehe, salptaha. 

Inessif andtes, t'ehtes, salbates. 

Instrumental. . . andten, t'ehten, salbaten. 

Inessif. andmas, tegemas, salptamas. 

Illatif andmaha, tegemaha, salptamaha. 

Adessif andmal, tegemal, salptamal. 

Abessif andmata, tegemata, salptamata. 

VIII. ADJECTIF. 

Présent andab, tegeb, salptab. 

Parfait andnu, t'ehnu, salbanu. 

B. CONJUGAISON ACTIVE NÉGATIVE. 

I. PRÉTÉRIT. 

Sing. (1. en, 2. et, 3. ei) anda, tege, salpta. 

Plur. (1. emai, 2. etei, 3. eba) andkoi, t'ehkoi, salbakoi. 

IL PRÉSENT^ 

Sing. (en, et, ei) andnu, t'ehnu, salbanu (andaske^ tegiske, 
salptaske) . 

Plur. {emai, etci, eba) andtud, t'ehtud, salbatud (andasket , 
tegisket^ salptasket) . 

III. INDÉFINI. 

Sing. (en, et, ei) andne, t'ehne, salbane. 

Plur. (emai, etei, eba) andnekoi, t'ehnekoi, salbanekoi. 

IV. CONDITIONNEL. 

Sing. (en, et, ei) andais, tegeis, salptais. 

Plur. (enwî, efei, eba) aûdtais, t'ehtais, salbatais. 
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V. ÉVENTUEL. 



Sing. {eriy e/, ei) andneis, Vehneis, salbaneis. 

Plur. {emaif etei, ebà) andtaneis, t*ehtaneis, salbataneiâ. 

VI. IMPÉRATIF, 

Sing. 2. (ala) anda, tege, salpta. 

3. (algha) andkaha, t'ehkaha, salbakaha. 
p, . Ualgam) andkam, t*ehkam, salbakam. 
*( (algamai) andkoi, t'ehkoi, salbakoi. 
2. {algal ou algaiei) andkoi, t'ehkoi, salbakoi 
^ / I i \ ( andkaha, t'ehkaha, salbakaha. 
' ^ ^ ^ \ andtakaha, t'ehtakaha, salbatakaha. 

VII. SUBSTANTIF ET VIII. ADJECTIF. 

Mêmes formes qu'à Taffirmatif augmentées de ei. 



CONJUGAISON REFLECHIE AFFIRMATIVE. 



^ing, 1. andamoi, 

2. andasoi, 

3. andase, 
P/iir. 1. andamoisei, 

2. andatoisei, 
C andasesei 
randtasesei, 



I. PRÉSENT. 

tegemoi, 
tegetoi, 
. tegese, 
tegemoisei, 
tegetoisei, 
tegesesei, 
t'ehtasesei, 



salptamoi. 

salptatoi. 

salptase. 

salptamoisei. 

salptatoisei. 

salptasesei. 

salbatasesei. 



Sing, i. andoimoi, 

2. andoitoi, 

3. andoihe, 
Plur. 1. andoimoisei, 

2. andoitoisei, 
(andoihesei, 



3. 



f andtihesei, 



II. PRÉTÉRIT. 

tegimoi, 

tegitoi, 

tegihe, 

tegimoisei, 

tegitoisei, 

tegihesei, 

t'ehtihesei, 



salpsimoi. 

salpsitoi. 

salpsihe. 

salpsimoisei. 

salpsitoisei. 

salpsihesci. 

salbatihesei. 
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%g. 1. andnemoi, 

2. andnetoi, 

3. andnese, 

ur. 1. andnemoisei, 
2. andnetoisei, 
,^ iandnesesei, 
'andtanesei. 



III. INDÉFINI. 

t'ehnemoi, 

t'ehnetoi, 

t'ehnese, 

t*ehnemoisei, 

t'ehnetoisei, 

t'ehiie:sesei, 

l'ehtanesei. 



salbanemoi.' 

salbanetoi. 

salbanese. 

salbanemoisei. 

salbanetoisei. 

salbanesesei. 

salbatanesei. 



ig. 1. andaisimoi, 

2. andaisitoi, 

3. andaisihe, 
ur. 1. andaisimoisei, 

2. andaisitoisei, 
(andaisihesei, 



3. 



;andtaisihesei, 



IV. CONDITIONNEL. 

tegeisimoi; 

tegeisitoi, 

tegeisihe, 

tegeisimoisei, 

tegeisitoisei, 

tegeisihesei, 

t'ehtaisihesei, 



salptaisimoi. 

salptaisitoi. 

salptaisihe. 

salptaisimoisei. 

salptaisitoisei. 

^^alptaisillesei. 

salbataisihesei. 



\g. 1. andneisimoi, 

2. andneisitoi, 

3. andneisihe, 

ir. 1. andneisimoisei, 
2. andneisitoisei, 



3. 



(andneisihesei, 
^andtaneisihesei, 



V. ÉVENTUEL. 

t'ehnesimoi, 

t'ehnesitoi, 

t'ehneisihe, 

fehnesimoisei, 

t'ehnesitoisei, 

t'ehnesihesei, 

t'ehtanesihesei, 



salbaneisimoi. 

salbaneisitoi. 

salbaneisihe. 

salbaneisimoisei . 

salbaneisitoisei. 

salbaneisihesei. 

salbataneisihesei. 



ig. 2. andte, 

3. andkahase, 
tir. 1. andkamoisei, 

2. andkatoisei, 
( andkahasei, 



3. 



f andtakahasei, 



VI. IMPÉRATIF. 

tegete (fehte), 

t'ehkahase, 

t'ehkamoisei , 

t'ehkatoisei, 

t'ehkahasei, 

t*ehtakahasei, 



salbate (saptatef) 

salbakkahase. 

salbakkamoisei. 

salbakkatoîsei . 

salbakkahasei. 

salbatakahasei. 
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VII. 


SUBSTANTIF. 




Indéf. 


andtâse, 




t'ehtase, 


salbatase. 


Illat. 


andhase, 




tegehese, 


salptahase. 


Iness. 


andtesase, 




t'ehtesase, 


salbatesase. 


Inslr. 


andtenese, 


(?) 


t'ehtenese (?) 


salbatenese (?) 


fncss. 


admasase, 




tegemasase, 


salptamasase. 


Illat. 


andiTiahase, 




tegemahase, 


salptamahase. 


Adess. 


andmalase, 




tegemalase, 


salptamalase. 


Abess. 


andmatase. 




tegematase, 


salptamatase. 






VIII. ADJECTIF. 




Présent. 


andabase, 




tegebase, 


salptabase. 


Parfait. 


andnuse, 




t'ehnuse, 


salbanuse. 



D. CONJUGAISON REFLECHIE NEGATIVE. 

I. PRÉSENT. 

Sing. (en, et, ei) andt'e, t*eht'e, salbate. 

Plur. (emai, etei, eba) andkoisei, t'ehkoisei, salbakoisei 

II. PRÉTÉRIT. 

Sing. (en, et, ei) andnuse, t'ehnuse, salbanuse. 
Plur. (emaii eiei, eba) andnusei, t'ehnusei, salbanusei. 



III. INDÉFINI. 

Sing. (ô», et, et), andnese, t'ehnese, salbanese. 

Plur. (entai, etei, eba), andnekoisei, t'ehnekoisei, salbane- 
koisei. 

Les autres modes se forment d'après le même principe, en 
faisant précéder la troisième personne du singulier et celle du 
pluriel, ainsi que les modes substantifs et adjectifs de la né- 
gation ei. 
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E. CONJUGAISONS PASSIVES. 

Prés, andtas, t'ehtas, salbatas; -ei andta, t'ehta, salbata. 

Prêt, andtihe, f ehtihe, salbatihe ; -ei andfud, t'ehtud, sal- 
batud. 

Indéf. andtanes, t'ehtanes, salbatanes ; -ei andtane, t'ehtane, 
salbatane. 

Cond. andtais, t'ehtais, salbatais ; -ei andtais, t'ehtais, sal- 
batais. 

Event. andtaneis, t'ehtaneis, salbataneis ; -ei andtaneis, etc. 

Imp. antakaha, t'ehtakaha, salbatakalia;-algha andtakaha, etc. 

Subst. (indéf.) (antaa, t'ehtaa, salbattaa; -ei, andtaa, etc.(?) 
(iness.) andtais, t'ehtais, salbattais; -ei andtais, etc. 

Adjectif (prés.) antab, t'ehtab, salbattab ; -ei andtab, etc. 
(parf.) andtud, t'ehtud, salbatud ; -ei andtud, etc. 

§ VIU 
l'adverbe. 

Les adverbes de lieu sont : kus, où; t'as, iiiga^ t'àgal, ici; siga, 
là, y ; siidj siéf dans ce lieu ; makka, dans ce lieu-là ; butina, où 
(avec mouvement) ; t'dfnrta, par ici ; sinna, par là ; makkana, plus 
loin ; kuS'pài, d'où, de quel endroit, dont ; idga-pdi, d'ici ; sigorpàù 
de là; kugali, par quoi ? fâjfd/t, par ici; sigaliy parla; A:uAti-m, 
jusqu'où ? tàga-sai, jusqu'ici ; siga-sai, jusque-là ; koje-kus^ quel* 
que part ; ni'kusj nulle part ; mnjaly ailleurs; mujal'-pcli, par ail- 
leurs ; kaikkial, kaiktdy partout ; kaikkiaUpàij kaiktërpdi, de toute 
part ; Ulàhann, en haut ; Ulàhalef ûlâhaks, sur ; Ulâhann-pâi, d'en haut ; 
alahanUf en bas ; alahale, alahaks, vers en bas ; alahann-pài, d*en 
bas ; edUhann, dans le lointain ; edàkhaks^ loin, jusque ; eddhann^ 
pài, de loin ; làhenn, Idsn, près, proche; Idsn pcli, de près; edel, en 
avant; tagann^ derrière; edeleze, avant; tagazé, en arrière; oigte, 
tout droit; erdal^ irdaU dehors ; erdal-^ài, irdal-pài, de dehors ; sU^ 
dames, en dedans ; sUdames^pdi , du dedans ; etc. 

Les adverbes de temps sont : kons, quand? siloi, sildi, hier, 
alors ; Uhtài, kaikan, toujours ; eglei, homenn, demain ; tànambài, 
aujourd'hui ; nugadi, nUgudi, maintenant ; tanôi, tanoi, il 7 a peu 
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de temps ; paksus, souvent ; erdsasèi, quelquefois ; ede\ autrefois, 
jadis ; uhtndgi, nhtnSgoiy de suite ; mUhay tard ; ûigeis, tôt ; igak$, 
pour toujours; ezmàks, d'abord; amu, amoi, il y a longtemps ; môst, 
de nouveau ; pigai, bientôt ; jo, jose, déjà ; vël, encore ; etc. 

D'autres adverbes sont : ôi, beaucoup ; Uik, combien ; ku-vers, 
combien ; se-vers, tant ; lujasy beaucoup, très, fort, bien ; aniy tout; 
ziovoVno, sdovoVno, assez ; uhtei^ très, fort, bien ; kat, comme ; 
mugny ainsi ; ntnjfa, passablement ; sen^ ainsi, comme; kiltin, bien : 
Aufr/n, mal; toisin, autrement, d'une autre manière ; muite, sinon» 
autrement; mite, rnihe, miks, min Vlihta, pourquoi? siks, sida med, 
sen VUhta, pour cela ; ar^ni muga, en effet, en vérité, vraiment : 
heng-mt, certainement ; m/, mil, encore; etc. 

§ IX 

LES POSTPOSITIONS. 

Les postpositions d'une nature enclitique sont : ke, ked, ktrd, 
avec (s'emploie avec le génitif); no, chez, auprès de (s'emploie 
avec le génitif) ; pdi, pat, de (s'emploie avec l'inessif et l'adessif) : 
sai, jusqu'à (s'emploie avec l'illatif). 

Les autres postpositions sont : ilma, sans ; Idm, lahenn, lâhel, 
à, près de, chez ; Icihele, tout près ; làsn-pài, de tout près ; pidust, 
pidustin, le long de ; siidames, dans ; siidamehe, dans (avec l'accu- 
satif) ; fUdameS'pâi, du dedans ; taptas, près de ; laptha, près de (au) ; 
laptaS'-pâi, de (Paris p. e.) ; iimbri, autour ; sires, près de ; sirehe, à 
côté de ; sires-pài, près de ; siritsi, en passant ; vastas, vis-à-vis ; 
vastha, envers ; vastas-pài, d'en face ; kohtas, devant ; kohtha, de- 
vant (avec l 'accus.) ; kohtas-pài, de devant ; edel, avant (temps) ; 
edehe, avant (ace); edel-pdi, d'avant; tagann, taga, derrière; 
tagaks, par derrière ; tagann-pài, de derrière ; jàlges, après: keskes, 
au milieu ; keskhe, au milieu (ace.) ; keskes^-pdi, du milieu ; ites- 
kitsi, par le milieu ; pas, sur ; pâha, sur (accusatif) ; pds-pdi, (de) 
sut; pdlitsi, au-dessus, par; al, au-dessous; aile, en dessous; 
al-pài, de dessous ; môta, mëte, mede, med, le long, par, enfin ; làbir 
par, à travers ; fdhfa, fàhte, Vdht, à cause de ; ères, en dehors ; 
loat, à ; sias, siaha, sias-pdi, au lieu de, à la placp de ; etc. 
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§X . . . 

LE$ CONJONCTIONS. 

/, et; t//, ou; libo-libo, ou-ou; nt-m, ni-ni; mise, de, à; ved, 
plutôt que ; jestli, de, sur ; vaise, sen, pourvu que ; odnako, pour- 
tant, cependant, toutefois, mais, néanmoins ; hot\ hosa, hos, 
quelque, quoi que, bien que, encore que; etc. 

L'interrogation s'exprime à Taide du suffixe -lA*, -A:, qu'on 
ajoute au verbe ou à la négation. 






TEXTES VÊPSES 



FABLES, PROVERBES, FORMULES DE MAGIE 

BT 

LE IV* CHAPITRE DE L'ËVANGILE DE SAINT MATTHIEU 



FABLES VÊPSES 



I 



MEZJIANE Y LAMBAS. 

I 

— Omik elâid'e keskes kenni, 
ken enamba meid hûvut silei 
tegis'? — Kûzii mesjâine me- 
hel. — Om, sanii n'etse. — A 
ken? — Lambas; siks' mis'e 
hânen vil milei pidab, a sinun 
mezi milei vaise maged. 



Ëdik tahtôi t'eta tos*t aziad , 
kudamt moto mina lugen 
lambhan enambaks hûvuden 
sâdajaks mil sinun, mezjâine? 
Lambas milei its'eze villan an- 
dab ilman vâsundata, a kons 
sina andad milei its'eis' meden, 
milei ûhtâi pidab vol varaita si- 
nun n'okiid. 



I. ABEILLE ET LE MOUTON. 

— Y a-t-il quelqu'un parmi 
les animaux, qui te ferait plus 
de bien que nous (te faisons), 
demanda l'abeille à l'homme. — 
Il y en a, dit celui-ci : — Qui ? 
— Le mouton ; parce que sa laine 
est pour moi nécessaire , tandis 
que pour moi ton miel est seu- 
lement doux. 

Ne veux-tu pas savoir une 
autre chose, pourquoi je compte 
(regarde) le mouton pour un 
bienfaiteur plus grand que toi, 
abeille? Le mouton me donne sa 
laine sans peine, seulement 
quand tu me donnes ton miel, il 
me faut toujours encore crain- 
dre ton aiguillon. 



II 



ORL. 

Kùzûtihe orlal : — Min tâhte 
bôtat sina its'eis' poigid muga 
korttas? Orl sanii : — Rohti- 
tais'ikhô,kazvdud,lâhetaze pâi- 
vanno, kutab mina heid sôtais' 
in alahal mal ? 



l'aigle. 

On demande à Taigle : — 
Pourquoi* élèves-tu tes petits si 
haut? L'aigle dit: — Pourraient- 
ils s'approcher du soleil, si je les 
élevais en bas sur la terre^ 



1. Pour faciliter rimpression des textes nous avons partout remplacé 
le ^ qar ts\ le s pai* «' e* i® s' par s^j. 
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m 



KUEÔIN-EARANGAINE. 



— Sanu milei, kûzii, kadag 
kukôin-karangais'el, — Miks' 
sina muga tuskav oled sirits'i 
mânijan mehen sobihe? Mida 
sina tahtôit sâta heis*? Mi- 
he hô sileis' hùvad ? — Ni 
mihe, sanii kukôin-karangaine ; 
a mina muga en tahtôi rastta 
heid mehel, tahtôin vaise rebi- 
tada heid. 



l'êglantixb. 



— Dis-moi, demande le gené- 
vrierà réglantier,pourquoi es-tu 
si avide après les vêtements des 
hommes (qui passent) passants? 
que veux-tu faire avec eux? 
A quoi te sont-ils bons? — A 
rien, dit l'églantier; je neveux 
pas les enlever à Thomme, je 
veux seulement les déchirer. 



IV 



LAMBAS I JUMALAN-LINDIINE. 

Jumalan - lindiine is'tiihe 
lambhan pâle, mis'e «rastta hâ- 
nel vàhâis'en villad its'eze pe- 
zaks. Lambas savodi verdusiine 
hûpta sinna i t'ânna. — Kut? 
miite sina milei ûhtel muga 
skuup ? Sanii j umalan -lin- 
diine. Paimnele sina lazget 
otta its*esais'kaikennahkha-sai 
villan, a milei otkas'it pits'u- 
kaises' klakiis'es. Miks' muga 
n'etsen sàdad? — N'etsen sà- 
dansiks', sanii lambas, edmalta 
milai minun villad muga keb- 
jas otta kut paimen. 



LE MOUTON ET L HCRONDELLE. 

L'hirondelle s^assit sur le 
mouton , pour lui arracher un peu 
de laine pour sonnid. Le mouton 
irrité , commença à sauter par- 
ci, par-là. — Comment ? Pour- 
quoi es-tu envers moi seule aussi 
avare, dit l'hirondelle. Au ber- 
ger tu permets de prendre sur 
toi toute ta laine jusqu'à la 
peau, mais à moi tu refuses une 
petite touffe. Pourquoi fais-tu 
cela? — Je le fais pour cela, dit 
le mouton, (parce que) tu ne 
peux pas me prendre ma laine 
aussi facilement que le berger. 



V 



KOIR. 



Koir pidaten su-palais'en li- 
had, kudaman hân tembais' po- 
varal, hûppâstihe jôkehe, mis'e 
pasta kûksenduses ; hânujub, 



LE CHIEN. 



Le chien tenant un morceau 
de viande, qu'il avait enlevé au 
cuisinier, sauta dans la rivière, 
afin d'éviter qu'on ne le prenne: 
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katsùb yetehe i n*âgob its'taze i 
lihan. Teravas langeni hânele 
ohvot i n'etsel lihal is'andann 
olda, i hân tahteli hvatta hamb. 
hil sen its*eleze, siid kadotihe 
molembad. Skup ni kons ei oie 
kûlâine i mugomal man*eral 
paksus kadotelob i sen, mi ha- 
nel om. 



il nagea, il regarda dans Teau 
et se vit lui-même et la viande. 
Il fut vite pris du désir de pos- 
séder encore ce morceau de vian- 
de et il voulut le saisir avec les 
dents, alors tous les deux dispa- 
parurent. L'avide ne se rassks- 
sie jamais, et de cette manière 
il perd souvent aussi ce qu'il 
possède. 



VI 



KURQ I REBOI. 

Kurg jâi talveks, reboi tuli, 
kûsub : — Kut silei kurg elâda ? 
— " Kurg sanui : — Mi minun 
elâmises, kun milai ni-mitâ sô- 
mistei le. Reboi sanui: — Open- 
da sa mintâi, kurg, lendmaha, 
ma sintâi sôtan talven. — Hân 
i sôti talven, i tuli kesâ, — no, 
sanui, openda lendmaha ! 



Kurg sanob : Istutehe selgha, 
ma sintâi opendan ! Reboi istui- 
hei n'etsâ kurg lent', lent', lent', 
lent' ûlâhaks, i sigâ jât' reboin, 
kudam langeis maha i katkais 
itsese jalgan. In'etsâkurg las- 
kihe maha i kûsub. — Kuitei 
silei, reboi, leta oli? — Hûvâ^ 
sanob reboi, oli, a jalgan kat-. 
kaisin. — No, sanui kurg, kun 
katkaisit, ka katkaida ! 



LA GRUE ET LE RENARD. 



La grue resta pendant l'hi- 
ver, le renard vint et demanda : 

— Comment vis-tu, grue? La 
grue dit : — Qui a-t-il avec ma 
vie? Comme je n'ai rien à man- 
ger. Le renard dit : — Ap- 
prends-moi, grue, à voler, moi 
je te nourrirai pendant l'hiver. 
Il la nourrissait en effet pendant 
l'hiver et l'été vint. — Eh bien, 
dit-il, apprends-moi à voler. 

La grue dit : — Assieds-toi 
sur mon dos, je te l'apprendrai. 
Le renard s'assit et la grue 
vola, vola, vola,vola, haut, et 
là, elle quitta le renard, qui 
tomba sur la terre et qui se 
cassa la jambe. Et la grue des- 
cendit à terre et demanda : 

— Comment te trouves-tu, re- 
nard, en volant? — (Je me trou- 
vais) bien, dit le renard, mais 
je me suis cassé la jambe. — Eh 
bien, comme tu as cassé la jam- 
be, laisse-là cassée. 
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VU 



SORS I KAMA. 



Jâi sors talveks.Kana sanob : 
— Kut silei sors elâda? — Sors 
sanob : — Nâl^a kolen, soda 
ei le ni-mitâ. — N'etsâ kana 
sanui sorsale : — Openda sa 
mintâi ujumaha, ma sintâi tal- 
ven sôtan. — Siit i sôti sorsat 
talven. Tegihe kesâ, — nùgûide 
opendan, sanui sors, astu samai 
ûhtes ràpusuden. — N'etsâ ka- 
na ujuskanssorsan jâlghe ran- 
nas-pâi i uptaskans. — Oi sors 
uptan. — Hot uptat, ka sa up- 
ta ! — Oi sors upsin ! — Hot up- 
sit, muga upsit. — Hân i uppois 
kana. 



LE CANARD ET LA POULE. 



Le canard resta pendant Thi- 
ver, la poule dit ; — Comment 
vas-tu, canard ? Le canard dit : — 
Je meurs de faim, il «'y a rien à 
manger. La poule dit au canard : 
— Apprends-moi à nager, je 
te nourrirai pendant l'hiver. En 
conséquence, elle nourrissait le 
canard pendant Tliiver. L'été 
vint. — Maintenant je te l'ap- 
prendrai, dit le canard, suis- 
moi, nous attraperons ensemble 
des éperlans. La poule com- 
mença de nager du bord après 
le canard et alla au fond. — Ah, 
canard, je vais au fond ! — Si 
tu te noies, noie-toi ! — Ah ! ca- 
nard, je me noyé ! — Si tu t'ei 
noyée, tu t'es noyée ! Et la poule 
se noya en effet. 



VIII 



KASJI I HIRED. 



D'erevh'as oli kas'jiuhteisuur 
kudam kaikit hirit sôôb; kus 
lôûtab, siit i tabadab i sôôb. I 
n'ene hired, kudamod lapud jâ- 
tihe, k'eraisihesei kaik ûhlhe 
saijhai ussovétitehe, mi n'etsile, 
kas'jile t'ehta, i kaikis tobjin 
hiir se dumai i pagisob : — K'e- 
rakkamai mô kaikin d'engoit, 
ostkamai kellon i sidokamai 
n'etsile kas'jile kaglaha; kun 



LE CHAT ET LES SOURIS. 



Dans un village était un très- 
grand chat, qui mangeait toutes 
les souris, où il en trouve, là 
il furète et en mange. Et les 
souris, qui à la fin restèrent, se 
réunirent toutes à ui^e place et 
tinrent conseil pour savoir ce 
qu'on pourrait faire au chat, 
et la plus grande souris dit 
après réflexion : — Nous al- 
lons faire une quête et nous al- 
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hân tuleskandobkellon ked, mu- 
ga mô kulistamai i kaik page- 
nemai. — D'engadhô k'eratihe i 
kellon ostetihe, a ken heis 
n'etsân sidoskandob kas'jile kel- 
lon kaglaha ; ûksin eba rohtkoi. 
i hot kaigin, màntas, hân n'et- 
sâ kas ji ]^eit sôôb. Kellot ei 
rohtitud ni-ken mànta sido- 
maha. Hiril d'engad mântihe 
uhtei, kel muitei jâi, kun edel- 
pài ei dumaitud, mis'e, heis si- 
dojitei le.Mitt'etahtotraat, kun 
edelpâi et dumai, kâvub kut hi- 
ril kellon sidont. 



Ions acheter un grelot , que 
nous attacherons au cou du 
chat ; si il vient avec le grelot, 
nous Tentendrons et nous pour- 
rons chacune nous sauver. Elles 
firent la quête et achetèrent le 
grelot, mais qui entre-elles ira 
attacher le grelot au chat. Seu- 
les elles i\'osent pas, et quand 
elles sont toutes ensemble , 
le chat les mange. Personne 
n'osa aller attacher le gre- 
lot. Les souris perdirent beau- 
coup d'argent; le grelot resta 
inutile, car on n'avait pas songé 



tout d'abord , qu'entre elles, 
il ne se trouverait aucune pour l'attacher. Quelque soit le tra- 
vail, si tu n'y a pas songé tout d'abord, il t'arrivera comme 
aux souris qui voulaient attacher le grelot. 



IX 



MUSJIK I REBOI. 

Mus'jik ajoi kalan ked, kalat 
lats' tàûs... Ajoi, ajoi, dorogan 
laptas lûmes venub reboi. Hân, 
reboi, heitanusei muitei kool- 
jaks. Mus'jik ot' n'etsàn reboin 
i dumai^, rai-s'e hân kolij, pani 
kalalats'hu, ajab dorogatmôte. 
A reboi sigà-pâi ot' kalan kai- 
gen i rojib dorogat môte lumele. 
Use pageni jâlgmâiseks i lat- 
s'un môôst entseks katei. Mu- 
s'jik tulikotihe, itsese akale sa- 
nob : — Mina, ak, olin i ostin 
odvad uhtei kalad, i vol dorogal 
lôùsin suren uhtei reboin kool- 
jan, astuske katsuhtamaha ! — 



L HOMME ET LE RENARD. 

Un homme allait en voiture 
avec du poisson, un demi ton- 
neau rempli de poissons. Il al- 
lait , il allait ; tout près de la 
route, sur la neige était couché 
tout de son long un renard qui 
faisait semblant comme s'il était 
mort. L'homme prit le renard 
et le croyant mort, il le plaça 
dans le tonneau aux poissons et 
continua sa route. Mais le re- 
nard prit alors tous les poissons 
et les jeta le long de la route 
sur la neige. A la fin il s'enfuit 
lui-même, et remit le tonneau 
dans sa position première. 

4 
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Mântihe i tultihe saraile, avai- 
tihe, lats'un, lats'us ei leent ni 
reboit ni kalat. 



N'etsâ reboi, kut oli kalad 
dorogale rojint i itse uîdint, 
mâni , kalan kaigen dorogat 
môte kerâis i vôi n'etsân kalan 
nagriskoopha. Tuli sihe hândi- 
kas, kûsub reboil : — Min si- 
nâ komaine sôôt ? — Reboi sa- 
nob : — Sôôn mina kalat. — 
Hândikas môôst kûsub hànel : 

— Kus otit sa n'etsân kalan? 

— Reboi pagis' : — Oi sie ko- 
maine, sie komaine, mina kun 
olin d'erevn'as, i istuimoi, istui- 
moi lâhtken reunale, i hàndan 
sinnepââstin lâhtkehe,iongitin 
kalat, i hàndha tartui uhtei ai 
kalat, sen mina i sôôn. Màneske 
i sinâ, komaine, d'erevn'ahan, 
istte lâhtken reunale , hànd 
pââsta lâhtkehe i pidà sigà hàtk 
uhtei ! Hot hô kalad liikuteltais 
bandas, sinâ bandât ala ota! 



Mâni hândikas, mugairadoi, 
kut reboi nevoi, istuihe lâhtken 
reunale, hândanpââst lâhtkehe. 



L'homme arriva à sa maison et 
dit à sa femme : — Femme, je 

suis allé et j 'ai acheté du poisson 
très bon marché et en plus j'ai 
trouvé surle chemin un très gros 
renard mort, va donc voir !— Ils 
allèrent et arrivèrent près de la 
remise, ils ouvrirentle tonneau ; 
dans le tonneau il n'y avait ni 
renard, ni poisson. 

Après que le renard eut jeté 
les poissons sur le chemin et 
quand il fut parti lui-même, il 
alla, il ramassa tous les pois- 
sons le long de la route et porta 
les poissons dans un trou à navet. 
Un loup arriva par là et deman- 
da au renard : — Compère, que 
manges-tu? — Le renard dit : 
— Je mange du poisson. — Le 
loup demanda de nouveau : — 
D'où reçus-tu ces poissons? — 
Le renard dit : — Ah ! mon ami, 
ah! mon ami, quand j'étais dans 
le village et quand je m'assis, je 
m'assis au bord d'une source et 
je mis ma queue dans la source 
et je péchai du poisson et beau- 
coup de poissons se collèrent à 
ma queue. Va, toi aussi , mon 
ami, dans le village, assieds-toi 
au bord de la source mets ta 
queue dans la source et laisse-la 
longtemps dedans. Si les pois- 
sons voulaient quitter ta queue, 
ne l'enlève pas pour cela. 

Le loup alla et fit comme le 
renard' le lui avait conseillé. Il 
s'assit au bord delà source, il mit 
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I irdal suur uhtei pakaine, i 
hàndikahal handan lâhtkehe 
kùlmi, mis'e agjal hàndat eivoi 
otta. Naised tultihe vedele i otet- 
tihe hàndikast korondoil panta 
ilôtihehândast uhtei jalos. Hàn- 
dikas kun akois pageni , hând 
lâhtkehe jài, sinne katteis. Ku- 
nin'ene akad oltihe vedel, n'et- 
sà reboi tuli naisten perthe, i 
naisil stolal kûrsit segoitetud 
patha; n'etsàn reboi raasmes- 
tan soi, i padan kumois itselese 
pâha, i jookseskans môôst do- 
rogat môte metsha. I dorogal 
homais hân hândikahan, ku- 
dam jooksob hândata i vongub. 
Reboi hànel ktlsui : — Handan 
kuna sinâ jâtit , komaine kun 
silai hândat ei le? — N'etsâ 
hàndikasreboilep'enitseskans : 
— Sa mintai kàskit d'erevn'aha 
isttase làhtken reunale, mina 
kuin istuimoi , i handan milai 
lâhtkehe kûlmi, i sil aigal tul- 
tihe naised vedele i mintai lô- 
tihe korondoil pool surmha-sai, 
otva itse uidin. N'etsâ reboi 
sanui hândikahale : — I mintai 
katsoske, komaine, muga-s'je 
lôôthe , kun mina tulin sintai 
d'erevn'aha vardeitsemaha; kat- 
so milai pàân murettihe kaigen . 



peine j'ai pu m'échapper. — 
mon ami, on m'a frappé de la 
près du village pour t'attendre 
toute la téta. 



sa queue dans la source, dehors 
il faisait un froid très rigoureux 
et la queue du loup gela dans la 
source de façon qu'il ne put plus 
retirer sa queue. Les femmes 
vinrent près de l'eau et com- 
mencèrent à frapper le loup avec 
des perches, et le frappèrent très 
fort. Quand le loup eut échap- 
pé aux femmes sa queue resta 
arrachée dans la source. Pen- 
dant que les femmes étaient près 
de la source, le renard s'intro- 
duisit dans la chambre des 
femmes, et les femmes avaient 
sur la table de la pâte de pain 
dans un pot de fer ; le renard 
mangea cette pâte et renversa 
le pot sur sa tête et reprit le 
chemin de la forêt en sautant le 
long de la route. Et sur le che- 
min il aperçut le loup qui saute 
sans queue et qui hurle. Le re- 
nard lui demanda : — Où laissas- 
tu ta queue , mon ami , comme 
tu n'en as plus ? — Le loup com- 
mence à reprocher au renard : 
— Tu m'a ordonné de m'as- 
seoir dans le village au bord de 
la source, quand je m'assis ma 
queue gela dans la source, et 
pendant ce temps les femmes 
vinrent près de l'eau et me frap- 
I pèrent avec des perches. Avec 
Le renard dit au loup : — Vois 
même manière; quand j'allais 
. Vois, il m'ont presque fendu 



PROVERBES TCHOUDES OU VÊPSES 



Homendes mudreniemb eh- 
tat. 

Aig vajehtelesei rist'it vajeh- 
telese aigal. 

Aig toob t'ûnen meren, aig 
vootjan venhen. 

Ei i tsar kuldat so. 

Ùhtâi kala vedès, ei ûhtâi las- 
james. 

Ùhtâi nus ts'omemb, ensne 
hot paremb. 

Ak vanh vinan joob, labo pu 
veden vedab. 

Ak dorogas-pai tagaisi pôôrd- 
lese mus'jik hot huba ei pôôr- 
delfe. 

Anda Jumal aigad mànta, 
pâivad kuldaised kuluda. 

Anda ûhtâi Jumal kûllal so- 
da, kallal joda, kallal antta kû- 
laha. 

Anda valdat pahale, enamb 
ota itseleis. 



Le matin est plus sage que le 
soir. 

Le temps se change, et 
l'homme se change ayec le 
temps. 

Le temps apaise la mer, le 
temps fait prendre eau à la 
barque. 

Le roi même ne mange pas de 
l'or. 

Le poisson est toujours dans 
l'eau, mais il n'est pas toujours 
dans le filets 

Le nouveau (est) toujours 
plus agréable, quand même l'an- 
cien (serait) meilleur. 

La vieille femme boit du vin, 
comme le bois pourri absorbe 
de l'eau. 

La femme se retourne du che- 
min, même le mauvais homme 
ne se retourne pas? 

Dieu fasse que les temps 
passent, que les jours dorés s'é- 
coulent. 

Que Dieu donne toujours as- 
sez pour manger, assez pour 
boire, assez pour donner au vil- 
lage. 

Donne du pouvoir au mé- 
chant, mais prends-en toujours 
plus pour toi-même. 



Hûvâ andab vâhàises, paha i 
âijâs ei anda. 

Ei kiirhul etâhaks mânta. 

Lapses om ai lis'at : kalan 
saab, kaks sôôb. 



Làmbemb' tuuliaisen al, mi 
sisaren armastusen al. 



Os'al rist'it toisen n'ets'ast- 
jas mudreniaks tegehe. 

Raat muga linob, kut t'eh- 
tas, sakonad liintâs, kut luge- 
tas. . 

Lajint ranat ei ^tege , kun 
puul pâha ei is'ktu. 

Ei kaik m'ehed , kudamod 
kaadjit kandistas. 

lânut ei mita jâtta, langenut 
ei mita sortta. 



— 53 — 

Le bon donne du peu (qu'il 
possède), le méchant même pas 
ou beaucoup. 

Avec la hâte on ne peut aller 
loin. 

Il n'y a pas beaucoup d'aide 
(à attendre) d'un enfant, il 
reçoit un poisson, il en mange 
deux. 

Il fait plus chaud placé sous 
le vent, que placé sous la grâce 
d'une sœur. 

L'homme heureux devient 
sage par le mal d'autrui. 

Le travail est tel qu'on le fait, 
la loi est telle qu'on la lit. 



Ehtal itkent , homisol nag- 
rant. 
Ei karged nagris eism^iseks 

hapne. 
Kauhaine vardeta ei ladt'e. 

Ei muga pagast, mi jo pap ei 
miilu. 

Ei koir ujumaha opete ban- 
dât ligotamata. 



Le chien ne fait point de 
blessure, si on ne le frappe pas 
avec du bois à la tête. 

Tous ceux ne sont pas des 
hommes, qui portent des cu- 
lottes. 

Celui qui reste en arrière, 
n'est pas laissé en arrière, ce- 
lui qui est tombé, n'est pas ren- 
versé. 

Le soir des pleurs, le matin 
des ris. 

Le navet amer ne pourrit 
pas toujours le premier. 

Une louche ne vaut rien sans 
queue. 

Il n'y a pas d'église où un 
prêtre ne trouverait pas de 
place. 

Le chien ne peut apprendre 
à nager sans se mouiller la 
queue. 
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Ei ni ken rodt'e kirves kâ- 
des. 

D'erevn'at ei le koiratomat , 
maat ei le m'elietomat. 



Kohub kos'k ei jâdù, liikub 
kivi ei sammaldu. 

Ei sil meri pagan, mi koirad 
randas lakkitihe. 
Wilus hiles làmbùit ei sada. 

G'âgi ei kâsktes kukku, ku- 
koi ei kutstes laula. 



M'es nimel ei elâ, a radol. 

Ûhtài Jumal abutab, kaikuit- 
sen aigan katkaidab. 

Ei pàivâne ûhtài ûhtes ts'u- 
raspai pas'ta. 
Nutaj koir jànist ei sa. 

Pâivan-nousem ei heita tuu- 
lendat, kuni ei vihmu, ak ei 
heita lajindat, kuni ei itke. 

M'eletomit ei kûndkoi, ei se- 
mentkoi, itse rodisei. 

Itkul ei pààstâ b'edas-pai, 
vongundal ei pahois pâivis-pài. 



Ei kaht tsarit ûhthe lidnaha 
mtilukoi. 

Ei bohat, kudam elon saab, 



Personne ne nait avec la co- 
gnée dans la main. 

Il n'y a pas de village sans 
chiens, il n'y a pas de pays sans 
hommes. 

Le torrent qui mugit ne gèle 
jamais, pierre qui roule n'a- 
masse pas mousse. 

La mer n'est pas corrompue 
si les chiens boivent au bord. 

Le charbon froid ne donne 
pas de feu. 

Le coucou ne chante pas 
toujours quand on l'ordonne, le 
coq ne chante pas quand on le 
veut. 

L'homme ne vit pas du nom, 
mais du travail. 

Dieu aide toujours, il change 
( il rompt ) brusquement tout 
temps. 

Le soleil ne brille pas tou- 
jours d'un côté. 

Un chien aboyeur n'attrape 
point de lièvre. 

Le vent de l'est ne cesse de 
souffler avant qu'il ne pleuve, 
la femme ne cesse de se dispu- 
ter avant qu'elle ne pleure. 

Les hommes bêtes ne sont ni 
labourés, ni semés, ils surgis- 
sent d'eux-mêmes. 

On ne se dérobe pas à la mi- 
sère avec des pleurs, pas aux 
jours malheureux avec des la- 
mentations. 

Deux rois n'ont pas de place 
dans un château. 

Celui n'est pas riche, qui re- 
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se bohat , kudam vardeitsob. 

Ahnel itsese valt onghe tartta, 
kun tahtob. 

Paremb' katsta nagrajan su- 
hu, miitkejân. 



Ei ûks gor'a, ku birdas, go- 
r'at kaks niites. 



Ei severs m'ehit, kuvers kad- 
jit. 

Savu silmit ei ts'apa. 

Otjale ûks gr'àh, sanojale sa- 
da gr'âhat. 

Ei m'es m'est ajele, aig m'e- 
hen ajelob. 



çoit les produits du sol, celui est 
riche qui les emploie. 

La perche a la puissance de 
saisir l'hameçon quand elle le 
veut. 

Il vaut mieux voir dans la 
bouche de quelqu'un qui rit, que 
dans celle de quelqu'un qui 
pleure. 

Ce n'est pas le seul souci 
quand on est près de l'ensuple, 
il y en a deux quand on est 
près du fil. 

Il n'y a pas autant d'homme, 
que de culottes. 

La fumée ne frappe pas les 
yeux. 

Un péché pour celui qui 
prend, cent péchés pour celui 
qui le dit. 

L'homme ne fait pas avancer 
le temps, le temps fait avancer 
l'homme. 



FORMULES DE MAGIE 



I 



HAMBHAN PUHED. 

Nousin blahoslovas, pezimoi 
blahoslovas, lâksin vihandaha 
peldho, lagedaha normhe, lôû- 
sin minakiven, kivelis'tub its'e 
jumal bard valged, i pà valged, 
uks m'es Kuizma tulob i kûzub : 
— opeta mindài noidits'emaha i 
harabhihe kibutos p'âstmaha. 



LES PAROLES DE LA DENT. 

Je me suis levé en bénissant, 
je suis allé dans un champ ver- 
doyant, dans une vaste prairie, 
j'ai trouvé une pierre, sur cette 
pierre est assis le Dieu même, 
(il avait) la barbe blanche et la 
tête blanche et un homme Kuiz- 
ma vient et demande : « En- 
seigne-moi la magie et (l'art) 
de délivrer du mal dedents. » 



II 



GAADAN PUHEH. 

Nousin blahoslovas, pezimoi 
blahoslovas, lâksin vihandaha 
peldho, lagedaha normhe, lôûsin 
minamustan gaadan,lôùsinktij- 
van gaadan i vass'en gaadan : 
vasne gaad, tunden mina taa- 
tais' imamais'. Bateis' kàvelob 
rusttis'saapkeis', mamais' kàve- 
lob rusttis' ts'iverikois' i sanub : 
— Tusk mângha kustha, kibu 
mângha kivehe , n'etsida rabat 
p'âstkaha. — 



LES PAROLES DU SERPENT. 

Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, je 
suis allé dans un champ ver- 
doyant, dans une vaste prairie, 
j'ai trouvé un serpent noir, j'ai 
trouvé un serpent coloré et un 
serpent de cuivre : — Serpent 
de cuivre, je connais ton père et 
ta mère, ton père se promène en 
bottes rouges, ta mère se pro- 
mène en souliers rouges et elle 
dit : — Que la peine s'en aille 
dans le buisson, que la douleur 
s'en aille dans la pierre et que 
cet esclave en soit délivré. — 
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III 



vastôimis'en puheh. 



Nousin blahoslovas, pezimoi 
blahoslovas, otin lapsen, lâksin 
vihandaha peldho , lagedaha 
normhe, lôûsin mina kuldais'en 
kiven, kuldais'el kivel is'tub 
valged mus'ik, i kumarsimoi 
mus'ikale : — Mus'ik kitriba , 
n'etse pahus sina p'âsta i ham- 
bhil pure, i sûdamehe lainda, i 
p'âsta n'etsidalast. — 



les paroles du bain 
(de vapeur.) 

Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, j'ai 
pris un enfant et je suis allé dans 
un champ verdoyant, dans une 
vaste prairie; j'ai trouvé une 
pierre d'or, sur cette pierre d'or 
est assis un homme blanc et je 
me suis incliné devant cet hom- 
me : Homme sage(?) enlève cette 
mauvaise chose, mords-la en- 
tre tes dents, avale-la et dé- 
livre cet enfant. 



IV 



N ENA PUHEH. 

Nousin blahoslovas, pezimoi 
blahoslovas, lâksin vihandaha 
peldho, lagedaha normhe, lôû- 
sin sildan, sildal om sata salda- 
tad saldatan-ked, i saldate il sata 
orus'jad orus jan-ked, i n'en'ed 
saldatad ambtas i n'etsida m'est 
p'âsttas pahuses-pâi. 



les paroles piquantes 
(contre la malédiction). 

f 

Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, je 
suis allé dans un champ ver- 
doyant, dans une vaste prairie, 
j'ai trouvé un pont, sur le pont 
il y a cent guerriers avec des 
guerriers, et les guerriers ont 
cent fusils avec des fusils, et ces 
guerriers tirent et délivrent cet 
homme du mal. 



CONTRE le vent. 



Nousin blaslovas, lâksin li- 
kahtin lagedaha pôldho, vihan- 
daha normhe ; lagedas pôldos. 



Je me suis levé en bénissant» 
je suis allé dans un vaste champ, 
dans une prairie verdoyante, 



— 58 — 



vihandas normes kuldaine kujo 
kuldais'en kujon pas kuldainen 
patsas, patsha pas kuldaine ku- 
koi, kukoi kuldais'el n'okal n'o- 
kib, kûnsib i kabitseb pohjais'- 
tull'ais'-nenan , pàiv-nousman 
tuU'ais'-nenan, keskpâivan tul- 
rais'-nenan,pàivan-laskmantul- 
Tais'-nenan, puhtastab i selgitab 
ristîtus-pai n'etsen pahuden. 



dans ce vaste champ, dans cette 
prairie verdoyante se trouvait 
une image d'or, sur la tête de 
l'image d'or une colonne d'or, 
et sur cette colonne d'or un coq 
d'or, le coq avec son bec d'or 
becqueté , gratte et gratte le 
point du vent du nord, le point 
du vent de l'est, le point du vent 
du sud, le point du vent de 
l'ouest, il purifie et délivre 
l'homme de ce mal. 



VI 

QUAND ON A ÉTÉ RENDU MALADE PAR LE MAUVAIS ŒIL. 



Nousin blaslovas, làksin li- 
kahtin lagedaha pôldho, vihan- 
daha normhe ; lagedas pôldos, 
vihandas normes mes, mehel 
touk kàdes; kits'erois', kats'e- 
rois', hahkas silmâs, mustas sil- 
màs, valgtas hibuses, rustas hi- 
buses, mustas hibuses, rahfan 
ossut, rahfan prisor puhtastab 
i selgitab. 



Je me suis levé en bénissant, 
je suis allé dans un vaste champ, 
dans une prairie verdoyante, 
dans ce vaste champ, dans cette 
prairie verdoyante (se tenait) 
un homme, l'homme (avait) un 
ver dans la main, (l'homme 
était) acerbe, pointu, avec des 
yeux gris, avec des yeux noirs, 
avec des cheveux blancs, avec 
des cheveux châtains, avec des 
cheveux noirs, il purifie et dé- 
livre de la malédiction du peu- 
ple, du mépris du peuple. 



VII 



CONTRE LA MOtlSURE DU SERPENT. 



Nousin blaslovas , pezimoi 
blaslovas, lâksin likahtin lage- 
daha pôldho , vihandaha nor- 
mhe; lagedas pôldos, vihandas 
normes must jos', hahk jos'. 



Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, je 
suis allé dans un vaste champ, 
dans une prairie verdoyante, 
dans le vaste champ, dans la 
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kirjavjos', ruâkedjos\ ikaiki- 
den jos'iden vanhemb, sus vil- 
lad, pas villad; n'etsen kokaidu- 
senajankivi-ronkhu, ajanpaju- 
sarkha, aidris'uhu, its'e igaks 
kaikeks. 



prairie verdoyante (se tenait) 
un serpent noir, un serpent gris, 
un serpent coloré, un serpent 
brun et le plus âgé de tous les 
serpents, avec de Ja laine dans 
la bouche, avec de la laine sur 
la tête; — Je chasse cette mor- 
sure dans un amas de pierre, 
dans un taillis d'osier, dans un 
tas de bois sec, lui-même pour 
toujours. 



VIII 



CONTRE LA GOUTTE. 



Nousin blaslovas , pezimoi 
blaslovas, lâksin likahtin lage- 
daha pôldho, vihandaha nor- 
mhe; lagedas pôldos, vihandas 
normes kakskûmed sisarest si- 
saresiden-ked, n'elkûmed mu- 
rebust sv'àtal vedudel pazetab 
i kùlbetab, n'etsen mehen puh- 
tastab i selgitah n'etsis' mure- 
buses-pài . 



Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, je 
suis allé dans un vaste champ, 
dans une prairie verdoyante; 
dans le vaste champ, dans la 
prairie verdoyante vingt sœurs 
avec des sœurs et quarante ron- 
geurs d'os se lavent, et se bai- 
gnent dans l'eau sainte, (et) 
purifient cet homme et le déli- 
vrent de cette maladie des os. 



IX 



CONTRE L ENFLURE. 



Nousin blaslovas , pezimoi 
blaslovas, lâksin likahtin lage- 
daha pôldho, vihandaha nor- 
mhe ; lagedas pôldos, vihandas 
normes ûhtsân man al-pâi ùhtsà 
molotsad libuba, i heil kuldai- 
s'ed kàded kûnambrushe-sai, i 
kuldais'il kàzil kùnsiba i ka- 



Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, je 
suis allé dans un vaste champ, 
dans une prairie verdoyante, 
dans ce vaste champ, dans cette 
prairie verdoyante sous neuf 
terres s'élèvent neuf jeunes 
gens et il^ ont les mains en or 
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bitseba n'etsid mestipuhtastab 
i selgitab. 



jusqu'au coude, et avec leurs 
mains en or ils grattent, ils 
grattent cet homme et le puri- 
fient et le délivrent. 



CONTRE l'enflure {variante). 



Nousin blaslovas, pezimoi 
blaslovas, làksin likahtin lage- 
daha pôldho, vihandaha norm- 
he; lagedas pôldos , vihan- 
das normes kuldainemeri,kul. 
dais'es mères kuldaine kivi, 
kuldais'el kivel kuldaine kukoi; 
kut kivi asetui merehe its'e , 
igaks kaikeks, muga n'etse pa- 
hus asetuis' its'e igaks kaikeks. 



Je me suis levé en bénissant, 
je me suis lavé en bénissant, et 
je suis allé dans un vaste champ, 
dans une prairie verdoyante, 
dans ce vaste champ, dans cette 
prairie verdoyante (il y avait) 
une mer d'or, dans cette mer 
d'or une pierre d'or, sur cette 
pierre d'or un coq d'or ; comme 
la pierre est placée dans la mer 
pour toujours, que ce mal cesse 
pour toujours. 



LE SIXIÈME CHAPITRE 



DE 



L'ÉVANGILE DE SAINT MATTHIEU 

(dialecte d'oyat) 



1. Wardeitkateisei andelta milostinat teiden rahfhan aigan, 
siks mis'e hô teit n'âhtais' : muga ei Une telle nahradat tatas 
teiden taivhalises. 

2. I muga kons andad milostinan, ala torvda its'seis' kohtas, 
kut litsemerad t'ehtas sinagogois i irdal, mis'e kitaisiba heit 
rahvas. Toden sanon teile : hô saiba jo its'elesei nahradan. 

3. Sinà-s'je andle milostin, mis'e hur kàsi sinun ei nâgeis', 
min tegob oiged. 

4. Da linob milostin sinun n'âhmatoi, i tat sinun nâgeb 
n'âbmatoman andab silei nâgûmis'el. 

5. I kons ristitei, ala oie kut litsemerad, kudamod l'ubitas 
sinagogois i irdal seis'uteldas rist'mahase, mis'e nâhtais' heit 
rahvas. Toden pagis'en teile : hô otiba jo its'elesei nahradan. 

6. Sinà-s je kons ristitei, màne perthe its'eis' i salpta its'eis 
verâjad, i rist'te its'eis' tatale, kudam ei nâgù; i tat sinun nâgeb 
ei-nâgùmis'en andab silei nâgùmis'el. 

7. Rist'tes-s'je algatei sanelko ligahis't, kut k'elitajad ; ibohô 
dumaitas, mi âijis' vaihis' its'eis' liintas kuuldud. 

8. Algatei uskokoi heile; ibo tedab tat teiden, mis' tedatei 
nus'jan, edel teiden pagitust hànel. 

9. Rist'kateisei-s'je tô muga : Tat meiden, kudam taivhil ! i 
svàtikahase nimi sinun. 

10. Tulkaha tsarstv sinun ; t'ehkahase vald i mal kut taivhal. 

11. Leib meiden joga-pàivaline anda meile n'etsile pâivale. 

12. I jàta meile velgad meiden, kut i mô jàtamai velgnikoile 
its'emoi. 
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13. I ala anda meit hubale, no kaits'e meit pahas-pai, siks' 
mis'e sinun om tsarstv i vagi i kuulund igâks ; linob. 

14. Ibo jestli linetei jâtmaha Vahfhale gr'âhad heiden, jâtab 
i telle tat telden talyballne 

15. A jestli etel llnekol jâtmaha rahfhale gr'âholt heiden, 
1 tat telden el jàta gr'âholt telden. 

16. Kons-s'je pûhltatel, algatel olgol abldoltut, kut litsemerad : 
Ibo hô ottas plmedad ros jad, slks' mls'e osutadas rahfhale pûhl- 
tajlks'. Todel sanon telle : hô salba jo Its'elese nahradan. 

17. Slnâ-s'je pûhitades volda pà Its'eis' 1 pesé ros'ja Its'els'. 

18. Slks' mls'e el osutadas rahfhale pûhltajlks', no tatan 
kohtas Its'els', kudam el nâgù ; 1 tat slnun nàgeb el-nâgùmls'en 
andab sllel nàgùmls'es. 

19. Algatel k'erakol Its'eletel elot maal, kus kol 1 roste sôôb, 
1 kus vorad kalvetas 1 vorultas. 

20. No k'erakat its'eletel elot talvhal, kus ni kol ni roste el 
sô, 1 kus vorad el kalvkol 1 el vorulkol. 

21. Ibo kus elo telden, slgâl llnob 1 sûdalm telden. 

22. Valgtus hlbjât om sUm. I muga sllm slnun puhtas, se 
kalk hlbj slnun valged llnob. 

23. Jestll-s je sllm slnun huba, se kalk hlbj slnun plmed 
llnob. I muga jestli valged, kudam slnusals, plmed, se plmed vol 
enambal. 

24. Nl-ken el vol sluus'jta kahtele bajarlle : Ibo 111 ûht llnob 
el flrpmaha a tos't Tuubmaha ; 111 ûhtele hengel sluus'jmaha, a 
tolsele el raatmaha llnob. Etel volkol sluus'jta. Jumalale 1 tavarale. 

25. Slks' pagls'en telle : algatel hooldukoi hengel Its'etel, mi 
telle soda 1 ml joda; ni hlbjal telden, mihe sobltas. Heng eig 
tobjemb sômls't 1 hlbj soblt? 

26. Katsuhtakatel talvhalls'lt llndult : hô el semekkol, el 
nlltkol, ni el kerakkol pôld-altha ; 1 tat telden taivhallne sôtab helt. 
Elg lujas tô parembad helt ? 

27. I ken telsatel hollteldese voiblls'ata Its'elese kasvot ûhtele 
kûnabrusele ? 

28. I sobls' ml hooldutel? katsuhtakatel pôldohls'Ue lUloUe, 
kut hô kasvetas : hô eba raatkol 1 el keserkol. 

29. No mlnà pagls'en telle, ml 1 Salomon kalges kuulundas 
Its'ese muga el soblnus, kut kalkutt'e hels. 

30. Jestlls'je pôldohls'en helnân, kudam tânâmbal kasvab, a 
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homen linob pâts'he lûkaitud, Jumal muga sobitab, eig vol enam- 
bal teit, vahà-v'eriad ? 

31. Algatei hooltelkoisei pagis'tes : mi meile soda, ili mijoda, 
ili mihe sobitas. 

32. Siks' mis'e n'etsitâ etsitas k'elitajad, i siks' mis'e t'edab 
tat teiden taivhaline, mi teil kaiges n'etsis' om nuus'j. 

33. Etskatei-s'je eismâi tsarstvat Jumalan i praudat hânen, i 
kaik n'etsà panese teile. 

34. I muga ala hooldu hoomnis'es pâivas, ibo hoomnine pâiv 
its'elinob hooldumahaits'ese nuus'jis. Dovornokaikuits'elepâivale 

its'ese holed. 

(d'après Lônnrot,) 



VARIANTE 
(dans la commune de s'oltjàrv) 

1 . Kaikatei and'elta milostin teid'e raffan edes, sen t'âhta, 
mis'e hô teid n'âhtais' : eika ei liine téile nagradad taatas teid'e 
taivbaliis'es. 

2. I muga kons andiet milostinan, ala torda its'eis' edes, kut 
manitajad sâtas sinahohois' i verail, mis'e hvaalitais' heid 
m'ehed. 

Heng-rist sanun teile : hô sadihe jo its'eleze nagradan. 

3. Sina-s'e andle milostin muga, mis'e hura kâzi sinun ei 
t'edais', min sàdab oiged. 

4. Olkha milostin sinun peitoliine, i taat sinun, n'âhnu pei- 
toliis'en, andab silei n'àgul. 

5. I kons sina ristitei, ala ol'ekut manitelijad, kudamad l'uu- 
bitas sinahohois' i veràil seis'uttaze ristmahaze, mis'e n'âhtais' 
heid rahvas. Heng-rist sanun teile : hô sadihe jo its'eleze na- 
gradan. 

6. Sina-s'e, kons ristitei, mân'e perthe its'eis*, i s*alpta its'eis' 
taga uks, ris'tteitaatale its'eis', kudam om peiteits'i. I taat sinun, 
n'âhnu peitoliis'en , andab silei n'âgul. 

7. Risttes ala sanu liigad, kut k'elenikad ; ibo hô dumaitas, 
mis'e âiâs paginas heid'e lijnoba kuuldud. 
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8. Algei liipgei heile mugomad ; ibo t'etab taat teid'e/mis teil 
om nuus', edel teid'e pakits'us hànel. 

9. Ristkatei tô muga : taat meidé, kudam oled taivhal! sàd- 
kahaze puhthaks nimi syiun. 

10. Tulgha tsarstv sinun ; olkha vald sinun i mal kut taivhas. 

11. Leib meid'e kaikuts'eks pâiyaks anda meile t'ânambâi. 

12. I p'àsta meile velgad meid'e kut i mô p'âstam velghiis'ile 
meid'e. 

13. Ala anda meid smuutta; a p'àsta meid luukvas. Ibo sinun 
om tsarstv i vagi i kuulund igan kaiken. Amin, 

14. Ibo kons tôp'àstâs'kanded raffale gr'âhkad heid'e : p'âstab 
i telle taat teid'e taivhaliine. 

15. A kons tô ed p'àstkoi mehile gràhkôid heid'e, i taat teid'e 
ei p'àsta gràhkôid eid'e. 

16. Kons-s'e tô pûhitad; algei olgei holivad, kut manitelijad; 
ibo hô ottaba its'eze pâle pimedadros'ad, siks' mis'e osuttaze raf- 
fale pûhitaiks'. Heng-rist sanun telle : hô sadihe jo its'eleze na- 
gradan. 

17. Sina-s'e, kons pûhitatei, voida pâ sinun i peze ros'a 
sinun. 

18. Mis'e sina ed osutais'itei raffan edes pûhitajann, no taatan 
edes sinun, kudam peitol; i taat sinun, nàgii peitoliis'en, andab 
»ilei n'âgul. 

19. Algei keradelkoi its'eletei elod mal, kus koja i rosteh sôb 
i kus varghad kaiveldas i vargasteldas. 

20. No keradelgad its'eletei elod taivhal, kus ei koja i rosteh 
sôkoi, i kus varghad ei kaivkoi i vargastelkoi. 

21. Ibo kus elod teid'e, siga liinob i heng teid'e. 

22. Valgtus hibjàle om silm. I kut om silm sinun puhtas, se 
kaik hibj sinun valgtus liinob. 

23. Kut silm sinun paha, se kaik hibj sinun pimed liinob. I 
muga, kut valgtus, kudam sinus, pimed, se pimed sen enamb. 

24. Ni ken ei vôi kund'elta kahtele kuhmule; ibo ûht liinob 
vihadamaha, a tos't armastamaha, ili ûhtele hengen panis'kan- 
dob, a tos't ni m'eles ei pidas'kanda. Ed vôi kund'elta jumalale i 
mamonale. 

25. Sik's pagis'en teile : algei holdkoi hengel its'etei, miteile 
soda i mi joda; i hibjâl teid'e, mihe sàtaze. Heng eik enamb sôn- 
dad i hibj sobid ? 
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26. Katsuhtagad lindiid'e pâle taivhaliis'id'e : hô ei semekoi, 
ei rahnkoi, ei kerakoi purniihe; i taat teid'e taivhaliine sôtab 
heid. Edik tô ai heid enamb? 

27. I ken teis' holdub i vôib lis'âta its'eleze kazyod hot' yhten 
kyrambles'en ? 

28. I sobis' min holdud ? katskad peldoliis'ile tsvetile, kuthô 
kazvdas : ei rakoi i ei kezerkoi. 

29. A mina teile sanun, mis'e i Solomon kaikes kuulus its'eze 
muga ci sâdnuzekut kaikut'e heis'. 

30. Kut peld-heinan, kudam t'ânambâi kazvab, a homenn 
tatztud liinob pât'she, jumal muga sàdatab : selujembha vol teid, 
vâhàn-kuundliad, sâdatab. 

31. Algei holdkoi i pagis'koi : mi meile soda? ili, mi joda? 
ili, mihe sâtaze? 

32. Siks' mis'e kaiked sida etstas k'elenikad, i siks' mis'e 
t'etab taat teid'e taivhaliine, mis' teile kaikes sis' om nuus'. 

33. Etskad es màks tsarstvad jumalan i oigtust hânen ; i kaik 
se pand'eltas teile. 

34. I muga algei holitakoi homneliis'es pâivas. Ibo homne- 
liine its'e liinob holitamaha its'eze nuus'is'. Om kaikuts'el pâival 
its'eze holi. 



(dans la commune de ladv) 

1. Kaikasetei andelta milostinad teiden rahfan aigann, mis'e 
rahvas sen n'âhtais' : eika ei linne teile palkad taatas teiden 
taivhaliis'es . 

2. I muga kons andat milostinan, alatorda its'eis' edes, kut 
litsemerad ratas sinahohois' i irdal, mis'e kitetais' heid rahvas. 
Heng-rist pagis'en teile : hô saiba jo its'elezei palkan. 

3. Sina-s'o andle milostin muga, mis'e hura kàzi sinun ei 
t'étais', min radab oiged. 

4. Da linnob milostin sinun t'âtmâtoi ; i taat sinun, peitolii- 
s'en n'âgii, andab sineis' silmis'. 

5. I kons ristitei : ala oie kut litsemerad, kudamad l'uubitas 
sinahohois' i irdal seis'ta malitvol, mis'e n'âhtais' heiid rahvas. 
Heng-rist pagis'en teile : hô saiba jo its'elezei palkan. 

6. Sina-s'o, kons ristitei, mâne its'eis' perthe, i salpta jâlgel- 

5 
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p4i UkSi i ristte taatale sinun, kudam ei n'àgu ; i tat sinun, peito- 
Uis'en n'àgii, andab sineis' silmis'. 

7. Risttes-s'o algad pagis'koi ligaks, kut kélevesad; ibo hô 
m'eles pidetas, mis'e àijis' pagiiiois' lindâs kundeltud. 

8. Algad olkoi mugoits'ed; ved taat taivhaliine t'etab mi telle 
tarbis', edel teiden pakits*ust hânel. 

9. Ristkasetei tô muga : taatoi meiden, kudam oled taivhal; 
puhtas nimi sinun. 

10. Warastamai tsarstvad sinun; da linnob vald sinun i mal 
kut taivhal. 

11. Leib meiden nasus'nii anda meile t'ânambâis'el pâival. 

12. I jâtâ meile vôlgad meiden, kut i mô jâtàmei volgnikoile 
meiden. 

13. I ala anda meid iskus'aha ; a p'âsta meid pahas. Sida- 
med mi sinun om tsarstv i vagi i slav igaze. Amin. 

14. I kut rubendatei pros'tmaha mehil grâhad heiden, pros- 
tib i telle taat teiden taivhaliine. 

15. A kut etei pros'tkoi mehil grâhid heiden, i taat teiden ei 
jâta grâhid teiden. 

16. Kons pyhitatei, algad olgoi hôs'akod kut litsemerad, ved 
ho ottas its'eze pâle pimedad moodod, mis'e osuttaze rahfale 
pyhitajiks'. Heng-rist sanun telle : hô saiba jo its'eleze palkan. 

17. Sina-s'o, pyhitades, voida pâ sinun, i peze mood sinun. 

18. Mis'e ei osuttaze rahfan edes pyhitajaks, a edes taatan 
sinun, kudam peitos ; i taat sinun, nâgii peitoliis'en , andab si- 
neis' silmis'. 

19. Algad kerakoi its'eletei elod mal, kus kojeh i rosteh sob 
i kus varghad kaiveldas i vargasteldas. 

20. A keragad its'eletei elo taivhal, kus ni kojeh ni rosteh ei 
so, i kus varghad ei kaivkoi i ei vargastakoi. 

21. Wed kus elo teiden, sigal linnob i sydâi teiden. 

22. Tohus hibjâle om silm. I muga linnob silm sinun puhtas, 
se kaik hibj sinun kàbed linnob. 

23. Linnob silm sinun huba, se kaik hibj sinun pimed linnob. 
I muga, kons valged, kudam sinusais', pimed, se pimed tobjemb 
vol. 

24. Ni ken ei voirata kahtele kuhmule ; liboyhted ei voiskan- 
da n'âhta, a tois'en Tuubis'kandob ; libo yhtele radeits'ob kaikel 
sydâit, a tois'elvilu sydâi. Etei voikoi rata jumalale i mamonale. 
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25. Sida med pagis'en telle : algad koltkoi hengel teîden, mi 
teile soda, i mi joda; ei hibjâl teiden, mihe sobitaze. Heng eik 
tobjemb sômis't i hibj sobid? 

26. Katskatei linduiden pâle taivhaliis'iden : hô ei semekoi, 
ei rahnkoi, ei kerakoi aittoihe ; i taat teiden taivhaliine sôtab 
heid. Eteik tô parembad heid ? 

27. I ken teis'atei holdub i voib lis'àta its'eleze kazvod hos'a 
yhten kyran ? 

28. I sobis' min holdutei? katsuhtagad pôldoiden ânikoile, 
kut hô kazvetas : ei rakoi i ei kezerkoi. 

29. No mina teile pagis'en : mis'e i Solomon kaikes slavas 
its'eze muga ei sobinuze, kut kaikutt'e heis'azei. 

30. Kut-s'o pôld-heinan, kudam t'ânambâi kazvab, a homenn 
lykâitas pâsts'he, jumal muga sobitab; sen enembal teid uskma- 
tomad. 

31. Algad holdkoi pagis'tes : mi meile soda? libo, mi joda? 
libo, mihe sobitaze? 

32. Sida med mi kaiked nétsida etsitas k'elevesad, i sida med 
mi t'etab taat teiden taivhaliine, min tô kakes siid oletei nuu- 
s'as. 

33. Etskatei ezmâi tsarstvad jumalan i oigtud hânen, i kaik 
n'etse pantas teile. 

34fc I muga algad holdkoi homniis'es pàivas. A homniine its'e 
linnob holdmas its'eze nuus'is*. Zdovol'no kaitkuts'el pàival 
it8*eze holid. 

{d'après Ahlqvist.) 
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VOCABULAIRE VÈPSE 



ou TCHOUDE DU NORD 



D'APRÈS LES DONNÉES DE M. AHLQVIST 



Pour l'orthographe de ce vocabulaire, nous nous sommes 
conformés aux transcriptions en usage. Seuls, le finnois et le 
magyar font exception à ce principe; nous avons cru devoir 
maintenir, sous ce rapport, l'orthographe officiellement reconnue 
de ces deux langues*. 

En magyar, cZy c = c = tsé. 

j = y = ié, 
ly z=z r = Il mouillé. 
ny = ii = n espagnol. 

s s= s =i ch dur. 
sz = s = s français. 

ty = f = tié. 

2s =5',i=' géje, 
a = à un son entre l'a et Vo ; d = a ouvert. 
e := ë; é= é; i = i long; 6 = long. 
u = ou; û = ou long; ô = eu; (î = eu long. 
il==:u; û = u long ; etc. 
finn. y = û; = u français, 
vépse, y = u. 



1 . Force nous a été de conserver pour les voyelles magyares d long et ii 
long, les transcriptions 0, 11. 



VOCABULAIRE 



VÊPSE OU TCHOUDE DU NORD 



abed, 'ad, fâcheux, importun, déplaisant; f. aped; russe 
}byda. 

abedahne, -hsedy fâché, dépité, mortifié. 

abedôitsen, "ita, dépiter, fâcher, mécontenter, indigner. 

abedus, -ed, chagrin, dépit, déplaisir, mécontentement, indi- 
gnation. 

aftti, -rf, aide, secours, remède; f. apw; lap. appo; ehst. abi; 
iv. abb ; vot. api. 

abunik, ^ad, qui donne du secours, aide; (allem. Helfer). 

àbutany -tta, aider, secourir; f. autan; lap. avvodet; ehst. 
litama, --tan; liv. âpt; vot. awitan. 

ad, -ad, enfer; russe, ad\ 

adr, -ad, charrue; f. atra, aurd; ehst. adr; liv. adrs; vot. adra. 

agj^ -ad, le bout, l'extrémité. 

agjaleze, enfin, à la fin. 

agjatôin, -tôman, sans fin. 

ahj, 'Od, foyer, fournaise; f. ahjo; lap. aransagje, 

ahn, 'id, perche; f. ahven, 

ahnin, ^-nta, soupirer, gémir, sangloter. 

ahtas, 'thad, étroit, serré; f. ahdas; lap. atestet, a^estuttet. 

ahtistôitan, serrer de près, affliger ; f . f. ahdistan, ahdiètutan, 

aid, -ad^ champ clos, semé et labouré; sol; f. aita, 

aiditsen, -ita, enceindre, enclore, entourer de haies. 

aig, "ad, le temps; f. aika; lap. aigge; ehst. aeg; liv. âiga; vot. 
ika; (magy. idô). 
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aigaline, 'iéed^ tôt, de bonne heure; f. aikainen. 

aigata, mal à propos. 

aigerembhay de meilleure heure. 

ailas, 'Ihad, douleur. 

air, 'Ody rame; f. airo; lap. airro; ehst. aer; liv. airas. 

aiSy -arf, timon de traîneau; ehst. ais; votiak. aisa. 

ait y -ad, grenier; f. aitta, 

aiv, 'Od^ moelle, cervelle; f. aivo; lap. a^a; votiak. wijim; 
mord, ui; ost. védem; magy. vel'6, 

ajan, -ada; pousser, mener, aller; f. ajan; ehst. ajama. 

ajandtiSy -edy Faction de pousser. 

ajatelemoiy 4daze, réfléchir. 

ajatuSy -en, la pensée, Timagination. 

akj -ad, vieille (femme) ; f. akka; lap. akke; ehst. aega (mord. 
afa, vieillard); magy. agh (Verantius), agg (Molnâr), vêtus, veter, 
veteranus, vetustus, senex, cascus, 

alastôin, -ômad^ nu; f. alastoin. 

alastomus. -ed, nudité. 

alastus, -ed, nudité. 

aldf -ody flot, onde; f. aalto. 

aldoitéeriy -ita, onduler; f. aalloitsen, 

alensôitany -tta, rapetisser; f. alennan, 

algotariy -tta, commencer; f. alotan, 

alg, -udy le commencement; f. alku, 

aluSy -en y la doublure. 

ambar, -ad, magasin; russe ambar\ 

amburiy -6fa, tirer; f. ammun. 

amôiney -isedy ancien; f. ammoinen, 

amudan, -uta, verser; f. ammenan. 

andariy -dta, donner; f. annan; lap. addet; ehst. andma, innan. 
anda; liv. and; votiak annan ; magy. adni, 

andlej, ou andlii, -ad, généreux. 

annel, -arf, ange ; russe, angeV ; magy. angyaL 

andaud, -an, l'action àe donner. 

ap, -cdy beau-père; f. appi; ost. up, op; magy. apos, ip, ipa; 
(père, apa), 

arfy -arf, harpe; russe arfa ; suédois harpa, 

arg, -ed, jour non férié ; f. arki. 

Qrmas, -nihad, cher, aimé ; f, armas. 
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armastelenf 'Ida, flatter. 

armastus, -ei, pitié. 

aritn, -arf, mesure de longueur ; suédois arschin ; russe arém, 

artel\ "id^ mesure (?) ; suédois artel\ russe arteV, 

artut\ vif-argent; russe rtut\ 

art?, -od, valeur, prix; f. arvo. 

arvoitsent -fta, estimer. 

astiif "tjad^ vaisseau ; f. astia. 

astkel, à pied. 

azii ou asti, azjad ou asjady affaire, chose; f. asia; (magy. izé,) 

azjatôin, -tômad, sans place, sans fond. 

azrag, -ad, harpon; f. ahrain. 

azragôitsen, -tïa, pêcher avec des harpons. 

avadim, -ed, clef; f. avain. 

avaidan, "ita, ouvrir; f. avaan. 



âges, -ehedy herse ; f. àes. 
àgestan^ -ada, herser; f. âestàn. 
de, âiad, grand, beaucoup ; f. àijà, 
âi'paiv, pâque. 
àiansun, ^uda, s'augmenter. 
àiansôitan, -tta^ augmenter. 
Hy 'âned, voix; f. àdni. 
dnik, -ad, fleur, herbe. 
Anine, -iéen^ Onega. 



B 



baab, -ad, vieille femme ; r. baba, 

babarm, -od, framboise; f. vaadef'ma. 

babarmiét, -od, lieu où se trouvent beaucoup de framboises 

babarm-som, idem. 

babkad-koide\ espèce de jeu; r. babky. 

bagdy -ad, canne; {,patukka; r. batog. 

bajutan, Hida, bercer; r. bajokaf. 

bard^ -ad, barbe; f. parla; r. boroda. 

bardakas, -khad^ barbu; f. parakas. 
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bardatôin, 'dmanf imberbe ; f. parratoin. 
barhat^ -ad, velours; r. barjaf; magy. bdrsony. 
baris, -arf, gain; r. baryè\ 
bark, -ad, barque. 

barkaine, -iéed, diminutif de barque; suéd. bark, 
bat, -ad, père ; (magy. bdtya^ frère aîné). 
beglai, -d, échappé (adj.) ; r. bjegly, 
beglitSf -ad, déserteur; r. bjeglué*. 
begun, -ad, trot; r. bjegun'; î.pekuna. 
bilitéen, -eda, blanchir, ternir; r. bjeluf, 
belm, 'ad, cataracte ; «r. bjeVmo. 
berd, -ad, peigne pour tisser; f. pirta; r. berdo» 
berdis^ ^ad^ hache d'arme; f. pertmka; r. berdys\ 
bes, -ad, diable ; f. piessa; r. bjes'. 
bezmen, -ad, crochet à peser; r. besmerC ; sued. besman. 
bledy -ad, pâle ; r. bljednyj. 
blesnin, -ida, briller; r. blestjef. 
blettun, 'Uda, pâlir. 
6/'ôd, -ad, plat, coupe; r. bliodo. 
bludin, "dta, se débaucher ; r. bludif. 
boba, Hid, fève; r. boV; î.papu; magy. bab, 
bobaine, "ised, joujou. 

bobr, -ad, castor; r. bobr'; suéd. bâfver; allem. biber. 
bobuV, -td, locataire chez un cultivateur ; r. bobyl* ; f. populi. 
bàhat, -ad, riche; f. pohatta; r. bogatyj. 
bohatsun, -uda, devenir riche ; f. pohatun. 
bohatstva, -d, la richesse ; r. bogatstvo, 
bok, -ad, côté; r. bok\ 
bol, -ad, airelle, myrtille rouge ; f. puola. 
bol'Som, -ad, lieu où Ton trouve beaucoup d'airelles. 
bolvan, -ad, imbécile; r. bolvan'. 
brdkutan, -ada, croasser ; r. brjakaf ; f. râàkyà. 
brângdaine, -ised, perche pour sécher le linge. 
brezguin, -tda, avoir dégoût; r. brezgovaf. 
brizgôitan, -itta; brizgôitsen, -ita, asperger; f. prizkoifan; 
r. bryzgaf. 

brizgun, -gta, asperger. 
brein, -tda, raser; t. bryt\ 
br*ukv, 'ad, carotte ; r. briokva. 
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budistaj, -ad (vache), aime à donner des coups de corne (adj.) 

budistan, -tta, verbe. 

huhtinôiisen, -ita, mentir. 

bulavk, -ad, aiguille; r. bulavka. 

buravtSy -ad, forêt. 

buravisaine, -ised, forêt; r. byravtsïk\ 

busôitsen, -ita, murmurer, bourdonner. 

butilkainef -ised, bouteille ; r. butylka. 

butkf "Cd, cerfeuil sauvage ; f. putki, 

buc\ "Udy tonne, tonneau; r. boc^ka. 



D 

daririf -ida, donner; f. taritsen; r. darif. 
deng, -ad, liard; r. devC(ji, 
dUvifij 'Vta, s'étonner. 
divimoi, -vtaze, être surpris ; r. divifsja. 
dogadin^ -ida, observer; f. karélien, tokatia; r. dogadaf. 
dogty -ad, goudron de bouleau ; f. tokotti ; r. dëgof. 
d*oly 'Od, vent; f. tuuli; ehst. tuul; zyrén. tôô (^ô7-); magy. 
szél. 

dol% "d, part; r. dolja, 

d'oldaUy 'dta, souffler ; f. tuulen. 

doritsen, -ita, quereller; r. sdorif; f. torita, torata, torua, 

dorog, -ad, chemin, route; r. doroga. 

dostaVy dostlid, reste; r. dostal ; karélien tostoli. 

drung, -ad, ami; r. drug\ 

drunsind, -ad, amitié. 

dumain, -ida, réfléchir; r. dumat; f. tuumaan. 



E 



edahaine, -ised, éloigné, de loin, dans le lointain. 

edahaliine, -iised, idem; f. etâinen, 

edahusy -ed, éloignement, distance. 

edeliine, -iised, premier, antérieur; f.edellinen. 

ehty -ody soir; magy. est 

ehtik, tkody soir. 
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ehtkôiney -^sed, soir; ehtkôisel; f. ehloo. 

eht'louna, -ad, soupe. 

ehtin, -tta^ mûrir; f. ehdin, 

ellij, -ad, habitant; f. eldja, 

élan, -dda^ vivre; f. rfûf»; lap. (illct\ ehst. elama, élan, elada; 
liv. jell, jàll; vot. elàn; votiak ulo; mord, éran, eràn; ost. i\dem: 
magy. élni (élet, la vie); ost. samoïède elak, ilan. 

eldsôitan, -itta, ranimer. 

elo, -rf, bien, fortune. 

elgeitelob, elgensôitab, avoir dégoût ; f. ilettdd. 

elgendam,^'dta, comprendre, entendre. 

elgetôinf 'ômad, bête, inintelligent. 

^maflf-a(i, mater familias, /<era, Mojor, marraine, mère de fa- 
mille, maîtresse de maison. 

emagan-pàiv^ ascension de la sainte Vierge (27 août). 

emindam, -ad, belle-mère; f. emintimci. 

erigôitan, -itta, séparer; f. eroitan. 

ctsin, -et$ta, chercher; f. eisin, 

etsielen, Ada^ rechercher; f. etsiskelen. 

F 

fersaly -ad, chirurgien; suédois fdltskar; r. feld'ser^, ferèeC, 

Gr 

gad, -ad^ serpent; vot. gaada; magy. kigyo; f. M, vipère; liv. 
kit ; lap. guovdde, kuôvte, kuôvdi; votiak kôiy serpent, vers; mordv. 
kui; r. gad' *. 

garbol, -hlod^ espèce de baie ; f. karpolo, 

gdga, -d, poignée; f. kâakkà. 

gluup, -ad, bête; r. glupyj, 

gluupus, -ed, bêtise. 

gofây 'd, misère, pauvreté; r. gore, 

gofàhine, -ised, pauvre, misérable. 

H 

haab, -ad, tremble; f. haapa. 

habuk, -ad, épervier; f; harukka; magy. karvaly. 

1. M. Budenz n^admet point cette éthjmologie. 
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hahky -ad, gris; magy. sziirke. 

haiker, -krad, fumée, vapeur; f. haikki. 

haikostelemoi, 4daze, bailler; f. haukotteleme. 

hais, -ud, mauvaise odeur; f. hàisu; magy. budos-ség, 

haisaga, -d, homme qui sent mauvais. 

haisen, haista, sentir mauvais; f. haisen. 

haitan, -tta, blâmer. 

hajotan, -îta, perdre. 

hajotuSy -edy perte. 

hala, -d, frimas; f. halla, 

halfj, -odf bois coupé; halko, 

halgaitan, -ita, fendre au. hois; f. halkaisen. 

halgelmas, -cd, la fente; f. halkama, 

halgnen, -gla, se fendre; f. halkenen. 

halmeh, -vihed, champ défriché ; f. halme. 

hambas, bhad, dent; f. hammas. 

hambastelen, "Ida, mordre. 

hambhatôin on hambhitôin, -ôniad, edenié ; î, hampaatoin, 

hang, -ed, beaucoup de neige; f. hanki; (magy. hé, hav, neige ^j. 

hangôine, -ised, fourche. 

hanh, -ed, oie; f. hanhi^, 

liapan, hapmed, aigre, pourri: f. hapan; magy. savam/u. 

hapan mail, lait caillé ; f. hapan maito, 

hapandus, -ed, pourriture ; f. hapannus. 

hapannu, -det, aigri, pourri (adj.). 

hapansôitan, -itta^ faire aigrir ou pourrir. 

hapamun,'Xida, pourrir, aigrir; f. hapannnn, 

hapnen, -hapta, idem; f. happanen, 

harak, -ad, pie; f. harakka; ehst. barakas; lap. sorbme: liv. 
:agàt; mordv. s&zgan; ost. sanneû, seu^; niagy. szarka, 

haravôitsen, -ita, ramasser le foin avec un râteau; f. hara- 
'oilsen, 

hardiod, -oide^ épaules ; f . hariiot, 

harj, -ad, brosse; f. harja; vot. arja; ehst. hari; liv. ora^ ara; 
ap. harjji, harja^ harje; tchérém. arza, orsa; magy. sz^r, poil; 
'ôrény^ serény, crinière. 

1. En finnois : lumi, neige. 

2. Le mot magy. lud, oie; est à rapprocher du finn. /i/i/M, oiseau; lap. 
lodde. 
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harjan^ -^a^ brosser; f. hatjaan. 

harjus, ^ed, espèce de poisson ; f . harjus ; r. yiarius, 

harknin, -ida, tousser. 

harkutan, -Ua^ idem; r. x^^^kaf. ' 

harVy -ad, clair, rare; f. harva; vot. arva; ehst. harv; liv. oras; 
lap. siervve; votiak ser; mordv. sura; msLgy.gyér, gyéren; ost. 
tUrapy tûrup. 

harvas, rarement; f. harvoin. 

hatiitief 'Hsed, cabane; r. xo^«« 

haud, -ad, fossé, fosse ; f . hauta. 

haudist, -od, terrain accidenté. 

haudon, -^ta, poudre; f. haudon. 

haudumoif -taze, se baigner, s'amollir. 

haudun, -uda, devenir tendre, mou, par la chaleur; f. haudm. 

haudutos-peldj -od, friche. 

hauQf ^ed, brochet ; f, hauki. 

haukastan^ -Wa, couper avec les dents. 

haukastalen^ -Ida, idem; f. haukkaan, 

haukun, -kta, aboyer; f. haukun^. 

hamd, -odi poche, sac. 

hMan, hàta^ chasser ; f . hààdân. 

hëdaj, -ad, chasseur (celui qui chasse). 

Mmar, -ai, sombre, obscure; f. hamUrd. 

hamàraine, -isedy crépuscule. 

hànd, -a({, queue ; f . hanta. 

handikas, -khad, loup 2. 

hâpei, -d, araignée ; magy . pôk. 

hàpein verk, od, toile d'araignée; magy. pôk hdlo. 

harg, -ad, bœuf; f, Mrkd ; vot. drâd] ehst. Mrg; liv. ârga, drg ; 
lap. hdrgge, hdrggi; mâle de renne, zyrén. kôr, renne; perm. fcôr, 
cerf; ost. kdr, x^^y bœuf; kâr-tau^ étalon ; vog. kar^ jiar, ker, 
yer^ kir, bœuf; magy. okOr^ bœuf; turc ôkils, oyus; bouryate erc 
kur (bétail mâle), bœuf; tongouse hukur^ ukur, drgd, bœuf. 

En samoïède (yourak). hora, taureau, mâle du renne ; (tavghi), 
kuru; ost. sam. kor, taureau; koptehir^ bœuf, mâle du renne, tau- 
reau; kamassinche kura, bœuf; jénisséï kêr^e, hêr^e^ renne; A:t«ra, 
kula^ taureau. 

1. De là haukhu^ le chien, l'aboyeur; aussi l'aboiement. 

2. Celui qui a une longue queue ; en finn. loup = $u$%. 



— 81 — 

hàrkin, -kmed, ribot, moulinet. 

harkitsen^ Hta^ faire du beurre. 

Hàtk^ -ed, longtemps; f. hetki. 

hàlkestun, -uda^ tarder. 

hàtkestôittan, -tta, faire tarder. 

hatkestôitminey ised, retard. 

Mtkestus, -^(2, idem. 

A«6o, -d, jument, cheval; t. hepo, hevonen; vot. oppomi; ehst. 
wbu^ hobune^ jument, cheval; lap. hàvos, hàpos, hâbns^ hàvos, 
îheval; magy. (16, lov, cheval); habdkolni, galoper. 

hebotôin, -ômad, sans cheval. 

heboéàine, -iéed, espèce de framboise. 

hein, -ad, herbe, foin; f. heind; lap. suoine; tchérem. yàû; 
nagy. széna. 

heinantego, -4, fenaison; f. heinUn'-teko. 

heiniétun, -iida, devenir couvert d'ivraie ; f . heinistyn. 

heitan, heitta, jeter; f. heitàn; vot. eitan; ehst. heidan; liv. 
it, et; magy. hajitni^ hagyitni^ jeter, lancer. 

heitmata, sans cesser. 

heng^ -ed, souffle, esprit, âme; f. henki; vot. endi; ehst. hiûg ; 
iv. jàng, jàn; lap. hâg, hilgga, jiegga, esprit, vie; tchérém. jing, 
lomme; jâng^ âme, esprit. 

hengahtan, -tada^ respirer un peu; f. hengdhddn. 

hengastun^ -uda, s'évaporer. 

hengendus, -ed, respiration. 

hengetôiû, ^ômad, impie. 

hengin, hengta^ respirer; f. hengin, 

heno, 'd, petit, fin, mince. 

henokaine, 'iéed, petit; hieno. 

heraldan, -dta^ essuyer avec quelque chose. 

herëstàtan, -tta, réveiller; f. heràtàn, 

hereh, --rked, fumier, ordure. 

hemeh, -nhed^ poix ; f. heme, 

hernôitéen, -ita, hennir; f. hirnun. 

héron, herda, faire Tamour, 

hiam^ -arf, manche ; hiha, hia^ hija ; vot. iha ; ehst. iha, manoha 
le chemise'; magy. ûj, manche; ûjas^ avec des manches. 

At6j, -od, corps ; f. hipià, 

hibuSf -ed, cheveux ; f. hivus ; magy. haj. 



— 82 — 

higo^ -d, sueur; f. hiki. 

higostun, --uda, suer ; f. hiostun. 

hily -ad, une espèce de mets fait de baies ; f. hilla. 

hiil, -edy charJ)on; f. hiili. 

hild^ -ad, doux, lent; f. hilja; ehst. hili ; lap hillje ; magy. halk^, 

hilduSy -edf douceur, repos. 

hiilen -kouk^ -Mrf, balai pour balayer le four; f. hiilen-koukku ; 

hilloUf 'Ida, emietter, écraser. 

Aitr, -^rf, souris ; î. hiiri (racine Wir^) ; vot. itn, rat; ehst. 
hiir, souris; liv.tr; lap. s^^^ra, zyrén. sir; votiak. sir; perm. 
str; mordv. écir; magy. egér. 

hiratsine, -ised, rognon. 

htiren-herneh, -nhed, vesce ; f. Iniren-herne. 

hUren^-rida, 'd, souricière; f. rita. 

histan, histta, aller avec des raquettes; f. hiihddn. 

hoob, -^dy feutre ; f. huopa, 

hobedy -ad, argent; f. hopea, 

hobedaine, -ised, d'argent ; f. hopeainen. 

hodr, -ad^ fourreau; f. huotra, 

hoivetôiny -ômad, insensible. 

holetôin, "ômad, insouciant. 

homen, -mned, matin. 

homes, -ed, matin ; f . huomen. 

homneliiney -ised, matinal; f. huomenellinen, 

hoosii, sjad, balai pour laver le sol ; f. huosia. 

huba^ -rf, méchant, petit. 

hnbenen, -beta, se diminuer; f. hupenen. 

hudr, -ad, faible. 

huiged, -gtad, honte, pudeur et honteux, pudique.' 

huigesôitan, -tta, déshonorer, diffamer, décrier. 

huigistun, -uda, avoir honte, être honteux. 

huigtelej, 4iad, honteux, timide. 

htiigtelus, -ed, timidité . 

huigtetôin ou huigtatôin, -ômad, éhonté. 

huigutos^ -ed, cri. 

huul, ^ad, chaud. 

huuly -ed, livre; f, huuli. 

1. Comparez aussi : magy. szelid. 
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huulitôin, -ômad, sans lèvres; f. hunlitoin. 

humai, -ady houblon; f. humala; suédois, humla; vot. umnla ; 
hst. humal^ umal; liv. umaal; lap. hombel] mordv. komald; tché- 
em. umula, umala, omla^ umla ; magy. komlâ; vog. qumlex ; tartar. 
umlaq, jomlai\ tchouvache. y umla, 

humalahne, -hsed, ivre, gris ; f. humalainen. 

humlan kandej, -djad, ivrogne. 

hura, -d, gauche. 

husa, -d, humidç. 

hybu, -d, hibou ; hyypià. 

hyng, -ad, hibou (?). 

hypin, -pta, courir, sauter; f. hypin, 

hypte, au galop. 

hyrged^ -glad, en chaleur. 

hyrgistambi, -adaze, être en chaleur. 

hyva, -d, bon; f. hyvd; vot. uvd; ehst. hea, hâ'; liv. juva, jëvoy 
^'. j^o, jua, ju; magy. java, jd; ost. jem, bon, beau; \og. jamas. 

hyvus, -edy bonté. 

hvaaliUy 4ta, louer; r. yvalif. 

hvater, -an, quartier; suéd. qvarter; r. kvartira. 

hvatin, -tta, prendre, saisir; f. -/vaiif. 



iga, -d, temps, âge ; f. ikà. 

igen, -ed, gencive; f. ien. 

igihiéus, -ed, éternité. 

igihine, -ised, éternel. 

ihastôitan, -tta, réjouir; f. ihastutan, 

ihasturij -uda, se réjouir; f. ihastun. 

ihastus, -ed, joie; f. ihastus. 

ikun, 'iknady fenêtre; f. ikkuna^ akkuna; r. okno. 

ikutab, 'tta, avoir le hoquet. 

ikutôitabt -tta, idem; f. nikoittaa; r. ikaV. 

ikutus, -ed, hoquet. 

Ilja, Elie (le prophète). 

Iljan bembel, -bledy l'arc-en-ciel. 

Iljanjyru, -d, foudre, tonnerre. 

ilo, -d, le rire, la joie; t7oA:s, exprès, à dessein; f. ilo. 
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Imen, -eda, sucer; f. imen. 

imedan, Ma, allaiter; f. imetën. 

isand^ -a(2, père de famille; f. isàntà. 

isindam, -ad y beau-père; f. isintimd. 

isken, -iskta^ faire jaillir le feu à Taide d un briquet; f. uken, 

iskin, 'kmed, briquet. 

istun, 'istta^ être assis; f. istun. 

istutan, -Wà, placer, planter; f. istutan, 

itken^ itkta, pleurer; f. itken. 

itkej, 'itkjady pleureur: f. itkijii. 



jablok, -ai, pomme; r.jabloko. 

jablokan, pu, pommier. 

jagamoij -adaze, se partager, se diviser, crever. 

jaga7i, -ada, diviser, partager ; f. jaan. 

jagand, -ad, le partage; f. jaanto, jaanta. 

jaakor, -ad, ancre; v,jakor\ 

jalg, -ad, pied; f. jalka; \oLjalka; ehst.jalg; liv. jaalga; lap. 
juôlgge; mord\, jalga, jalgo ; ichérém. jaalyjol. 

jalgai, à pied; f. jaloin, jalkaisin; magy. gyalog; ehst. jalOy 
jalgsi; liy.jalgin; Isi^.juolgasi; mordv. jalgo; tchérém.jalan. 

jalgas, -ed, pied de traîneau; f. jalas. 

jalgatàin, -ômad, sans pied; f. jalatoin. 

jalo^ 'd, osé, effronté; f. jalo, noble, excellent ; jw/a, téméraire, 
osé; ess. ja/tt, impétueux; lap. ja/Zo, jalo, osé; zyrén. jugïd, clair, 
monde; m. jelen, présent; jeles^ distingué, excellent. 

jalodus, -ed^ impudicité, effronterie. 

jatkan, -kta, ajouter, prolonger; î, jatkan, 

jauh, -od^ farine; f. jauho; v. java; ehst. jahu; liv. jouv; lap. 
jafo, jaffu, etc. 

jauhan, -hta^ mordre; î.jauhan, 

ja, jàd, glace; f.jM; vot. jàà; ehst. ea, jea, jM; liv. jei; lap. 
jeu; zyrén. ji; perm. jet; votiak ijà; mord, jâi, ai, je, t, ie; 
tchérém. ej, i; magy. jég; oui. jenk; voy. jang, jang; tong. djuko; 
mong. dsigekîin; turc sug. 

jalg, -ed^ trace, vestige ; f. jalki ; vot. jalci; ehst.;a/(^; Idi^.jalgàs, 
jàje; votiak jâ; msigy.jegy, signe, trace (Molndr). 
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jâlgmaïne, ^iéed, le dernier; jàlkimcHnen, 

jànjâda, rester, demeurer; f. jdàn. 

jàndeh, -dhed, corde de l'arc ou d'un instrument; f. jànne (rad. 
jàntche); m. ideg, nerf, corde ; ost. jiMa^ jundex'i vog. jan, jantu; 
samo'ièdejien, jenti. 

jàndus, -ed, le reste, superflu; f. jàannôs, 

jàniSf -ed, lièvre; f.jànis. 

jàrv, -edy lac; {. jdrvi; ehst. ;ar'v; IW.jaira, jàru,jora; lap. 
javrre, jaure, jàvre, jàui; tchérém.jer,jâr; mor ày. jàrhke, àr'hkà, 
erke, àr*ke; magy. rfr, flux; àr-viz, inundatio. 

jdtaUf 'ttay laisser, livrer ; f. jatàn. 

jôgi, -ged, jôgi, -ged, rivière, fleuve; f. joki; Yot.joéi; ehst. jôgi ; 
liv. jog, jook; lap. joga, jokyjokka, junho; zyrénien ju; perm. ju, 
juvïv; magy. jô, dans des noms topographiques , tels que : 
Sajé = saV'jôy rivière salée; Héjô = héV'jôy rivière chaude; vog. 
jâ, je; osi.jeaga, joga. 

jogud, -ed, ruisseau. 

johtutelus, -edy souvenir, mémoire. 

joksen, -sta, courir ; f. juoksen, 

joUy joda, boire; f. juon; vot. joon; ehst. joon; lap. jukkat, 
jukket, junhyd, jukkaat ; zyrén. jua ; perm. juni ; vot. juo ; tchérém. 
jyam;m2Lgj. %nni = ivni; ost. jénd'em, jind'em; vog. ajâném; sa- 
moïède (yourak) jdbiem, jdbidm, jdbiedm. 

jos, -oi, serpent. 

jotan, jotta, faire boire, abreuver. 

jotatôitan, -tta, idem; f. juotan. 

joudan, -dta, parvenir à, avoir le temps, obtenir; f. joudan. 

joudus, -edy loisir. 

jugedf -ad y lourd, la pesanteur, balast; f.jykeà. 

jugensôitan, -tta, peser, charger. 

jnmal, -ad, Dieu; vot. jamala; ehst. jumal; liv. jumaal; lap. 
ibmel, jubmel,ibmil; votiak jumal; mordy. jom, dans jondïl, jondol, 
éclaire (jom-tol, feu de Dieu) ; tchérém. jumo, juma. Dieu, ciel ; 
ancien magyar vimddni (dans Toraison funèbre), prier; aujour- 
d'hui mddni; selon M. Hunfalvy, ddni correspond à dldani, sacri- 
fier ; de manière que mm-àld, vim-dd, signifie : Deo sacrificare, pre- 
cari. Cette interprétation est corroborée par le tchérém. yum-ult, 
qui signifie également : Deo sacrificare, precari; tchérém. ultemas; 
magy. àldomàs, sacrificium. Magy. dldani, aidas et dtok, signi- 
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fient tous la même chose que Thébreu barek, ienedicere et maie- 
dicere. 

jumalahne, -hsed, fervent ; f . jumalinen. 

jumalan-lindUne, --iised, hirondelle (litt. petit oiseau de Dieu). 

jumalan-m'es, 'tn'ehed^ pieux. 

jumalatôin, -ômad, impie. 

jun, -ad^ lamproie (espèce de poisson). 

juur^ -ed, racine; f. juuri; vot. juuri; ehst. juur; liv. juut; 
mordv. jur; magy. gyHkér, d'ôk; vog. jekur,jegur, 

juiiriky 'Od, bois du tronc d'un arbre ; f. juurikko, 

jyrdidan, -dta, gronder (parlant du tonnerre). 

Jlja (jumal), jyràidab, le tonnerre gronde. 

jyruy -d, tonnerre, fracas. 

jyva, -d, blé ; f . jyvà. 

K 

kabal, -od, maillot; f. kapalo. 

kabalôitsen, -ita, emmaillotter ; f. kapaloitsen. 

kabed, -dad, étoupe. 

kabii^ kabjad, sabot; f. kapio; r. kopijto. 

kabitéej, -siad, bardan k., barbier. 

kabitsen^ 4ta, gratter; f. kaavin. 

kabluk, -ad, talon; r. kabhik\ 

kabrudan, -dta, embrasser, étreindre. 

kadag, -ad, genévrier; f. kataja. 

kaadii'Vô, -d, ruban pour lier, attacher les caleçons. 

kadjad'did^e, caleçons; f. kaatio, peau; vot. kracat; zyrén.gnc, 
pantalon ; gatya, caleçon en toile. 

kadon, kadoda, se perdre; f. katoan, 

kadotan, -tta, perdre; duh k,, s'évaporer; f. kadotan. 

kagl, -ad, cou; f. kaiila, karel^ kakla; vot. kagl; ehst. kael; liv. 
kagl, kaggôl; sv. lap. kaulo; osti. kawala. 

kaglm^ -ed, col; f. kaulns. 

kagr^ -ad, avoine; f. kaura. 

kahteitfe, -téed, double. 

kahteldan, -dta, diviser en deux. 

kaid, -ad, étroit; f. kaita, 

kainal^ -nlod, aisselle, sous le bras; f. kainalo. 
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kaiUm, kaita, garder; f. kaitsen, 

kaiv^ ^od, puits; f. kaivo. 

kaivan, -vta, creuser; f. kaivan. 

kaivelen, 4da. 

kajag, -ad, espèce d'aigle; flnn. kajava; vot. hajaga; ehst. 
hajakas ; liv. kdjdgds. 

kala, -d, poisson ; finn. kala; vot. ehst. liv. kala; n. lap. guolle; 
sv. kuele; uts. kuelli; mok. ers. mordv. kal; tchérem. kal; magy. 
hal; asti, kuf, y[ut\ vogoul kul, kondah, jjd; jur. samoïède, MV, 
kdlea; tawgy samoïède. kole; osti. sam. kuel^ kuele; jenis. kale^ 
kamass. kola. 

kalanik, -ad, pêcheur. 

kallii, 'liody montagne; f. kallio; ehst. kaVju; dans le dialecte 
de Dorpat, kail, g. kailu; nord lapon galle; sv. kdllo; est. kdlle; 
ersa mord vin. kalac. 

kairis, kalhedy cher; f. kallis, 

kalm, -ad, tombeau, colline; m. halom. 

kalm-som^ --ad, cimetière. 

kamnus, -ed, fardeau. 

kana^ -d, poule; f. kana. 

kanambr^ -od, bruyère. 

kanambriine, "iised, idem ; f. kanerva. 

kand, -od, talon ; f. kanta. 

kandan, ^dta, porter; f. kannan. 

kandel (Castr'en anteckningar 1837), harpe; ehst. kannel; liv. 
kaandla; lap. kaddelas. (C'est le diminutif de /ran^e, couvercle). 

kandisen, -sta, traîner. 

kapust, 'pstady chou; r. kapiista; m. kdposzta. 

kar'y -r'ad, bai foncé; r. karij. 

kaar'f -r^ed^ arc d'un vaisseau ; f . kaari, 

kargaidan, -ita, danser. 

karged, karltad, amère; finn. karkea; ehst. karge; liv. kard^ 
karda ; mordy. kalgodo,kalgida; lap. karrok cruel; magy. Aaray, 
colère, haragos, coléreux, haragitni, mettre en colère. 

kargistôitariy -tta, rendre amère. 

kargtus, -ed^ amertume; f. karkeus. 

karsin, -ad, cave, souterrain ; f. karsina. 

karty -ad, auge, huche; r. koryto. 

kartohk, -ai, pomme de terre; r. kartofel\ 
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kaas, -ad, queue (de cheveux), tresse, natte. 
kasa, "d, idem ; f. kassa; r. kosa. 

kasar'y kamd, hachette, grand couteau; f. kassari; r. kosar'. 
kastariy -Ha, humecter; f. kastan, 
kasteh, -thed, réseau; f. kaste. 

kQZvan,-vta, croître, augmenter; finn. kasuan, kasvan; ehst. 
iazun; liv. kagz; mordv. kasan, kason; tchérém. kmkam; magy. 
haszoriy profit, gain, gaz, ivraie. 

kazvaskandan, -ndta, commencer à croître. 
kazvo, -i, plante ; f. kasru. 
kasi, -d, chat; f. kasi, kissa; r. kot\ koska. 
kassal, -i/id, provision, panetier , porte-manger ; f. kesseli ; 
r. koéer. 

katan, "tta, couvrir; f. katan. 
katkaisen, -éta, casser, rompre; î.katkaisen, 
katoSt -ed, abri, couvercle de puits ; f. katos. 
katson ou katsun, -tsta, voir, regarder; f. katson. 
katlilf --katlad, chaudron; f. kattila; r. kotëV. 
kauh, -ad^ sceau; f. kauha. 
kavas, ^ged, branche de pin, sapin ; f. havu. 
kavas'luud, -ad^ balai fait de branches de pin. 
. kâhed^ -ad, clair (?). 
kdgi, -gedy finn. kdki^ kake (coucou) ; klikki, kukkun, le coucou 
chante; yoi. éàko; ëhst, kâko; liv. k^eg^k'eg'; \sl^. t. giàka, giek, 
kiekka, kieha, zyrén. perm, votiak. k^k ; tchérém. kuku (kek, oiseau); 
mordv. kuku; magy. kakuk; ost. kagi^ kavi^ kogi^ kora. 
kàly, -d, belle-sœur ; f. kdly, 
kâmen, -mned^ main ; f. kàmmen. 

kfindnn, -kàta, tourner, traduire, interpréter; f. kàànnàn. 
kàndlus, -ed, tournure, traduction, interprétation. 
kârautan, -tta, retourner. 

kàrbainey -ised, mouche; f. kàrpainen; vot. càrpàné; ehst. 
karbne; liv. kàrmi, -ist; lap. cuorrok, curok, currup; mordw, karu, 
karvo, 

kàrs, -ad, mufle, trompe ; f. kdrsa. 
kdsken, -kta, commander; f. kâsken. 
kdskmine^ -ised, commandement, ordre. 
kâzi'ded, main; finn. kàsi (radical kiite) ; ehst. kdsi; vot. càsi; 
liv. kdiz, kdéf keiz, keis^ kes, kez; lap. f/iet, gietta^ kdt, kàla, kiet^ 
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kietct^ kietta; zyrén. ki; perm. vot. ki, main, bras; mordv. ked\ 
këd, ked; tchérém. ket; magy. kéz , ace. kezet; ost. két, kôt ; vog. 
kdt^ kat. 

kàzi'paik, -ad, essuie-mains, serviette. 
■ kattud, -ed, berceau ; f . kàtkyt. 

kàun, kauda, aller; f. kàya. 

kebm, -ad^ léger; f. keped, kevid; ehst. kebja; liv. kevdm ; lap. 
gdppas, gàppad, keppes, keppesas^ keivas; zyrén. kipàda; votiak 
kapu ; magy. kevés, peu ; ost. kabak, léger. 

kebmus, -ed, légèreté. 

kegdleh, -eged, tison, brandon ; f. kekdle. 

kego, -rf, meule ; f. keko. 

k'ehkar, -krad, rond; f. kiehkura. 

kehkruSy -ed, rondeur. 

kehl, -ad, le pari, troc; iskta, kehl^ parier. 

kehun^ cuir, bouillir; fin. kiehun; vot. cihun^ cihuttaa; ehst. 
keen; liv. kieb, chaleur; tchér. kuanij cuir, mûrir; magy. hév, cha- 
leur; A*(S, chaleur, ardeur; ost. x^y^'w» chaud (intransitif). 

kehutan^ "tta (transitif) ; finn. kiehutan; vog. kehtm, 

keitan, -tta, cuire ;• f. keitàn, 

keitminei -isedy soupe, mets cuit. 

kell, -od, cloche; f. kello; vot. celld; ehst. kell, id., kola, son- 
naille en bois ; liv. k'éla, petite clochette; lap. kolk, id.; magy. 
ko^omp, sonnaille en fer^blanc, ou pour les bestiaux. 

k'el, -ed, langue; f. kieli; vot. àeel; ehst. keel; liv. keel'; lap. 
giel, fcie/, kiella; zyrén. kt; perm. M, A:ït?; votiak kïl; mordv. kel\ 
kàl\ kàl; tchérém. kel^ kil, corde; turc kiil; tatar kil, corde; 
mong. kele, kelee^ langue (magy. nyelv). 

k'eldan, -Ita, défendre; f. kiellàn. 

k'elenik, -ad^ babiller. 

k'elestan, -tta, babiller, f. kielastan. 

k*eletôin -ômadi sans langue ; f, kieletëin. 

k'eliky "Od, brisoire. 

k'elikôitsm^ -ita, briser le chanvre. 

kengimoi, -gtaze^ mettre les souliers ; f . kengime, 

kera, -rf, pelote ; f . kerd. 

keradan, kerata^ cueillir; f. kerddn. 

kerandes, -ed, cuve à eau. 

kerbon, -^ta, tomber. 
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kerbtan, -tta, faire tomber. 

kerd, -ad, fois; f. kerta. 

kerekod, -ai, filet. 

keririy kerda, pelotonner; f. kerin. 

kerin, -laudad (pl.)> dévidoire, tournette; f. kerinrlaudat. 

keritéen^ --ita, couper (la laine, les cheveux) ; f . keritsen. 

kertan, -tta, retordre (du fil) ; f. kierràn. 

kertju, 'ed, gorge. 

keserdan ou kezerdan, -dta, filer; f. kehrMn, 

keskmâine, -ised, central ; f. keskimdinen. 

keskuSy -ed, limite. 

keza, kesa, -d, été ; f. kesà; lap. gosse, kese, ké^issi, zyrén. gozem; 
perm. goé, gozïm; vot. guzem; mordv. kiza, été, année; magy. 
kais, commencement de Tété. 

kezaliine, 'iised, appartenant à Tété, vent de nord-est; f. ke- 
sëllinen. 

kevaz, -aded, printemps; f. kevdt; m. tavaz, 

kibed^ -ad, l'endroit malade; f. kipeë. 

kidebahne, -hsed, malade. 

kibin, -ad, étincelle ; f. kipuna, 

kibistan, -tta^ cuire, causer de la douleur; f. kivistàn, 

kida, -d, gorge, cri, museau; f. kita. 

kidanik, -ad, criailleur, braillard. 

kidastan, -lia, crier, bruire. 

kikistamoi, -ttaze, s'incliner; f. kyykistàidà, 

kiilad (pi.), hernie; r. kila. 

kindas, -dhad, gant de laine; f. kinnas. 

kinged, -gtad, inflexible, raide. 

kirjaine, -ised, lettre; f. kirja, 

kirjav, -ad, coloré ; f. kirjava, 

kirjutan, -ada, écrire; f. kirjoitan; magy. irni. 

kiroes, -vhed, hache, cognée; f. kirves, 

kislingy'Od. surelle, acétoselle; r> kislica, 

kiisk, -ady boyau; r. kiska. 

kivi, 'Ved, pierre; ehst. kivi; f. km; liv. kiv; lap. gadgge, keige^ 
kadgi; votiak ko; tchérém. ku, kûd\ mord. A'oi?, kev; magy. *é, 
k'ôve; ost. keu, kaui, kouy^; vog. km. 

kivikas, -ahad, pierreux. 

kivud, -6(i, diminutif de kivi, petite pierre. 
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kl'atv, 'ad, serment; r. kljatva. 

kobe, -rf, mousse, écume. 

kodi^'d, maison, cabane, habitation; f. kota, kote; vot. koti, 
kato; ehst. koda; liv. koda; lap. goatte, kote, koo, atti ; votiak kva; 
mordv. kudo, kud; tchérém. kudo, kutta; magy. hdz; osti. x«^ làt, 
kdl; vog. kvol, kvâl; mong, koto, kota. 

kodis, à la maison ; kodihe, la demeure, le chez-soi. 

kodispai, de chez lui. 

kodin isand, -ad, farfadet, lutin. 

koditôin, -ômad, sans maison ; f. koditoin. 

kogo, 'd, amas ; f. koko, comme adjectif, ce mot signifie tout ; 
koko kaupunki, toute la ville; vot. koko; ehst. kokk; lap. éoakke, 
âoke; tchérém. kogo, ktigo (grand). 

kohendan, -eta, raccommoder. 

kohendm, -ed, raccommodage. 

koht,'Ud, ventre; kohtun-ked, enceinte, grosse. 

koir, -arf, chien ; f. koira; lap. koire; ehst. kuVsikas, petit chien; 
koer, chien; vot. koira\ votiak kuâia; magy. kutya, 

koiv, ^ud, bouleau; f. koivu; ehst. kàiv ; liv. k^v, kuu; zyr. kïdz*; 
voti. kïs\ 

koiv-som, -arf, forêt de bouleaux. 

koja, "d, ou. 

koja, "d, kojeh-eged, mite; f. koi, koiso, koihka, koiska; ehst. 
koi; lap. koabjo (kifse) ; mordv. ki, . 

kokin, "kta, picoter. 

koks, -ad, hachette pour travailler la terre; f. ktiokka. 

kolen, 4da, mourir; f. kuolen; vot. kôlen; ehst. koolen; liv. 
kuolô; zyrén. kula; votiak kulo; perm. ktdnï, kulalnï, kuvavnï, 
kuvnï; mordv. kulïn; magy. ftfif/m;ost. kad'em,X0'dem, yad'em\yog. 
kalem, kuolem, ^o/; yourak. sam. hddm; ost. sam. kûrme; jénisséï 
sam. kdro', kddo\ 

kolii, 'liad, la mort, le cadavre; f. kuolija, 

kolmoitfe, -tsed, triple. 

kolo, -d, fossé, fosse; f. kolo, 

kolokas, ahad; plein de creux ou de fosses. 

koom,'ad, parrain; r. kum'; f. kummi, kuoma. 

kondii, -diad. Tours; f. kontio. 

korCusn, -od, écurie (étable) ; r. koniosnja, 

kopr, 'ùd, creux de la main ; f. kopra, koura. 
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koor, '$<!, écorce; f. kuori: r. kora. 

korgedy -gtad, haut; f. korkea; vot. kôrkea; ehst. kôrge, kôrge; 
liv. kuord, kord, korg; lap. karas, grand; votiak gurez, colline; 
perm. kerôs; tchérém. korok, kuruk; ost. keres, haut. 

kooritan, -f^a, écorcher. 

korj, -ad, traîneau ; f. korja, 

korsik, -od, panier pour le pain. 

korv, oreille; f. korva; YOt. kôrm; ehst. kàrt; liv. knôra^ kora; 
votiak kvar, feuille. 

korvaliine, -iiéed, soufflet. 

koorudy -ed, écorce mince, peau mince. 

kosa^ 'd, bouc; r. koza. 

kositsen^ -ita, demander en mariage; f. kositsen. 

kousik, -od, seau; r. kovéik\ 

kosken^ stta^ toucher; f. kosken, 

koukuine, -sed, gond. 

kova, dure; f. kova; vot. ehst. kôva; lap. goavre, kuavre; magy. 
kova, gravier. 

kover, -ad, courbé, recourbé ; f. kovera. 

koverdaUf -dta, courber. 

kUrbektôitan, -tta, griller, roussir; f. kàrvennàn. 

kërs ou kilrs, -ad, omelette ; f . kyrsd. 

këuh ou kôUh, -ad, pauvre, misérable; f. kôyhà. 

kravat, -id, lit; r. krovaf.^ 

kresjanin, -ad, paysan; r. kresfjanin'. 

kruug^ -ad, roue ; r. krug. 

kubUf -i, jabot, gosier (chez les oiseaux); f. kupu. 

kudai, kudaim, -ed, lune, mois; f. kuu; vot., ehst., liv. kuu; 
mordv. kov, kou; magy. hô, havai; ost. x^iaj, le matin; vog. kolitàf 
demain, le lendemain. 

kudehy "Cged, trame; f. kudeh. 

kudoUy-oday tisser; f. kudon. 

kuha, -rf, schindal (espèce de poisson) ; f . kuha. 

kuhilas, -ahad, gerbier ; f. kuhilas, 

kuhMy "Udy seigneur, fonctionnaire public. 

kuidy "Udy lin. 

kuita, 'dy fil. 

kuivy -ai, sec; f. kuiva, 

kuivdany -dtay ou 
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kuivensôitan, 'tta, sécher; f. kuivaan. 

kuivfis, -erf, sécheresse ; f. kuivuus. 

kujOy'4y image; f. kum\ magy. kép, 

kukerdan, -dta, renverser. 

kuklaine, --sed, poupée ; r. kukla. 

kukor, "krod, sac, bourse ; f. kukkaro, 

kulak, -ady poing; r. kulah, 

kuldaine, -ised, d*or; f. kultainen. 

kuld, -arf, or; f. kulta; vot. kulta; ehst. kuld; liv. kuulda\ iap. 
golle, kolUy kulle, kolli ; tchérém. kula, jaune. 

kunleriy -Ida, entendre; f. kuulen; vot. ehst. kualen; liv. kuulHy 
kûl; Iap. gullat, kullat; zyrén. kïla; perm. kïltinïy kiwinï; votiak 
kilo; mordv. kultsonon, kul'an, kurhtan\ tchérém. kolaû, kolostam; 
magy. hallani; ost. yudem, kudem; vog. kol, kuol, kul. 

kuulus, -ad, quelqu'un qui écoute attentivement. 

kumardan, -dta, incliner. 

kumartelemoiy -Idaze, s'incliner. 

kuundlii, "liad, obéissant. 

kuundlen, -delda, obéir. 

kunut, -ad y fouet; r. knuf. 

kurdis^ -dhed, sourd; kuuro. 

kurdistôitariy -itta, rendre sourd, assourdir, tuer des poissons 
sous la glace. 

kurdiétuny -Mdfl, devenir sourd. 

kurgy -ed, grue; f. kurki; vot. kurdi; ehst. kurg; liv. kûrg, 
kûrgôs; Iap. guorg, kuorg, kuôrgga; mordv. iargo, karga. 

kuuriny -^rda, fumer (du tabac); r. kurit. 

kurttun^ "Uda, se fâcher; être fâché. 

kurttundy -ady ou 

kurttuSy -edy indignation. 

kurVy -ady putain; r. kurva. 

kûSy -edy pinus abies; f. kuusi; liv. kuuZy kuus; Iap. guossa^ 
gosOy kuosa; zyr. kooz; voti. kïz; mordv. kuz; tchérém. koi, koà; 
osti. "jiiûty aussi koVl; yourak sam. xûarfi; osti. sam. kaadi, kund*^ 
kamass. kôd] buriate kuéa, yius a y cèdre. 

kuust, -ad, bois, bocage; r. kust. 

kustan^ -Wa, briller. 

kuzeUy-ztay pisser, uriner; f.kmen. 

kuzi, "Zedy urine; f. fcti*/ (radical kuse): voti. kuzi; ehst. kusi; 
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liv. kuzj kuiz, kuz; )ap. guj\ koj\ kujja; perm. kuza, voti. iiV; 
tchérém. koz,kozviit, eau de Turine; magy. hugy; voti. yiozem; 

vog. kus (subst.). 

kutslen, -kutselda, appeler souvent. 

kutsun, 'Sta, appeler; f. kutsun, 

kutsutan, 'tta, chatouiller; f. kutkutan. 

kuva, -d, bord, lisière (de bois), bordure. 

kuvahaine, -ised, ombre, fantôme ; f . kuvainen. 

kydin, -ida, pourrir. 

kydu^ 'dy beau-frère; f. kyty\ vot. éyty] ehst. kUdi; mordv. 
kefla\ osti. fcWa, kûdii; yakout kûW, gendre. 

kyksiiy 'Siad, persécuteur. 

kykseUj "Sta, persécuter, poursuivre. 

kyla, -dy village; f. kyld; vot. dild; ehst. kuld\ liv. kulà\ 
magy. helyy helység, endroit, commune; vog. kiial, chambre, 
maison. 

kylakôine, -sed, petit village. 

kyldine, -ised, rassasié, gras ; f. kyllàinen, 

kylaisus^ -ed, satiété ; f. kylldisyys. 

kylben, -bta, se baigner; f. kylven. 

kylbet, -id^ bain, maison de bain. 
kylgy -edy côté du corps ; f. kylki, 
kynal, -nledy doigt de pied ; f. kyynel . 
kyndaj, -ad, laboureur ; f . kyntdjd, 
kyndan, -dta, labourer; f. kynndn, 
kyndus, -erf, seuil ; f. kynnys. 

kynsy -nded, griffe, ongle; f. kynsi (rad. kynté); vot. àûsi; ehst. 
kiiz; lap. '^az, kaz, kazza, kozze; zy rén. kïz; perm. gïz; votiak 
gïzï, kïzï; tchérém. ky, kilc; mordv. kâiis; ost. kuné; vog. kos, 
kyrambles ou kynabrus, -ed, coude, aune. 
kysun ou kyzun, -uda, demander ; kysyn. 
kytkin, -ktay sarcler ; f. kitken. 
kvaSy -ady petite bière (légère); r. kvas\ 



labid, -ad^ bêche ; r. lopata ; f. lapio. 

laadin y 'dta, rsicommoder, ajuster, convenir; r. ladif; f. laadin. 
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ladv, -ad, sommet, faîte; f. latva; vot. ladva; ehst. ladv; liy. 
ada; magy. tet'6; ost. tei, toi, tut, 

lagedf -ad, large, vaste; f. lakea, 

lagi^ -ged, plafond ; f. laki, 

lahk\ -od, éclat; f. lahko, lohko. 

ïahn, -ad, brème ; f, lahna. 

lain, -laida, injurier, traiter de; r. lajaf. 

laindan, -dfa, avaler; f. lainaan. 

laindus, -ed, bouché. 

lambas, -bhady agneau; f. lammas. 

landeh, -hed, reins ; f. lanne, 

lang, -ad, fil; f. lanka. 

langen, -gta, tomber; f. lankean. 

lapa, -d, patte ; f. lapa, 

lapak, 'Od, plat, uni. 

lopastan, -tta, unir, aplatir. 

Iap8, -ed, enfant; f. lapsi. 

W, 'id^ coffre; f. laari; r. lar', 

loiijam, -ed, filet 

laskav, -kvad, aimable; r. laskovyj, 

laskvus, -ed, amabilité. 

lazgen,'gta, permettre, admettre; f. lasken. 

lask, -ad, paresseux ; f. laiska. 

laudj ad, planche; f. lauta, 

laut,'<id, radeau; f. lautta, 

lauts, -ad, banc ; f. lautsa, lavitsa, 

lava, -d, planchet. 

làhensôitan, -tta, approcher. 

làhteh, 'tked, puits, ouverture dans la glace. 

Idm, -ad, chaud ; f. làmmin, 

làmbastutan, -tta, ou làmbdhtôitan, -lia, ou Icimbutan, -ita, plier, 
échir, incliner, pencher. 

lâmbitan, -tla, chauffer; f. Idmmitdn, 

làmbui, Idmui, Idmoi, -d, feu. 

Idmbuj, *ad, souple. 

làmbun, -bta, se plier, s'incliner. 

làsun, -uda, être malade ; f. lasin; r. lezat\ 

Idtik, -od, tinette, tine. 

làylain, -imed, lourd. 
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lav, 'Od, étable; f. iMvH; r. yjjev\ 
leba, 'd, bord, bordure. 
legotk, Hid, grenouille ; r. Ijaguska. 
lehm, -ad, vache ; f . lehmli. 
lehtaine, 'ised, petite feuille. 

lehtesy-ed^ feuille; f. lehti\ (magy. letét); ost. lihety lipet. 
leib, -ad, pain ; f. leipiï. 
leiktan, ^kata, couper; f. leikkaan, 
lemboif-^i diable, satan; f. lempo. 
lendan, leta, voler; f. lennàn. 
lendletij -^elda, voler souvent. 
lent^ -ad, lien; r. tenta, 
lent aine, -iéed, petit lien. 
lep, -arf, aulne ; f. leppd, 
lesk, -ed, veuve; f. leski. 
lezif leded, foyer, âtre; f. liesi, ; 

leete^ -d, sable ; f. liete, 
leved^ -ady large ; f. leveU. 
leveduSf^dy largeur; f. leveys. 
libed, -ad, glissant ; f . lipeii, 
libtm, -uda, grimper. 
lidn, -ad, la ville ; f. linna, 

liig, -ad, superflu, trop; t. liika; ehst. /%; lap. /tA'<^; magy. 
legg (préfixe du superlatif). 

ligotan, -ada, mouiller, tremper ; f. liotan. 
liha, -d, viande ; f . liha» 
lihakaSy -ahad, gros, gras; f. lihakas, 
lihanik, -ad, boucher. 
likutan, -tta, bercer; f. liekutan. 
liin, -ad, chanvre; f. liina. 

lind, 'Ud, oiseau; f. lintu ; vot. lintu; tchérém. ludo, loda, anas; 
lap. lodde, lont; elist. lind; liv. lind; magy. Ind, oie; vog. 
lonta, lunt; ost. tant, font, font, lont, Imlkta. 
linddine, -ised, moineau, passereau. 
lipikâine^ -ised, papillon. 
lisandan, -^ata, ajouter; f. lisddn, 
licon^ "Cta, presser. 
licotelen, -Ida, souvent presser. 
loodeh, "dhed, couchant, ouest, vent d'ouest; f. luode. 
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lodj, ~ad, vaisseau; f. lotja; r. lad*ja, 

lohi, 'hed, saumon; f. lohi, 

loim, -ed, étain; f. loimi. 

lom, -ud, gravier, gros sable, décombre. 

lop, -ud^ fin; f. loppu. 

lopin, -pta, finir. 

lopoi, 'd, grenouille. 

lopoin kudu, -d, œuf de grenouille, frais. 

loétin^ -tta, briller; f. loistaa; r. losdit'. 

lourtf ~ud, vapeur. 

lounaa^ -rf, repos; long, -ed, idem; eht4ounaa, soupe. 

Ion, lôda^ battre, châtier; f. lyën. 

Vôndus, -ed, châtiment. 

lôtsakaine, 4éed, grenouille. 

lôug, -ad^ menton; f. leuka. 

lôul, -ud, vapeur; f. lôyly; vot. loyly; ehst. /et/, leili; liv. làvl; 
ap. lievl^ lievode; zyrén. lov, là, âme; perm. loi, lov, vov, idem; 
otiak lui; magy. lelke, lelek; vog. lil; ost. tU, esprit, souffle. 

loutan, -tta, trouver; f. lôyddn, 

lôutmine, -ised, trouvaille. 

lu, lad, os; f. luu, 

luhud, -ed, diminutif du précédent. 

rubin, -jîa, aimer; r. liobU\ 

luud, -ad, balai ; f . luuta, 

ludeh, -eged, punaise; f. lude (rad. lutehé); eh st. lutikas; zyrén. 
udïk; perm. ludïk, vudik; ost. todek. 

lugen, -eda, calculer, compter, lire; f. luen, 

luht, -ad^ pré humide ; f . luhta. 

luine, 'ised, osseux, d'os ; f. luinen. 

luja, -(/, ferme, solide; f. luja. 

lujendan, -eta, affermir; f. hjennan. 

lujendus, ~ed, affermissement; f. lujennus, 

luk, -ad, arc ; r. luk. 

lukol, -klod, serrure ; f. lukko. 

lumi, -med, neige; f. lumi, 

luzik, -ad, cuillère ; f. lusikka» 

luuzingaine, -ised, espèce de petite framboise. 

lutiine, -iised, tuyau, chalumeau. 

luéan, -àia, harponner. 

7 
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lyhud, -ed, court. 

lyhukaine, -ised, idem ; f . lyhyt, lyhykàinen. 
lykaidan, 'ita, coudoyer; f. lykkMn, 
lypsan, -sta, traire ; f. lypsàn. 

M 

ma, mad, terre; f. maa; ehst. ma; zyrén. mu; tchérém. mu- 
landa. 

madalf ^ad^ peu profond; f. matala, 

madehy -eged, barbotte, lotte; f. made, 

mado^ -rf, ver, chenille; f. mato, 

magadan, -gada, dormir; f. makaan. 

maged, ~ad, doux; f. makea. 

magiéturiy -uda, devenir doux. 

maho, -d, vache bréhaigne ; f. maho. 

maid, -od, lait ; f . maito. 

maid-nedal\ Hid, la semaine sainte. 

majak, -ad, phare; f. majakka; r. majak. 

maksy -ad, foi; f. maksa; lap. muekse; ehst. maks, mas; zyrén. 
mus; tchérém. mo^s; ost. mûgat; m. mdj, 

maksan, -sta, payer; f. maksan. 

m^ksnstan, 'lia, se venger. 

mal and, -ad, Téclair; r. molnija. 

malt an, -tta, pouvoir. 

maltaj, --ad^ habile. 

mam, rod, mère. 

mamoi, -d, mère. 

man-aluine, -ised, souterrain (adj.) ; f. maanatainen. 

manitan, -tta, tromper, allécher. 

manitelen, -Ida, idem; f. maanittelen; r. manit\ 

manitus, -ed, tromperie. 

mamikaine^ -iéed, fraise ; f. mansikka. 

marj,'ad, baie; f. marja; ost. morak, muray^, moreû; magy. 
mogy. 

matits, -ad, faite, faîtage; r. matica. 

mâdahm, -od, œuf de poisson : f. mâti, mahna. 

màgi, -ged, colline ; f, maki. 

m'âr, -ad, mesure; f. mddrd; r. m^ra. 
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marendan, -eta, mâcher; f. màrehdin. 

màrg, -ad, humide, mouillé; f. màrkd. 

mdrgus, -ed, humidité ; f. màrkyys, 

màritsen, -ita, mesurer; f. maaritsen; r. mênt\ 

matas, màthad, colline. 

mel, -ad, craie; r. mjel\ 

meeU-ed, esprit, intelligence; f. iwte/t; ehst. mta7;mordv. mel\ 
magy. mély, profond. 

mêla, -rf, rame (gouvernail) ; f. mêla, 

meeletôin, -ômad, bête; f. mieletoin. 

meeletus, -^d, inintelligence, bêtise. 

meelev, -ad, intelligent; f. mielevd. 

meelhiine, -iised^ agréable; f. mieleinen. 
. m^es, m'ehed, homme; f. mies (vir). 

mezi, meded, miel; f. mesi; ehst. messi; zyrén.iwa; tchérém. 
mï; ost. mag; magy. méz, 

mezjàine^ -iéed^ abeille; f. mehilâinen; zyrén. mazï; tchérém. 
mïxs: magy. meh. 

mezjàisen peza, ruche. 

m'eiin, m'etta, tendre à, aboutir à, réfléchir ; f . miettiâ; r. mjetif. 

mets, -ad, bois, forêt ; f. metsd, 

metshiine, -iised, diable. 

mets-kana, -d, gelinotte blanche; f. metsikana, 

miil, -ad, savon; mylo. 

miir, -ud, monde, société; f. miero, miiru; r. mir\ 

mood, -od, visage ; f. muoto, 

mogitsea, -ita, peiner, importuner, tourmenter, affliger; fin. 
muokkaan ; r. muka, 

mogitsus, -ed, tourment. 

molin, 4'da, prier; r. moUi\ 

molitva, -d, prière; r. molitva. 

môdaliine, -iised, vent favorable; f. myôtdinen. 
. mon, m'ôda, vendre; f. mxj'ôn. 

mbskelen, -Ida, idem. 

môskendan, -eta, idem. 

muhahdan, -hta, ou 

muhaidan, -ita, rire ; f. myhahdàn, Piyhàilen, 

riiuiged,-igtad, aigre; f. muikea. 

muigiétun^ -uda, devenir aigre, aigrir. 
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muigtus, -ed, aigreur, amertume ; f. muikeus. 

mujan, -^da, sentir. 

muju, -rf, couleur, teinte. 

mujutaj, -ad, teinturier. 

mujutan, -ada, teindre. 

mujutus, -ed, teinture. 

muna^ -d, œuf; f. muna, 

murask\ -od, espèce de framboise, rubus arcticus; f. muurain; 
r. moroéka. 

murd, 'Od, ordure. 

murgin, ~ad, déjeuner; f. murkina. 

murginôitsen, -tïa, déjeuner; f. murkinoitsen. 

murnaine, ised, à l'envers; m. cura, l'envers; f. nurea. 

murondan, -ota, émietter; f. murennan. 

murzôiny -imed, jeune femme mariée, jusqu'à l'âge de 35 ans ; 
f. morsian. 

mmt, -ad, noir, sale; f. musta. 

mustendan, -eta^ noircir. 

mustikaine, -iéed, myrtillus nigra; f. mustikka. 

mustan, -tta, se souvenir, se rappeler: f. muistan. 

mut, 'Ud, pénis; r. mudo. 

muckerdan, -dta, tordre, tourner. 

mylun, -uda, contenir, renfermer. 

N 

naba, -d, nombril, ombilic; f. napa; suédois, nafeL 

nadimoi, -itaze, espérer; r. nadjejafsja. 

nagl, -ad, clou; f. naula, 

naglôitsen, -ita, clouer. 

nagr, -od, ris, risée; f. nauru. 

nagran, •rda, rire; f. nauran. 

nagransôitan, -tta, faire, amener à rire. 

nagris, -rhed, navet; f. nauris, 

nahk^ ~ad, peau; f. nahka. 

naimatôin, -ômad, dot ; f . naimatoin. 

nain, naida, doter; f.nain. 

naine, -ised, femme ; f. nainen. 

naisekas, -khad, le bien que l'homme apporte en mariage. 
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najed, ^ad, l'espérance ; r. nadeéda, 

naak, -ad, choucas; t. naakka. 

nakovaly -ad, forge; r. nakovarnja, 

nasmork, -ad^ rhume, catarrhe; r. nasmork\ 

Aàgen, mhtay voir ; f. nàen; magy. nézni. 

nàivas, -vhad, sève. 

nàivistun, -uda, se faner, se flétrir; f. naivetyn, 

nalg ou mlg, -ad, faim ; f . nàlkà. 

nalgistôitan, -tta, affamer. 

mlgistun^ -uda, devenir affamé; f. nàlàstyn. 

nàpeitan^ -tta, canif; f. nàpistan. 

negl^ -ad, aiguille; f. netUa, 

neisne, -itsed, jeune fille, fille; î.neitsut; magy. ni), femme. 

neitsykaine, -iéed, jeune fille. 

Aem^ -ed^ presqu'île, cap ; f . niemi. 

iHemiid, -ed, langue de terre. 

nena, -rf. nez ; f. nenà. 

neskandan, -kata, être. 

nevest^ -ad, fiancée; r. nevjesta. 

nevon, -oda, enseigner; f. neuvon. 

niladan, -ada, écorcer. 

nimedan, -ada, nommer, appeler; f. nimeàn. 

nimetôin, -ômad, sans nom; m. sorm, doigt annulaire; f. nime- 
tôin. 

nimif-med, nom; f. nimi; ehst. nimmi; zyrén. nim; mordv. 
làm; tchérém. lim; ost. nem; magy. név. 

niin, -ed, basin, tille; f. niini. 

nisa, -d, téton, sein ; f. nisà, 

nisUy-d, froment; f. nisu, 

niit, 'id, fil; f. niisi; r. nit\ 

niitan, -tta, battre, frapper; f. niitàn. 

nogi, -ged, suie ; f. noki, 

noid, -ad, sorcier, magicien; f. noita, 

noiditéen, -ita, ensorceler, enchanter; f. noiditsen. 

nojel, -ad, flexible, souple. 

nojelsun, -uda, devenir flexible, souple. 

nokin, -kta, picoter (parlant des oiseaux) ; f. nokin, 

nolen, -Ida, avaler; f. nuolen, avaler, lécher; zyrén. nnla; 
tchérém. nulem; magy. nyalni. 
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noor, 'ad, corde; f. nuora. 

nozel, •ad, mince. 

nozekun, -uda, devenir mince. 

nozekôitan, -tta, rendre mince. 

nousen, -sta, monter. 

noustan, -tta, faire monter; f. nostan, 

nuhaitsen, -ita, répandre une odeur ; r. nioxat'. 

nukun, ~kta, s'endormir; f. nvkun. 

num, -ad, nécessité, misère ; r. nuzda. 

nuusnei, -rf, être nécessaire ; r. nuz'nyj. 

nutan, -tta, sonnaille, grelot. 

nutand, -ad, qui sonne. 

nybl, -ad, petit, mince, peu suffisant; f. nyppylà, 

O 

oblesjan, ^ad, singe ; r. obes'jana. 
obod, -ad, enclos; f. opotta; r. obod\ 
oodav, --ad, bon marché; f. huotava, 
odeh, -eged, verge, fouet, houssine. 
ohain, -ida, souffler, prendre haleine; r. ofat\ 
ohjas, ~ed, bride, rêne; f. ohjas, 
ohvotnik, -kad, amour, société; f. ohvatta; r. oiptnik\ 
oiged, -gtad, droit; f. oikea; ehst. oige; magy. igen, oui. 
oigendan, -eta, ccîrriger; f. ojennan. 
oigendm, -ed, correction. 
oigtus, -ed, loi, justice, probité; f. oikeus. 
oinas, -nhad, mouton ; f . oinas. 
oja, -d, ruisseau; f. oja. 
ojaine, ised, petit ruisseau ; f . oja. 

oks, -ad, branche; f. oksa; ehst. oks; lap. ôkse; zyrén. uk; 
tchérém. uks; magy. dg. 

oksaine^ Hsed, petite branche. 

oksendan, -eta, vomir; f. oksennan; ost. âytem\ magy. okddni. 

oksikas, -khad, branchu, rameux, fourchu. 

ola, 'd, fusil. 

olg, 'ad, épaule; f. olka. 

olg, -ed, hampe, chaume, tige; f. olki. 

olus, -ed, hère; f. olut. 
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omblen, -belda, coudre; f. ompelen. 
ombliiy 4iad, tailleur ; f . ompelija, 
ong, -ed, hameçon ; f. onki. 

ongitan, -tta, prendre à Taide d'un hameçon; f. ongin, ongitan 
opendamoi, -ataze, apprendre. 
opendan, -eta, enseigner; f. opetan. 
opravdaitéen, -ita, approuver; r. opravdaf, 
ora, -rf, foret, perçoir ; f. ora. 
ora^sorm, -ed, index. 
orav, -ad, écureuil; f. orava. 
org, ~od, veillée ; f. orko. 
orh, -ed, étalon ; f. ori. 
orl, -ad, aigle; r. orëV. 
asôitan, ~tta, ou osutatif -Wa, ou 
osôitelen,-lda, montrer, indiquer; f. osoitan, osoittelen, 
osudin, -dta, condamner; r. osudif. 
osudindf -ad, le juge, celui qui condamne; r. osudif. 
oza, -d, part, tome, enclos (bonheur) ; magy. osztani, diviser, 
osztdly, section, division. 
ozav, -arf, heureux. 
ozr^ -ad, blé; ohra. 
osa, -rf, homme fam. 
otan, H>Ua, prendre; f. otan, 
ots, -arf, poêle ; f. otsa. 



pagan, -ad, païen, infidèle; f. pakana; r. pogan; m. pogdny. 

paganôitsen, 4ta, devenir païen. 

pagast, -ad, village ayant une église; r. pogost*. 

pagendus ou pagètus^ -ed, fuite. 

pagendus-sia, -rf, asile, refuge. 

pagenejy -niad^ déserteur; f. pakenija. 

pagenen, -geta, s'enfuir; î.pakenen, 

pagin, -ad, discours, conte, fable ; f. pakina. 

pagisen,-sta, conter, discourir; î.pakisen. 

pagistôitan, -tta^ faire conter. 

paha, -d, méchant; f. paha; lap. baha; magy. boszû. 

paha fttfet, -bed, petite vérole. 
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pahensun, "Uda, affaiblir, énerver, user, consumer. 
pahitserij -ita, blâmer. 
pahk, -flrf, enflure, tumeur. 
pahus^ -^rf, maladie. 
paid, -fld, chemise. 
paik, ^ad, pièce, lambeau ; f . paikka, 
paimen, -mned^ pasteur, berger; f. paimen. 
palatid^ 4d'e (pL), chambre de bain, cabine. 
palatsj, Hid, bourreau; r,palad\ 
palg, -ad, loyer; f. paikka, 
palgatôin^ ^mad, sans loyer; f. palkatoin, 
palgis^ -ghed, cosse de pois; f. palko. 
palktan, -kada, louer; {.palkkaan, 
palgtelus, -ed, celui qui loue, loueur. 
pair as, -rhady découvert; f. paljas. 
palmik, -od, écheveau. 
paamet, -id, mémoire, souvenir; r. pamjat\ 
panemoi, pandaze, se coucher. 
panen, panda, poser, déposer, mettre ; f. panen. 
pap^ -td, prêtre; f. pappi; magy. pap; r. pop\ 
paremby -ad, meilleur; f. parempi. 
parendan, -eta, corriger, guérir ; f. parannan. 
paarm, Hid, taon; f. paarma. 
pars, -rded, canne, bâton ; f. parsi, 
pazm^ -ad, écheveau ; f. paasma; r. pasmo. 
pasa, ~d, taie, pus, matière. 
pastan, -tta, faire de la crème; f. paistan. 
patsas^ -tshad, poteau, colonne, soutien; f. patsas, 
paékain, -ida, salir; r. packat\ 
pavdan, -dta^ prendre, attraper ; f . pyydàn. 
pavtm, -ed, celui qui attrape ou prend. 
pd, pdd, tête; f. paà] ehst. pli, pea; mordv. prea; magy. 
fô, fej. 

pàiv, -ad, soleil, jour; f. paivd. 
pàivtub, -uda, ou il se fait jour. 
pàivtuskantab, ~ata, il se fait jour. 
pârm, -arf,.cicatrice, couture, marque. 
pàrmitan, -tta, border, liserer; f. pâarmdn. 
pàrmitôs^ -ei, anguleux, équarri, cornu, à dentçUes, 
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pàstan, -tta, lâcher, laisser, quitter; f. pMsWn; ost. estem, 
astirriy estim. 

pàétar, -tred, berger, pasteur ; f. pàistâr. 

pàtrh', -arf, tache, marque; r. pjatno. 

pàtnaine, -ised, diminutif du précédent. 

pâtoky "tkad, pièce de 5 copecs; r. pjatok'; f. pàtàkkd. 

pats ou pats, -id, poêle; f. pdt8%\ r. pec\ 

pedag ou pedaj, -ad, pin ; f. petdjà. 

pedr, -ad, pur; f. petra^ peura. 

pehmed, pehmh^A, mou; f. pehmed, m. piiha, 

pehmitan, -tta, amollir; f. pehmitàn, 

peigol^ -glod, pouce; f. paikalo, peukalo. 

peitan, -tta, garde, cachette; f. peitdn, 

peld ou p'ôld, -od^ champ ; f. pelto ; magy. fold, sol, terre. 

pelgastôitan, -tta, effrayer, épouvanter; f. peldstytdn. 

pelgastun, -uda, être effrayé; f. pelàstyn, 

pelvas, -vhad, frayeur; f.pellavas. 

p'en, -ed, petit; ^nn.pieni. 

penzas, -zhad, arbrisseau, arbuste ; f. pensas. 

perdeine ou p'ôrdeine, -ised, moulin à vent. ^ 

peremen, -ad, changement; r.peremjena. 

peremenin, -nda, changer ; r. peremjenif. 

peren^perda^ perdre; f. pieren; r. perdjet\ 

perilad, -lid'e, garde-fou, barre d'appui; r.perila, 

perseh, -sked, derrière, croupière; f. perse, 

pert, -id, chambre (poêle) ; f. pirtti. 

p*es, ~ad, chien ; r. pës' ; f. piska. 

pesandus, -ed, lavoir, bain. 

pesen, -sta, ou pezen, -zta, laver, blanchir; f. pesen. 

peza, ~d, le nid; f. pesa; vot. puz; mordv. piza; o. pet, pit; 
magy. fészek; ancien magy. feze; (dans Toraison funèbre : « Es 
levn halalnec es puculnec feze. » et il (Adam) fut le nid (l'origine) 
delà mort et de l'enfer. (Expliqué par M. Hunfalvy.) 

pevti, 'd, pelisse, manteau fourré. 

pidan, -ada, saisir ; f. piddn, 

pidandus, ~ed, celui qui saisit. 

pidataine, -ised, chandelier. 

pihl, -ad, sorbier; f. pihlaja, 

pihl~som, -ad, bois (Je sorbier. 
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piil, -ad, lime; r. pila, 

pilasm, Hid, éclat; f. pilasma. 

piilin, 'Ida, limer; r. pilit\ 

pilv, -ed, nuage ; f. pilvi ; lap. pah ; ehst. pëlv ; zyrén. pï\ pt7, pi; 
tchérém. pil; o. pitliû; vog. pul; vot. piPem; magy. felhë. 

pimed, -ad, brun, basané; f. pimeà. 

pimendan, -^ta, ou 

pimitan, -/ta, obscurcir ; f. pimennân, pimit&n. 

pimenduiy -ed, qui obscurcit; f. pimennys» 

pino, -d, pâturage, prairie. 

pinodaHy Hida^ paître; f. pinoan. 

pio, -d, poing; f. pio. 

piir, -ttd, régal, festin; f. piimt. 

piirg ou piirak, --ad, pâté, espèce de gâteau ; r. pirog\ 

piskutaa, -tta, siffler, flûter; f. piiskntan. 

pissai, -td, sifflet, chalumeau; r. pisaV. 

pitk, -ad, long; f. pitkà. 

piéukaine, -ised, petit; f. pikkuinen. 

plaslain, -ita, tacher, salir; r.plastaf. 

pletin, 'tta, tresser; r. piesti (pletié). 

pliskutan, -Ua, fondre. 

plod, "Ud, fruit; r. plod\ 

plodukusy -khad, ou 

plodun kandisej, -^iad^ fertile. 

po, pod, vagin; f. puo. 

pohj^ -ad^ sol, fond; f. pohja. 

pohjaine, -ised, nord, septentrional; {, pohjainen. 

pohjik^ -od, sédiment. ' 

pohmel, 'Odj suéd. krapula; f. pohmelo; v.poymjeVe. 

poig, -ad, fils, garçon ; f. poika; ehst. poeg; vot. pi; zyrén. pt; 
ost. pox; vog. pu; magy. fiu. 

poigindam, -ad, beau-fils ; f . pojintima, 

poigud, -ed, dimin. de poig. 

pokaitsen, -ita, être fâché ; r. pokajat'sja. 

pokorin, -ida, humilier; r. pokorif, 

poV, -ed, moitié; f. puoli; r. poV ; lap. hedle; mordv. pàl,piild, 
pàlks; 0. pélek; magy. fél. 

polendan, -eta, diminuer; f. puolennan, 

polst, -ad; r. polst\ 



— un — 

poJan, 'tta, brûler; î.poltan. 
polvy -ed, genou ; f. poM. 
pordaSy -dhad, escalier; {.porras. 
pordmoiy -d, hermine. 
porohy -ad, herbe; v.poroy^. 
porzas, 'Zhady cochon de lait; f. porsas, 
posel, 'Od^ mince, menu. 
poselusy -edy ténuité. 
poselsôitan ou poseskôitan, "Ha, amincir. 
postel\ -id, ménager; r. posteV. 
posar, -ady incendie; v.pozar\ 
potkin, 'kta, donner des coups de pied ; f. potkin. 
pôld, voir peld. 
p'ôlUy ~d, digue; f. pôly. 
pôlvasy -^had, Yoir pelvas. 
p'ôrdeine, Yoir perdeine. 

pôrdutan, -tta, se laisser entourer ; f. pyliritàn. 
pUrufiy 'Uda, idem; f.pyôrin. 
pôtsôiy' -d, courbe. 
pravednejy-ad, vrai; v.pravednyj, 

pridanii, -iad, contribution; finn. pritani, ritani; r. pn- 
lannoe. 

pris'agôitsen, 4ta, assermenter; r. pmjagat*. 

pristan\ -id, juré ; r. pristaii, 

proklinain, -ida, bannir; r. proklinaf. 

prostoi, -d, simple ; r. prostoj. 

pUy pudy arbre, bois; f. puu; ehst. pu; zyrén.pu; tchérém. 

m;magy. /a; (ost. ;mx). 

pudiétan, -tta, branler, secouer; pudistan, puistan. 

pudr, 'Od, bouilli, gruau, pâte; f. putro, puuro, 

puhaldan, -dta, soufre; f. puhallan. 

puhtas, 'thad, pur; f. puhdas. 

puhtastan, -tia, purifier; f. puhdistan. 

puhtastus, -ed, purification. 

puhun^ 'Uda, soufiler; vot. peU'o, peVjalo; mord, fan, ufan; 
^, puent; mdigy. f uni. 

puiky 'Od, broder, filer; f. puikko, 

pulo, -d, flotte, pièce de bois attachée au filet pour le soutenir 
mr l'eau ; f . pullo. 
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punon, *oda, tordre, tresser; mordv. pona, lame; o. punttem: 
vog. puû; magy. fonni. 
puras, --ahady forêt. 
pur'en, ~rda, mordre ; f. puren. 
purUf 'Ud, farinière, huche; f. purnu. 
pusak, -od, vessie, balle. 
puzerdan, -dta, presser; f. puserran. 
ptUa,~d, chemin, pèlerinage; r. put\ 
py ou p'u, -rf, gelinotte de bois ; f. pyy. 
pydaj, -ad ; f . pyytàjà. 
pydan, -dta, prendre, attraper; f. pyydàn. 
pydandf -ad, prise; f. pyydànW. 
pydus, -edy Tapprêt pour prendre; f. pyydys, 
pyha, -d, saint, fête, jour de fête; f. pyha. 
pyhitan, -tta, sanctifier, consacrer; f. pyhitàn. 

R 

rabed, -ad, fragile; f. rapea. 
raad, ~od, travail; t. raanto, 
raadaj, -ad, laborieux, travailleur ; f. raataja. 
raadan,'ratay travailler; f,raadati, 
raadand, -ad, travail. 
raadatan , 'tt , faire travailler ; f. raadatan, 
raadnik, -ad, laborieux. 
ragend, -od, huche ; f. rainta, 
rahkis, -khed, dossière; f. rahe; (pi. rahkeet). 
rahnin, -nda, ou 
rahnôin, -ida, faucher. 
rahnôj, -ad, faucheur. 

rahk, -od, espèce de fromage fait de lait caillé; (r. tvarog'); 
f. rahka, 

rahvas,'hfad, peuple, nation; f. rahvas; gén. raffan. 

raid, -ad, saule, osier ; f . raita, 

raid-som, -ad, bois planté de saules. 

rama, -ad, poteau ; r. ramka. 

ramb, -ad, écloppé, boiteux; f. rampa, 

rand, -ad, bord ; f. ranta. 

rc^saV, raslid, saumure; r. razsol\ 
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rastan, -tta, râper ; f. raastan. 
razv, -ad, le gras ; f. rasva. 
razvikaSy khad, gras (adj.) 
ratsil, achevai, chevauchant; f. ralsain. 
raud, -ad, fer; pi. raudad^ les fers; f. rauta, 
raudaine, -ised, de fer, ferré; f. rautainen. 
rauh, -ady enflure ; f. rauhainen. 

rauk, -ad, misérable (dans une bonne signification) subst. ; fin. 
raukka. 

ravas, -ahad, vieux, âgé. 

ramistun, -uda, vieillir. 

ràki, "kedy flamme. 

ràkitan, -tta, luire. 

ràmeidan, ~dta, faire du bruit ; f . ramàjàn. 

râpé y -ed, sourcil; f. riipsi, 

r^âpm, -edy salmo marœnula; f. rmpys; r. rjapuyji,' 

rastao^ -tvad, noél ; r. roz'destvo. 

ràustas, -thad, gouttière; f. raystàs, 

rebitan, -tada, broyer, râper; f. revin. 

reboiy -d, renard; suéd. raf; f. repo; m. roka. 

redu, -d/saleté. 

redusiine, -iised, sale. 

redustan, "tta, salir. 

rega, -d, morve ; f. ràkà. 

rehtily -tlad, rôtissoire ; f. riehtilâ, 

reig, -ud, trou ; f. reikd. 

reiseh, -éked, fémur; f. reisi. 

reun, -ad, bord, endroit; f. reuna. 

reunaine, -ised, garniture. 

riidy -ad, querelle; f. riita. 

rida y -d, trappe, piège. 

rigehtin, -ida, ou 

rigendan, -eta, se hâter, se dépécher; f. rienndn. 

rigehtind, -ad, ou 

rigendus, -ed, hâte ; f. riento, 

riihy -edy espèce d'étuve à sécher les blés; suéd. ria; f. rïihi, 

rihm, -ad, cordon, tresse ; f. rihma. 

riky -id, soufre ; f . rikki. 

rikoHy 'kta, tuer, assassiner; f.rt Aon. 
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rikond, -ad, meurtre. 
rindf -arf, poitrine ; f . rinta 
rindas ou ryndas, -dhad, poitrail; f. ryntàat. 
rindus, -ed, poitrail (harnais) ; f. rinnus» 
ripakf -od, maillot. 

ripun, 'pta, être suspendu; f. ripun, riipun. 
npsufiy -^ta, cligner des yeux. 
risty -ad, croix; f. risti; r. krest*. 
rist'dorog, -ad, carrefour. 
rist-ema, -rf, marraine. 
rist'isa -d, parrain. 

ristiHy "tta, baptiser, se signer ; f . rislin. 
ristin-poig, -ad, filleul ; f. ristipoika. 
rUtitan, -tta, faire baptiser; f. ristitaa. 
riis, -ad, baie (couleur de cheval) ; r. ryzij. 
ritsimoîy-staze, se déshabiller; f. riisume. 
ritsin, -sta, déshabiller; f. riisun, riitsin, 
robeh, -eged, boîte faite de Técorce blanche du bouleau ; f. rove. 
rodan, -dta, enfanter; r. rodit\ 
rodind, -ad^ enfantement. 
roditeV -ad, les parents ; r. roditel'. 
rodnii, ^ad, un parent; r. rodnyj. 
rodniky -^d, source; r. rodnik\ 

roduy 'Ud, genre, espèce, race, descendant; r. rod' ; f. rotu. 
roho, 'd, roseau ; f. ruoho, 
rohtin, -tta, oser, entreprendre ; f. raahdin, 
ropak, -od, flaque, mare, trace de la petite vérole. 
roèa, -d, visage ; r. roia, 
rospuskad, "kid-e (pi.), chariot; r. rospuski. 
rosputy -ady mauvaise route causée par le mauvais temps; fin. 
rospuuttOy r. rasputie. 

rozg, -ad y verge, fouet; r. rozga; f. ruoska, 
rouky -ad, amas de paille, paille; f. rôykkô. 
rugis, -gihed, blé; f. ruis; ost. oros; r. roi\ 
ruuh, -ed, petite barque; f. ruuhi, 
rumen, -mned, école (de blé) ; f. ruumen. 
rupisk, -od, pli. 

rupiételen, -Ida, plier le visage, froncer les sourcils. 
rupts, -ad, scrofuleux; f. rupi; r. strup'. 
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ruskedy'Stady escarre; f. ruskea. 

rmkin^ -kta, vomir. 

ruskistun, -uda^ ou 

rusknen, -keta, rougir; f. rmkenen. 

rusniky -ad, travailleur, ouvrier. 

S 

sabr^ '-odf meule de foin. 

sadavin, -avia, étrangler; r. zadavif. 

sadul, "dlad, selle; f. satula. 

saged, -ad (saingedy donner), épais, gros; f. saked; ehst. sage; 
liv. sagdô, 8aûgd\ lap. suokkad, nom. sukkis, suokes; zyrén. suky 
5UÂ:a ;votiak sakem, tant, si grand; tchérém. suko, suka, beau- 
coup; coka, épais; magy. sok; vog. sagu, sau^ sau. 

saiky -ad^ petit pain ; r. sajka ; f. saikka, 

saivar^ -vred, œuf de pou; f. saivar, 

salag, -ad, ablette (espèce de poisson) ; f . salakka. 

salis, ïhedy butin ; f. saalis, 

salptan, -ttay fermer une rivière; f. salpaan. 

salptus^ -ed, fermeture, écluse. 

salvan^ -vta, faire une charpente; f. salvan. 

salvatan, -Wa, châtrer; f. salvan. 

samaly -mledy mousse; f. sammal. 

sambun, -bla, s'éteindre; f. sammun. 

sambutan, -tta, éteindre; f.sammutan, 

samlikaSy -khad, couvert de mousse ; f . sammalikas. 

samSy -ad, chamois; r. samsa. 

San, sada, recevoir; f. saan. 

saAy 'id, traîneau ; r. sani. 

sana^ -d, mot; f. sana; magy. szôy szava. 

sandus, -ed, butin, prise. 

sanged, -gtad^ gros. 

sangistun, -uda, grossir. 

sangtus^ -ed, grosseur. 

sanuHy 'Uday dire ; f. sanon. 

sanuskeleny -Wa, dire (souvent), répéter. 

sapy -udy fiel, bile; f. sappi. 

sapug, -pkady botte; f. saapas; r. snpog\ 
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«art?, -ed, corne; f. sarvi; vot. sarvi; ehst. sar^v; liv. sara, sora, 
saru; lap. éoarovey ôorve, éoàrovi, cuorve; zyrén. s'ur, s'ura, corun- 
tus; votiak «'tir, corne; perm. s'or; mordv. s' ara; tchérém. sur; 
magy. szarv, szarva, szaru, corne. 

satany "tia, aider, secourir, suivre ; f. saatan. 

satateleriy -Ida, injurier, outrager, traiter de; f. sadattelen; 

satminCy -ised, action de suivre, suite; f. saattaminen. 

i^auras, -rhady gris (parlant d'un cheval) ; r. savrasyj. 

savertk, -ad, anneau (de traîneau); f. saverikko; r. savërtka. 

saviy 'Ved^ argile; f. savi. 

savihiine^ -iisedy argileux; f. savinen. 

savu, -d, fumée ; f . savu. 

savustan, -tta, enfumer; f. savustan. 

sày sàd^ temps (température) ; f. sdâ. 

sàdan, -sdta^ faire; f. sàddan. 

sàndun, -tida, se fâcher ; f . syddnnyn. 

sàrbim, -ed, nourriture cuite; f. sàrvin. 

sdreSy -ed, morceau mince de bois de pin à différents usages ; 
f. pare. 

scirgeHy -rkla, fendre ces morceaux; f. scirjen, 

sari y -redy jambe (tuyau de botte) ; f. scuiri. 

sàrrriy -ad, courroie, lanière. 

sasky -edy mouche, f. sààskiy sààksi; ehst. sààsk; liv. sàsk; lap. 
cuoiky cuàikka; mordv. s/ts'ke, saskd; magy. sz'ôcske (une espèce de 
grillon); szôkcsay szôkcsôy sdskay sauterelle. 

sbiteriy -irf, boisson composée d'eau chaude et de miel; r. sbiten; 
f. piittinay piikkinà, 

sebadaUy -atOy embrasser; f. sepààn. 

sebadus, ^ed. étreinte; f. sepàys, 

segly -ady tamis; f. seula; karélien siegla, siekla; vot. sigla; 
ehst. sôly sôgla ; liv. sbgl, sUgl, 

segoiUy -/da, s'égarer. 

sehlisty 'Ody endroit où il y a beaucoup d'orties. 

sein, -ad, mûre; f. seinà. 

seisuUy -èta, être debout; stare; f. seison, 

seisutany -ttay faire arrêter; f. seisotan. 

seldy -idy hareng; r. seld\ 

selgy -ady dos ; f. selkd, 

selgedy -gtady clair, précis ; f. selkeii. 
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selgiétun^ -uda, devenir clair, serein. 

selgidan, -tta, rendre clair, intelligible, expliquer; f. selitan. 

selgtus, -ed, clarté; f. selkeys. 

semen, -mned, semence; f. siemen; r. sjemja, 

semeudan^ -eta, ensemencer. 

sen, -ed, champignon; f. sieni. 

sentsad, --sid'e, pi. antichambre; f. sinlso; r. sjtncy. 

sep, -ad, forgeron; f. seppà. 

seraidan, -ita, trembler. 

seraidus , -ed , tremblement ; man-seraidus , tremblement de 
terre. 

serdan, -ta, toucher. 

serp. Ad, faux; r. serp' \ î.sirppi. 

sera, -rf, pierre à aiguiser; f. siéra, 

sestrikaine,'ised, groseille; f. siestari, aiestain, siestama, siehtari; 
vot. sôssar; ehst. sôster; liv. zvstar; zyrén. adtar; perm. sôtôr; 
mordv. sukstem, idem ; magy . szeder, framboisier, mûye noire. 

sestrikist, -od, groseillier. 

sia, -d, lieu, lit; f. sia. 

sibitan, -tta, démanger; f. syyhytàn, 

sibitôs, -ed, démangeaison. 

sideh, -eged, lien; {. side, 

sidelen, 4da (soMYeni), lier, 

sidon, "Oda, lier; f, sidon, 

siig, -ad, espèce de saumon (blanc), salmo fluviatilis(?); f. siikii. 

siga, -d, porc, cochon; f. sika; \oi.sika; ehst. siga; lap. sokke, 
sohe. 

sild, -ad, pont; f. silta; magy. hid, 

silm, -ad, œil; f. silmd; lap. calbme; ost. sein; magy. szem, 

sin, -ed, teinte bleue ; f. sini, 

sinin, sinda, teindre en bleu. 

siniine, -iised, 'hleu; f. sininen; r. sinij. 

$isar,-ed, sœur if, sisar, ', 

sissik, -ad, douanier; r. siscikf; f. sissi,sissikka, 

sit^-ttad, ordure; î. silta. 

sittasiine, 'iièed, orâixxrier. 

skamj, -ad^ banc; r. skamja. 

skask, -ad, conte; r. skazka; f. kasku, * . 

skuup,-ad, avide; r. skupoj. 

s ■ ■ 
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sleduiriy -ita, poursuivre; r. sljedovaf, 

slnusin-sta, servir; r. slusat\ 

snop, 'Sta, gerbe; r. snop\ 

sOf marécage, marais; f. suo; vot. soo; elist. soo; liv. sûo; 
zyrén. perm, r/, lac; votiak tï; mordv. sajy marais; magy. tô, 
tam, lac (sJ = fJ; p. e. : szikszô, szarszô, herekszô, pour sziktéy 
szarté, berekiô); ost. teuy toy, totiy', vog. tuo, tur, tut, tu; samoïède 
to, tu; turcsw; tcliouv. su, siv; mong. usun, 

sobad, -bid'e, habillement; f. sovat. 

sobat, ~ady samedi; r. subbota. 

soged, -ad, aveugle; f. sokea; vot. sôk'éa; elist. sôge; liv. sogd; 
lap. ctegos; votiak svk'ir; mordv. sokor, sok'ir; turc tchagataï 
sokur; tongouse so/ior; bouryate 5o*/^o/'; mong. soyor, 

sogendus, -cd, cécité, aveuglement. 

sogenen, -eta, devenir aveugle ; f. sokenen, 

sogensôilan, -tta, rendre aveugle, aveugler. 

sogensun, -uda, devenir aveugle. 

soim, -ad, barque (sur une rivière); f. soiîna, saima; r. sojma. 

sokol, -kiad, faucon; r. sokol\ 

sola, -i, sel; f. snola; r. soF \ zyrén. suo; ost. sat; magy. s6, 
sava. 

soladan, -ta, saler; f. suolaan. 

solm, -ed, nœud; f. solmu, 

somg, -ad, caviar; f. sonka; r. sëmga, 

somus, -ed, écaille (de poisson); f. suoinus. 

son, -ed, veine; f. suoni; vot. sôni; ehst. sôA; lap. suodna, suodn, 
suoidne, suona, suon, suona; zyrén. son; perm. son; votiak s'ôn; 
mordv. san; tcbérém. son, siln; magy. in; vog. tan, tan, fon; ost. 
ton, fan, 

sonikas, -ahad, veiné; f. suonikas, 

sonud, -ed, diminutif de son. 

sonzar, 'Zred, puce. 

sorm, -ed, doigt; f. sormi; vot. sôrmi; ehst. sôrm; liv. suorm, 
sorm; lap. suorm, suôrbma; mordv. sur. 

sormus, -ed, bague; f. sormus; vot. sôrmus; ehst. sôrmus; liv. 
sorniôks, suormôks; lap. suormas, suermes; mordv. surks, sur'ks; 
tchérém . strgàs, èdrgas, sergaé. 

som, -ad, ou 

sômine, -ised, nourriture. 
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sôHy soda, manger; f. syôn; vot. s'ôn; ehst. s'àn, sua; liv. sddd, 
siiôd; zyrén, soja; votiak siv; perm. s'ojni; mordv. seven, setyin; 
magy. enniy evni; ost. tevem, iivem; vog. terri, tegem, teyvem; 
tchouvache s'e; turc fik; yakout^i; mandchou ;"e. . 

soskendan, -eta, commencer à manger. 

sôtaj, --ad, garde (qui donne à manger aux animaux); f. syô:-. 
taja. 

sôtan, -tta, faire manger, paître; f. sy'ôtan, 

spasibo, merci; r. spasibo. 

spravraitsen,'ita, réparer; r. ispravljaf. 

staraimoi, --idaze, s'efforcer; r. starafsja. 

starin, -ad, conte; r. starina; f. tarina, 

stokan, -knad, verre pour boire; r. slakan . 

sfokol, klod, verre; r. steklo. 

stroin, -ida, bâtir, construire; r. stroif. 

su, bouche; f. suu; vot. su; ehst. su; liv. su; lap. cod, coddek, 
cuv; tchérém. su; cou, ouverture; magy. szdj; vog. tus, tuos, sop, 
tus; ost. tut, lut, tuta. 

sud, -ud, tribunal; sudhu, devant le tribunal; r. sud\ 

suga, brosse; f. suka; vot. suka; ehst. soa; liv. suga; lap. 
cokkot, brosser, 

sugas, -ed, poil du porc. 

sugin, -ida, peigner; f. suin. 

suga, "d, famille ; f. suku. 

suhar^, -hrid, biscuit; r. sujar', 

suim, -ad, assemblée du peuple. 

suitéed, -sid'e, mors ; f . suitset, 

suks, -ed, raquette (pour courir sur la neige) ; f . suksi ; vot. 
suuhsi; ehst. suks, sukse; mordv. sokst (pi.), tôx- 

sulan, -ada, se fondre; f. sulan. 

suladan, -ta, faire fondre; f. sulaan. 

suulin, -l'da, promettre; r. sulit' , 

sulg, (suvg) -ad, plume; f. sulka; vot. sulka; ehst. sul'g; liv. 
turgos; lap. dolgge, tolke, tolggi; votiak tïlï; perm. tïl, tïo; mordv. 
tolga; tchérém. calko (dans les composés tïl', tel : pis-tW, pestel, 
longue plume); magy. tolla, toll, tolu, talu, courte plume; vog. 
tau/, aile; ost. togot; samoïède ïw, to, tù; turc tuj; tchouv. fuk; 
turc tchagataï tilg. 

sulgikas, -khad, couvert de plumes. 
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sultsin, 'Sta, laver. 
suma, -d, sac (du soldat) : r. suma. 
sundy -ud, maître, seigneur, sauveur. 
supitan, --tta, parler à voix basse, chuchoter; f. sopotan, . 
mur y --ed, grand ; f. sxmri. 
suurendelej, 4iad, orgueilleux ; f. snurentelija, 
snurendelemoi, 4daze, être orgueilleux; f. suurenteleme, 
suurendus, -ed, orgueil. 
suurim, ^rmad, grain, gruau; f. suurima. 
surniy -ad y mort subite; f*. surma; vot. surma; ehst. «tirm, la 
mort; liv. surm; lap. sorhme, sorbmi, la perdition; ost. s/iram^ la 
mort. 

suurus, -edy grandeur ; f. suuruus. 

survoïiy 'Vda, travailler avec du mortier, frapper; f. survon. 
sutkady kid'e (pi.), journée (jour et nuit, vingt-quatre heures) ; 
r. sutki. 

sydaiy cœur; f. sydàriy syômiy sydriy cœur (moelle, milieu); vot. 
sHA; ehst. sfida; liv. sud; mordv. sedi; tcbérém. itïm, sum; magy. 
sziVy szive; ost. sem; vog. sitUy sim; samoïède seai, siei, soa, seo, si; 
mong. sedkiL 

syly (sein) brasse, toise; f. syli; vot. siili; ehst. syli; liv. sUl; 
lap. saly salla; zyrén. si; perm. s'il, sïv ; mordv. saïy sely elle; ehst. 
ïl; tchérém. itt/ô, sel; magy. ô7; vog. tely tàl; ost. sel, tiit, lai, 
sylQy -edy salive; f. sylki. 
sylgen, -jffa, cracher; f. syleuy syljen, 
syttud, -edy fagot pour allumer; f. sytty, 
sytlutariy -/fa, allumer; f. sytytàn. 
syva, "d, profond; f. syvà. 
syvensôitan, -Ha y rendre profond. 
syvuSy -edy profondeur; f. syvyys, 
svaiy ~ady pieu, pilotis; f. vaaja; r. svaja, 
svaty -^ly celui qui demande en mariage de la part d'un autre; 
r. svaf. 

svatairiy -iday demander en mariage ; r. svatat'. 

s 

sariUy -r'da, rôtir; r. zarit'. 
sarkiiy -iad, rôti, rôt ; r. iarkoL 



I 
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sdl\ c'est à plaindre, regretter; r. zal', sMli, 

édldeitéen, -ita, plaindre, déplorer; r. éaljef ; f. sàalitsen 

salin, "Ida, faire du bruit; r. salit', 

sitkii, -iad, flexible, souple; f. sitkeà; r. éidkij, 

slejad, -jid'e, quartier de derrière; f. lajcit; r. sleja, 

sok, -ad, joue ; r. séëka, 

soldan, -dta, ramer, voguer ; f. Soudan, 



tnba, -d, coutumes, usages, mœurs; f. tapa, 

taga-rei, -nd, derrière de la tête; f. taka-raivo. 

tagon, -oda, frapper, forger ; f. taon, 

tahktan, -tta, aiguiser, moudre; f. tahkoon, 

tahtas, -thad, pâte, pâté; f. tahdas, 

tahtôin, -Ita^ volonté; f. tahdon, 

taigin, -ad, pétrin, huche ; f. taikina, 

tait, -ttad, burin, ciseau; r. doloso; f. taltta. 

talv, hiver; f. talvi; vot. talvi; ehst. tal'v; Yiy.'^tola, tala, tain; 
lap. dalvve, talve, talvi; zyrén. toi, toi; perm. tôv, toi, tôls'a; votiak 
tolalt; mordv. t'ala, tele; tchérém. tele; magy. Te/, tele; ost. teda, 
tede, tela, tele, tufey, tudey^; vog. tdl, tel, tal, tel; (ost. et vog. tat, 
année). 

tannas, -nhad, étabie ; f. tanhna, tanhiit, endroit où l'on parque 
les bestiaux; magy. tnndrok, tanôrok, enclos. 

tappan, -pta, rouir le lin, le chanvre ; f. tapan, 

tapmine, -ised, celui qui rouit le lin, le chanvre; f. tappaminen. 

tappin, -pmed, brisoire. 

tas, Hid^ plat, bassin, écuelle ; r. taz' . 

tazas, 'Zhad, égal, uni, plat. 

tazo, 'd, idem; f. tasa^ tasainen, 

tazitan, -tla, égaliser, aplanir; f. tasoitan, 

tazHs^ -ed, égalité, surface unie 

tat, 'Oi, père ; f. taita, taatto ; ehst. taat ; liv. tat', tati, toi', 
toti; mordv. tàt'a, tàtàl; tchérém. t'ôt'â; magy. tata; ost. t'ad'a, 

tatsin, -sta, jeter, lancer. 

tdhk, -ad, épi; f. tdhkâ, spica segetis. 

tdht, -ed, étoile; f. tUhti; ehst. tâkt; liv. tàd', téd', teid; lap. 
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tasste, (lasstef nasste, tistne, tastCy fastes ^ nàsti; mordv. t&stây îàzdà; 
(magy. csillag). 

tiii, -d, pou; f. tai; vot. elist. tâi; liv. tài; lap. dikkc, tikke, 
tikki; zyrén. toj; votiak tdj; mordv. si; tchérém. tiy ti; magy. 
tetii; ost. tagutem, teudem. 

tatiy -rf, tante maternelle ; f. Uiti; r. Vétka. 

tcius [làyo], plein; f. iàysi; ehst. tiiiz' \ liv. tum\ lap. dievas, 
lavas, tevvaSf tievns, lievva; tchérém. tii' ; magy.tele; votiak zyrén. 
tïr; ost. t('t ; vog. tal, tant, tail, 

tàutan, -tta^ remplir, combler; f. taylàn. 

t'edan,'t'eta, savoir, connaître; f. tieddn. 

tedr, -id, coq de bruyère, coq de bois ; f. tetri, 

tegen, tehta, faire ; f. teen ; magy. teuni. 

tegendus, -eJ, celui qui fait. 

tel, -llid, banc, siège (dans une barque). 

Iferambsôitan, -tta, hâter, accélérer, presser. 

f'eraVy -ad, vite, rapide, prompt, vif; t. terdtd. 

t'eravôitsen, -ita, aiguiser, affiler. 

l'eravus^ -ed, vitesse, promptitude; f. terdvygs. 

tcrpin, -pta, souffrir, endurer, supporter, attendre; f. terpin; 
r. ter p jet'. 

terv, -ad, goudron, brai ; f. terva, 

terveh, -vhed, guéri, sain; f. terre; r. zdorovyj, 

tercehtan, -tt^a, baiser. 

tervhus,'-ed, santé; f. terveys. 

tihi, -ed, cousin, moucheron ; f. itikka, 

tik, -kkad, pic; f. tikka, 

tiké, -id, mèche, amadou. 

tilg, -ad, pièce, lambeau; f. tilkku, 

tilk, "kkud, goutte; f. tilkka, 

tilkkun, -uda, dégoutter ; f . tilkun, 

tilkkutan, -tta, laisser dégoutter; f. tilkutan. 

tina, -d, étain; suéd. tenn; f. tina, 

tiineh,-nhed, grosse, enceinte, pleine; f. liine. 

tobja, -d, grand, gros, large. 

(ohi, 'hed, Técorce blanche du bouleau; f. tnohi, 

tohus, -ed, lumière, bougie, cierge. 

toigas, -ghad, bouillie, gruau, pâte. 

toigotan^ -tta, offrir, présenter, proposer; f. toivotan. 
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tolk, --ud, entendement, bon sens, jugement, esprit; r. tollif ; 
f. tolkku, 

tom, -ed, putier ; f . tuomi. 

ton 'toda, apprivoiser, familiariser (?) ; f. tuon. 

top, "Ud, linge pour frotter, épousseter. (?) 

toradaj, -ad, querelleur, chicanier, tracassier; f. toraaja, 

toradan, -ta, quereller, tracasser; f. toraan. 

tordan, -dta, sonner du cor. 

tores, -rhed, rustre, grossier; f. tuores. 

torhus, -çrf, rusticité, grossièreté; f. tuoreus, 

torokan, -ad, blatta orientalis; f. torakka; r. tarakan\ 

tovariSf-ad, camarade, compagnon; f. toveri; r. tovarisc. 

(ropaine, -ised, sentier, petit chemin ; r. tropa. 

tugedan, -ta, étayer, appuyer, soutenir; f. ttikean, 

tugi, -ged, appui, soutien; f. tuki; vot. tôge; ehst. tiigi; liv. 
tilg, tiid'; lap. cogget, coggat; magy. diignh fixer. 

tiihk, -ad, cendre ; f. tubka. 

tiihm, -vd, temps où il fait de la neige et du vent à la fois. 

tuk, ~ud, motte de terre; f. tykkâ, tykkô, tykky, gros mor- 
ceau. 

tuk, -ad, poil, cheveu ; f. tukka. 

tukitôin, -ômad, sans poil; f. tukatoin, tukitoin. 

tulehine, -ised, chaud, brûlant, ardent; f. tulinen, 

tulen, -Ida, venir; f. tulen, 

tuli, feu; f. tuli; vot. tuli; ehst. tuli; liv. tul' ; lap. dolla, tolla, 
tollo, toll, tulla; votiak tïl; mordv. toi; tchérém. tul, toi; magy. 
tuz, tûze ; ost. tût, tûget ; vog. tant, tât, toat, toi, tuol, tant, 

tulk, -ad, bondon, bonde; f. tnippa; r. vtulka, 

tunden, îuta, connaître, savoir; f. tunnen, 

tundistan, -tta, reconnaître, avouer, confesser; f. tiinnustan, 

tun, -ed^ calme (parlant du temps) ; f. tyyni, 

tungen, -gta, introduire (de force); f. tungen, 

tupehtôitaJi, -tta, étouffer, suffoquer; f. tukehdufan, 

tupehtun, -iida, être étouffe, cuffbqué ; f. tukahdun, 

turbns, -bhad, tourbe, gazon; f. turve, 

tusk, angoisse, peine; f. tnska; vot. tuska; ehst. tusk; magy. 
liisa, combat; ost. tistem, être triste. 

tiiskav, -kvad, irrité, indigné. 

tuskitsemoi, -kitaze, s'affliger, s'inquiéter. 
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tustturiy -nday avoir un ennui. 
tuttab, -ad, connu, renommé; f. tuttava. 
ty^y "^^> vide, creux, pauvre; f. tyhjà. 
tyleA, -td, âme de chien; f. hyle; r. tiolen. 
tylts, -ady émoussé, usé; f. tylsà. 
tyltsendariy -eta, émousser, user; f. tylsennàn. 
tyltsnen, -sta, devenir usé, s'user; f. tylsenen. 
tytar, fille; f. tytàr; vot. tiilàr; ehst. tûtar; liv. tydaar; mordv. 
8tir, sitir, tehter', teiter' ; tchérém. edïr^, 
tytrindam, -ad, belle-fille. 
tyni, -nedy paix, repos ; f. tyyni. 
tynistôitan, -tta, raccommoder, accorder, réconcilier. 

O 

éappan, voir tappan. 

àappin, voir tappin, 

éest, -id, honneur, gloire, réputation ; r. âest', 

àiiby "Ud, balançoire; f. kiikku. 

éiibun, -pla, balancer; f. kiikkun. 

éihmer, -ad, brouillard, brume, brouée. 

èipts, -ad, coiff'ure, ornement de tète; r. cepcc. 

cirik, -ody ortie. 

cirikist, -od, endroit où croissent des orties, 

cist, -ad, pur, net, propre; r. éistyj. 

éived, -ad, mou, tendre, doux; f. dved, 

civerik, -od, soulier de femme. 

éoma, -d, beau, joli, charmant; f. soma. 

éomitamoi, -ttaze, s'orner, se parer. 

comudan, -ad, valise, porte-manteau; r. cemodaW, 

cornus, -ed, ornement, parure. 

àuudan, -rf^a, jeter, lancer; t syyddn. 

1. M. Paul Hunfalvy soutient contre M. Ahlqvist que ce mot est d'origine 
altaïque. Nous pensons que les deux savants ont raison. Le mot f. tytàr est 
certainement congénère du suédois dotter^ pi. dôltrar. Mais la racine tar 
est originairement altaïque. Nous la retrouvons dans presque toutes les 
langues de cette famille et même dans le finnois sous les formes : Umatar^ 
fille de Pair ; Ttionetar, fille du dieu de Penfer, etc. Dans le magy. tûndér, 
fille de la magie, nous rencontrons également un vestige de cette forme. 
L'emploi même de ce mot corrobore en faveur de son antique origine. 
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cuga, -(/, angle, coin. 
culk, -ady bas, chaussette; r. cnlok, 
cura, -d. côté, flanc; r. cur, 
curky ^aâ, tronc, souche. 



U 

uheh, -ed, étalon. 

udamoi, -aidaze, se rencontrer, arriver; r. udat'sja. 

udar'y "idy pis, tétine ; f . udar. 

ugodin, -ita, plaire, charmer; r. ugodW. 

ugor, -iigrid, bouton, bourgeon; r. ugor', 

uig, -ud, vallée, vallon. 

uindariy -nata, sommeiller, dormir ; f. uinaan, 

ujtm, -uda, nager; f. uin; ehst. joon; lap. vuoijam; zyrén. uia; 
ost. udjem; m. uszni, 

uk, -kkod, vieillard, grison; f. ukko; ost. ika, iga, iki; magy. 
agg, vieux, très-âgé. 

nks, -ed, porte; f. uksi, 

umbisedy'Sid*ey colin-maillard ; o/da umbisily jouer au colin- 
maillard. 

unetôin^ -ômad, sans sommeil; f. unetoin. 

unetômus, -ed, insomnie; f. uneltomuus, 

uniy -nedy sommeil, songe, rêve; f. uni; lap. odem\ votiak 
um\ tchérém. ôm; ostiak ôdam; magy. àlom (peut-être aussi 
magy. unni, s'ennuyer, se lasser). 

unohtany -tta, oublier; f. unohtan, unhotan. 

unohtelemoi, -Idaze, s'évanouir. 

nppodan, upta, aller à fond, se noyer; f. uppoan, 

uptan^ 'tta^ plonger, noyer; f. upotan, 

urok, urkad, leçon, tâche; f. urkko; r. urok'. 

u'ros, -ohodj beau-père. 

nsad^ '8id*e, moustache; r. usy, 

uuZy 'Uuded, neuf, nouveau; f. uusi; magy. uj; etc. 



Y 



ybuSj-ed, 

yhtensôitan, -Ita, redoubler. 
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yhthiine, --iised, ensemble; f. yhteinen, 
yhtistôitany -Ua, unir, réunir; f. yhdislan. 
yksnàiney -ised, le même, identique. 
ykS'Silm, -ad, borgne; f. yhksi-silmd. 
ymbardnn, -ta, saisir autour, entourer. 
ymbardus, -ed, circuit, tour, contour, enceinte. 
y naine, -ised, tout, plein, rempli. 

yo, yod, nuit; f. yô; ehst. ô; lap. igja; zyrén. voi; mordv. va; 
tchérém.;eif; ost. et; magy. éj. 

yo-làpak^-od, chauve-souris; f. yô-lâpàkkô. 
ysk, --ad, poitrine; yskha, (tenir) embrassé (?). 



vago, -rf, sillon, rayon, raie; f. vako. 
vagodan^ -ta, sillonner, labourer, défricher; f, vakoan. 
vaha,-d, cire; f. vaha. 
vahv, Hid^ fort, robuste, solide; f. vahva. 
vajehtan^ -tta, changer; f. vajehdan, vaihdan. 
vaigatan^ -J/a,égoutter. 
raigatôitan, -tta, faire égoutter. 
taitti, olda, être tranquille, paisible; f. vaili. 
vaittitôin, -ômad, comme un tigre. 
valan, -ada, fondre; f. valan. 
vald, Hid, liberté; f. valta. 
valdaliine, -iised, libre ; f . vallallinen, valloitlinen, 
valged, -gtad, blanc, clair ; f. valkea. 
valgistôitan, -tta^ herber, blanchir. 
valgistun, -uda, s'éclaircir (parlant du ciel). 
valitsen, -ita, choisir, trier; f. valitsen. 

vaWastan, -tla, atteler, mettre des chevaux au chariot; f. vol- 
jastan. 

valmis, -mhed, prêt, préparer; f. vatmis. 

valmistelen, -Ida, apprêter; f. valmistelen, 

vandeh, -dhed, cercle, cerceau; f. vanne, 

vanh^ -ad, vieux, âgé; f. oanha; magy. vén, 

vanhemb, -ad, aine, le plus ancien, doyen ; f. vanhempi. 

vanhtun, -uda, vieillir, devenir âgé; f. vanhetun. 

vanhus, -ed, âge, grand âge; f. vanhuus. 
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var' -idy chaud, échauffé, chaleur; f. vari, 
varaidaj, -ad, peureux, timide, ombrageux. 
varaidan, -ita, craindre, avoir peur. 
varaidus, -ed, crainte, peur. 

varnidamatôin^ -ômad, intrépide, courageux, sans peur. 
varastan, -tta, attendre. 
varhy -ad, moineau; f. varpu; magy. rereb, 
varbasy -hkad, orteil, doigt de pied; f. varvas. 
varbiky'Od, bocage, arbre à feuilles larges et caduques ; f. rar- • 
vikko. 

vardeitsej, -siad, conservateur, garde. 

vardeitsen^-ita, conserver, garder, surveiller; f. vartioitsen. 

rargas^ -ghad, voleur; f. varas. 

vargastan, -ttay voler; f. varastan, 

vargastits^ -ed, vol, larcin ; f. varaslus, 

vafhindod, --oid'e (pi.), bride, frein. 

varié, "Ssedy corneille; f. varis. 

vars, -ad, poulain; f. varsa, 

var'Sy-rded, manche, tige; f. varsi. 

vasa, -rf, veau ; f. vasikka, 

vas'k, -ed, cuivre, airain ; f. vaski; 

vasne,'Ssed, de cuivre; f. vaskinen, 

vast, -ad, balai ; f. vasta. 

vastamoi, -ttaze, se rencontrer, se joindre. 

vastan, ~tta, rencontrer; f. vastaan. 

vastôin, -ida, baigner; f. vastoin. 

vastus, -ed, réponse; f. vastaus. 

vastustan, -tta, répondre (?) ; f. mstaan, 

valag, ~ad, troupe, réunion d'ouvriers (?) ; f. vataga, 

vateh^ -tked, drap, mouchoir (?). 

vatisk, -od, pus, matière. 

vais, -arf, estomac, ventre; f. vatsa, 

vatstun,'Uda, devenir grosse. 

riigev, --ad, fort; f. oàkeva. 

vàgi^ -ed, force; f. vàki; ehst. vàggi: ost. veg, 

vâha^ 'd, peu, petit; f. vdhd, 

vahensôitan^ -tta, diminuer, amoindrir, réduire. 

ml, 41' ad, large, ample ; f. vàljd. 

vàll'ahtun, -uda, s'envoler; f. valjàhdyn. 
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vànd, Hid, jeu. 

vândaHy -vàta, jouer. 

rtfr, -ad, courbe, courbé, f. vMrà. 

vdritan, Ata, courber. 

vUrttiny -tnad, fuseau, mouche ; f. vârttinà ; r, vereteno. 

vàsun, -udOy se lasser, se fatiguer, s'ennuyer; f. vàsyn. 

ràsutariy -ita, lasser, fatiguer; f. vàaytân. 

vàtisturiy ^uda, se flétrir, se faner, 

vàtr, -ady seau; r. vedro. 

vàvu, -d, mari de la sœur. 

vedan^ Hida, tirer, traîner; f. vedàn. 

vedelen, -Ida, aversion, dégoût. 

veité, -ed, couteau; f. veitsi\ ost. kize\ vog. kêze\ kace/^ ; magy. 
kés, kése, 

vely 4led, frère ; f. veli. 

velg, -ad, dette, péché ; f . velka. 

velghiine, -iiéed, coupable, endetté; f. velkainen. 

vembel ou bembel, --bled, harnais à collier ; f . veinmel, 

vemblud, -ed, archet. 

veneh, ^nhed^ bateau, canot ; f. vene, venhe, 

ventsad, -oid^e, épousailles. 

ventsan, -sta, consacrer, sacrer; r. vjencaC. 

venuriy -uda, coucher, être couché, être placé, situé; f. 
venyn. 

ver, -ad, foi, croyance, fidélité ; r. vjera. 

verajy -arf, porte d'échalier ; f. verclja. 

veras, --ahady étranger; f. vieras. 

v'erastan, -tta, ou avoir peur des étrangers (se dit des enfants). 

v'erastelemoiy 4daze, idem; f. vierastan. 

Verdun, --uda, se mettre en colère. 

verdusiine, iised, fâché, en colère. 

verdutan, -lia, fâcher, irriter. 

verehiine, 'iised, sanglant; verineîi; magy. véres, 

verekas, -ahad, idem. 

veres, -ssed, frais, nouveau; f. veres, 

verestan, -tta, saigner du nez (?). 

veretan, -tla, ou rouler. 

vereteleuy -Ida; f. vieritdn, viereltelen. 

veretôin, -ômad, qui n'a point de sang; f. vereWin. 
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veri, -red, sang; f. veri; ehst. verrii lap. var; zyrén. vef ; 
mordv. viir; tchérém. ver; ost. ver: m. ver, 

verky -od, filer, piège ; f. verkko. 

verttin, -ila, tourner; r. vertjeV. 

vesa, -rf, bassin, plat de balance; r. vjmi. 

vesi ouvezi, reded, e.^w; f. ehst. resi; rad. vêle: zyrén. va: 
mordv. vlid] tcliér. vid; magy. viz. 

veden langtus, -ed, cataracte. 

veden ristind, -ad. 

vesitan, -lia, ou peser. 

ves'Hsen, -itay idem; r. vjesit\ 

veslensôitariy -ttùy réjouir. 

vessel, 'Slad, gai, joyeux; f. vesselà; r. vesëlyj. 

v'esty -id, précepte, commandement; f. viesti: r. rj(\sl\ 

vidj, -ad, lien, faire; f. viija. 

vidoHy 'Oda, caresser, battre, frapper. 

vidr, -ad, loutre; r. rydra. 

vif/a, -d, faute, défaut; f. vika. 

vigahiine, -iiéed^ défectueux, coupable; f. vikainen. 

viqalôin, -ôniad, innocent; f. viaioin. 

vihaj-d, haine; f. viha. 

viliakaSy -ahad^ méchant, mauvais. 

vihandus, -ed, haine. 

vihrriy -ad, pluie; f. vihma; ehst. vihm, 

vihmun, -uda, pleuvoir. 

vihor', -hrid, tourbillon, tourmente; f. vihuri ; r. viyot', 

vihtiky -od, écheveau; f. vyyhti. 

vikatehy -ed, faux; f. viikate, 

vikli, -d, espèce d'oiseau aquatique. 

vil, -llad, laine; f. villa, 

viilen, -Ida, rendre clair, purifier, couper, trancher; f. viilen. 

vilik, 'Od, moisissure, chancissure. 

villakaine, -ised, de laine. 

vilu,-d, froid, froidure, froideur; f. vilu. 

vilustôitan, "tta, rafraîchir, attiédir; f. vilustan. 

vilustun, -uda, se refroidir; f. vilustun. 

vin, -ad, eau-de-vie ; r. vino. 

vingun, ~gta, hurler, piauler; f. vingun. 

vipsin-puy d, dévidoir, travouil, guindal ; f, viipsin-puu. 
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virb, -id, fil goudronné, ligneul; f. virpi; r. verva. 
virbind, -ad, semaine de Pâques; r. verhnica. 
virgoitan, -ttay souffler le feu. 
virilan, -tta (flritan, -tta), jeter, lancer; f. viritan, 
viritan, -tta, allumer, enflammer; f. virilUn, 
virs -wd, soulier d'écorce de bouleau; f. vitsa, 
vitSy -ad, verge, fouet. 
vodan, -ta, couler ; f. vuodan. 
vodnas, -nhad, agneau; f. vnonna. 

voi, -d, beurre, graisse, huile; f. voi\ ehst. mi\ lap. vuo%\ ost. 
vo%\ magy. r/y. 

voidan, -ta, graisser; î.voidan, 

voin, voida, pouvoir, être capable de ; f. voin. 

voiskeh, -khed, remède, médicament, médecine. 

volh ou vôlh, 'Od, sorcier, magicien ; f. velho; r. volyyi\ 

vonuk, -ad, petit-fils ; f. vunukka; r. vnuk* 

vora, -d, voleur; r. vor'. 

rorin, -ida, voler. 

vos, voded, année; f. vuosi; ost. ot, of, at, 

vostok, -tkad, est, orient, levant; r. vo8tok\ 

v'ô, v'ôd, ceinture; f. vyb; ehst. vo; lap. auve; magy. ëv *. 

1. Ayant été dans Pimpossibilité de nous procurer des caractères russes, 
nous avons été obligé de transcrire les mots de cette langue. 
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ERRATA 



Page 4, ligne 6, lisez : Youkahaïnen; au lieu de : Yonkahaïnen. 
Page 5, ligne 13, lisez : tchoiides; au lieu de : schoudes. 
Page 6, ligne 1, lisez : Lonnrot; au lieu de : Lonnroth, 
Page 8, ligne 13, lisez : landeh; au lieu de : laudeh. 
Page 9, ligne 13 d'en bas, lisez : f. varastan, -taa; au lieu de : 
varastan, -tlaa, 
ligne 10 d'en bas, lisez : et à la fin; au lieu de : et la 
fin. 
Page 10, ligne 8 d'en bas, lisez : k, p, t\ au lieu de : A, p, t. 
Page 17, lignes 4 et 5, lisez : s'ihalk, selaine, andais\ las'k; au 

lieu de : éibalk, selaine^ andais, laèk. 
Pages 20 et 21, paradigme des sufRxes casuels, lisez : 4^ colonne : 
cendre, au lieu de : cheveu. 
Illatif, 2^ colonne : pu-hu ; 5® colonne : -ha ; au lieu de : 

purha, -a. 
Pluriel indéfini, 3® colonne : des, dans...; au lieu de : 

des dans... 
Illatif, 13®, 14® et 15® colonne : -i-he, i-he, -i-he; au lieu 

de : -* Aa, -f-Aa, -i-ha. 
Adessif, 7® et 8® colonne : -d-i-/, -ô-i-l; au lieu de : -d-i-A, 

Pages 22 et 23, paradigme ; lisez : 

Singulier, 6® colonne : hiili, au lieu de : hilli. 

Nominatif, 6® colonne : Aû7, au lieu de : hil. 

Illatif, 3® et 4® colonne : -Aw, -hu; au lieu de : -uha, -tiha; 
5® colonne : -elie; au lieu de : -ha; 6® et 7® colonne : 
-ehe, -ehe; au lieu de : -eha, -eha; 9® colonne : -ho; au 
lieu de : -he; 10® colonne : -oAo; au lieu de : -ohe; 
16® colonne : -ase ; au lieu de : -ahe. 
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Essif, 15* colonne : -enn ; au lieu de : ^env. 

Pluriel, nominatif et génitif, 6® colonne : hiil-ed, hiU-i- 

d*e; au lieu de : hiled, hil-i-d'e, 
Illatif, 2M0* colonne : he ; au lieu de : ha. 
Page 20, ligne 21, lisez : tegehe; au lieu de : tegche. 
Page 27, ligne 17 d'en bas, lisez : k'ehkar-e-mb; au lieu de : 
kéhhar-e-mb, 
ligne 13 d'en bas, lisez : muiged, muigt-^mb ; au lieu de : 
mùged, mùgUe-mh. 
Page 28, ligne 5 d'en bas, lisez : kahtem ; au lieu de : kahtessi. 
Page 29, paradigme des pronoms personnels, abess. et transi., 
pi. lisez : taitatei; au lieu de : taitatie; et maiks'emoi et 
heiks'eze; au lieu de : maiksemoi, heikseje. 
Page 30, parad. des pron. démonst., génitif pL. et ine^s. sing., 
lisez : nid'e; au lieu de : nide; et siid; au lieu de : 
siia. 
Page 31, ligne 4, lisez : -Itase; au lieu de i-siadase. 

ligne 11, lisez : lajimoi; au lieu de : lagimoi. 
ligne 16 d'en bas, lisez : riitsimoi\ au lieu de : riitsimoi. 
ligne 10 d'en bas, lisez : siirdamoi, siirttase; au lieu de : 
mrdamoi, siirttase. 
Page 36, conj. réfl., sing., 2, lisez : andatoi; au lieu de : 

andasoi. 
Page 37, imp. sing., 2, lisez (salptatef); au lieu de (saptate?) 
Page 39, ligne 3, lisez : andtud ; au lieu de : andfud. 

ligne 10, lisez : imp. andtakaha; au lieu de : imp. an-- 

takaha. 
L'adverbe : ligne 1, lisez : fàga; au lieu de : tàga. 
ligne 2, lisez : nakka; au lieu de : makka. 
ligne 3, lisez : nakkana; au lieu de : mak- 

kana. 
ligne 12, lisez : liisn-pài; au lieu de : làsn 
y ai. 
Pape 44, ligne 4, lisez : VP chapitre ; au lieu de : IV® chapitre. 
Page 48, ligne 15, lisez : à nager; au lieu de : de nager. 
Page 52, ligne 10, lisez : d'or ; au lieu de : de l'or. 
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